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La "mort" de Jérusalem.
(Lamentations 1:1-11)

"Quoi donc!" C'est une façon inhabituelle de commencer un livre biblique, ne
trouvez-vous  pas?  "Quoi  donc!",  suivi  d'un  point  d'exclamation.  Il  y  a  48  points
d'exclamation  dans  le  livre  "Les  Lamentations  de  Jérémie."  Si  Jérémie  avait  pu
mettre des émoticônes dans son texte, c'est-à-dire ces petites images qui figurent
une émotion,  c'est certain  qu'il  aurait  trouvé les  émoticônes les  plus alarmantes,
tristes et paniquantes possible. 

L'expression "Quoi donc!" ici exprime la consternation et en même temps la
douleur et la détresse. Qu'est-ce qui se passe pour que le prophète de Dieu, et tout
le  peuple  de  Dieu  lui-même,  soient  à  ce  point  bouleversés  et  complètement
submergés d'émotions?  

Vous vous demandez ce qui se passe? Il se passe quelque chose que plusieurs
pensaient  qu’il  n'arriverait  jamais,  parce que ce n'était  pas possible  selon eux:  la
destruction  de  la  ville  sainte  de  Jérusalem  par  des  ennemis  du  peuple  de  Dieu!
(Lamentations 4:12)

Toute destruction d'une ville par une guerre est difficile à voir. Quand vous
voyez à la télévision des images de villes détruites, de bâtiments effondrés, de débris
partout,  vous trouvez ça tragique, poignant, désespéré.  Quelle horreur!  Que c'est
triste! 

Mais  imaginez  si  c'est  votre  ville  qui  est  détruite,  votre  ville  chérie,  dans
laquelle vous êtes né, dans laquelle vous avez grandi, dans laquelle vous viviez et
travailliez, la ville associée à tous vos souvenirs d'enfance, à votre famille, à vos amis,
la ville  par excellence que vous avez dans le coeur:  si  c'est cette ville-là qui  est
détruite, ça fait encore plus mal. 

La destruction de n'importe quelle ville dans le pays de Juda aurait attristé le
prophète  Jérémie;  mais  le  fait  que  c'est  Jérusalem  qui  est  détruite  l'attriste  à
l'extrême, Jérusalem étant la ville de Dieu, la ville choisie par Dieu lui-même pour y
résider. Le grand thème du livre des Lamentations de Jérémie est le désastre terrible
et impensable de la destruction de la fameuse ville sainte de Jérusalem en l'an 586
avant Jésus-Christ. 
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Jérémie assiste en quelque sorte à la "mort" de Jérusalem. Les versets 1 à 11
mettent devant nos yeux ce que le prophète Jérémie voit. Ces versets empilent les
unes sur les autres des images à donner froid dans le dos. Verset 1: "Quoi donc! elle
est assise solitaire, cette ville si peuplée! Elle est devenue comme une veuve! Grande
parmi les nations, Princesse sur les provinces, elle est soumise à la corvée!" Vous
imaginez  ça!  Jérusalem,  ville  sainte  vers  laquelle  tous  se  rendaient,  elle  est
maintenant  une  ville  fantôme!  (5:18)  Autrefois  si  peuplée,  elle  est  maintenant
solitaire, comme une veuve. Autrefois, grande, princesse sur les provinces, elle est
maintenant soumise à la corvée, telle une misérable esclave! On ne la reconnaît plus!

Regardez le verset 2: "Elle pleure dans la nuit, ses larmes coulent sur ses joues.
De tous ceux qui l'aimaient nul ne la console;  tous ses amis l'ont trahie, ils sont
devenus ses ennemis." Nuits blanches. Larmes continuelles. Zéro consolation. Tous
ses amis sont devenus des traîtres et des ennemis. Ces amis, c'étaient les nations
avec lesquelles Jérusalem avait fait des alliances plutôt que de se fier au Seigneur
Dieu et à ses promesses. C'étaient par exemple l'Égypte, Édom, Moab, Ammon, la
Phénicie, Tyr, Sidon. Mais où sont-ils maintenant, ces alliés? Ils se sont transformés
en terribles ennemis!

Quand nous sommes dans le trouble, peinés, chargés de tristesse, que c'est
précieux  d'avoir  près  de  nous  quelqu'un  à  nos  côtés  pour  nous  écouter,  nous
comprendre et nous aider! Mais si  nos proches, si  nos amis ne veulent plus nous
écouter, ne cherchent plus à nous comprendre, nous tournent le dos et même nous
trahissent  et  nous  nuisent  plutôt  que  de  nous  aider,  la  douleur  est  multipliée  à
l'extrême.  

Mais prenez courage, bien-aimés, parce que nous avons un ami fidèle et tendre
en Jésus-Christ. Il  est le même hier, aujourd'hui et éternellement (Hébreux 13:8).
Chérissons plus que tout cet ami. Ne faisons rien qui pourrait nous le mettre à dos.

Le verset 3 de notre texte dit: "Juda est déportée, victime d'une humiliation et
d'une grande servitude; elle est assise au milieu des nations et n'y trouve pas de
repos; tous ses persécuteurs l'atteignent au milieu des détresses."

Israël,  que  Dieu  avait  gracieusement  sorti  des  nations  pour  le  bénir  et  le
sanctifier,  est maintenant remis parmi les nations impies,  idolâtres,  qui  sont sans
espérance et sans Dieu. Notez bien les mots: "N'y trouve pas de repos." Sachons et
n'oublions jamais que quand nous tournons le dos à Dieu, il n'y a pas de repos. Il n'y
en a pas! Jamais! Moïse avait averti le peuple de ce danger; écoutez bien un petit
extrait  de  Deutéronome  28:  "Si  tu  n'obéis  pas  à  la  voix  de  l'Éternel,  ton  Dieu,
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l'Éternel te dispersera parmi tous les peuples, d'un bout à l'autre de la terre… Parmi
ces nations, tu ne seras pas tranquille et tu n'auras pas un lieu de repos" (v.15, 64-
65). Pas tranquille, pas de repos.

Mais le même Dieu avait dit aussi à son peuple: "Celui qui m'écoute aura la
sécurité dans sa demeure, il  vivra tranquille,  sans craindre le malheur" (Proverbes
1:33). Tranquillité et repos pour ceux qui écoutent Dieu!

Le mot "détresses" au pluriel à la fin du verset 3 a le sens d'être à l'étroit dans
un endroit dont on est prisonnier et où il n'y a pas de sortie possible, aucune issue.
Ce n'est pas une situation enviable du tout! 

Dans les versets 4 à 6, les choses ne s'améliorent pas, mais se détériorent. Ces
versets 4 à 6 nous donnent une idée de la condition spirituelle de Jérusalem et de
ses habitants. 

Le verset 4 commence en disant: "Les chemins de Sion sont dans le deuil." Je
vous rappelle que Jérusalem était située sur le mont Sion. On montait à Jérusalem. Et
ces routes qui montaient à Jérusalem étaient habituellement pleines de pèlerins qui
chantaient les louanges du Seigneur. Maintenant, aucune louange n'est entendue sur
les chemins de Sion. Mais les chemins de Sion sont dans le deuil. Le verset 4 dit: "car
on ne vient plus aux solennités. Toutes ses portes sont en ruine."

Notez bien au verset 5 le contraste entre le sort de Jérusalem et le sort de ses
ennemis:  "Ses  adversaires  ont  pris  le  dessus,  ses  ennemis  sont  tranquilles." Les
ennemis prospèrent, tout va bien pour eux! Quel renversement de situation!

Le  verset  6  dit  que  "ses  ministres  sont  devenus  comme des  cerfs  qui  ne
trouvent plus de pâture, et qui s'en vont, privés de force, devant le chasseur." Ces
dirigeants  qui  devaient  protéger  et  diriger  Jérusalem  sont  morts  de  peur  et
s'enfuient. Quel contraste avec le bon berger du Psaume 23 qui prend soin, protège,
nourrit, garde toujours ses brebis! Quel bonheur de le connaître et d'être conduits par
lui!

Mais la question est sur toutes les lèvres: pourquoi ce désastre? Qu'est-ce que
le peuple de Dieu a fait pour se retrouver dans un tel gigantesque pétrin? Quelle en
est la cause? Un telle question est normale et inévitable. Le 6 juillet 2013, quand
quelqu'un m'a dit: "Savais-tu que le centre-ville de Lac-Mégantic est en feu?", je n'ai
pas dit: "Bof!", et continué mon chemin. Mais: "Qu'est-ce qui s'est passé? Pourquoi?
Quelle est la cause?"
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La cause de la destruction de Jérusalem est soulignée dans le verset 5 de
notre texte: "L'Éternel l'a affligée à cause de la multitude de ses crimes." Ça dit tout.
Il ne faut pas chercher ailleurs la raison de ce qui arrive à Jérusalem. Le verset 8 dit:
"Jérusalem a multiplié ses péchés; c'est pourquoi elle est devenue impure", impure ici
pouvant être traduit aussi par objet de dégoût, ordure, déchet. 

Proverbes 14:34 dit: "La justice élève une nation, mais le péché est une honte
pour tout peuple." Le péché est une honte pour tout peuple. 

Qui est à blâmer pour la destruction de Jérusalem? Ce sont les habitants de
Jérusalem. Ils ont attiré ce malheur sur eux en multipliant les crimes et les péchés. Le
peuple  est  en  quelque  sorte  abandonné  par  Dieu  parce  qu'il  a  abandonné  Dieu.
Jérusalem a gravement péché; c'est la cause réelle et directe de tous les malheurs
étalés en détails dans ce livre du prophète Jérémie. 

Mais le peuple savait à l'avance que ça allait arriver s'il continuait à mépriser
Dieu. Le peuple le savait parce que Dieu l'avait gracieusement averti à répétition. Il ne
faut jamais oublier que Dieu avait pris l'initiative de faire une alliance avec son peuple.
Que comportait l'Alliance entre Dieu et son peuple? Je vous rappelle très brièvement
trois éléments importants.

Premièrement, il y avait une histoire. Dieu avait agi pour racheter Israël en le
délivrant de l'esclavage en Égypte. Par la suite, Dieu avait protégé Israël au cours de
son errance dans le désert; puis il l'avait fait entrer dans la terre qu'il avait promis de
lui donner. Dieu, dans son amour et sa grâce, a tout fait pour Israël.

Deuxièmement, il y avait un engagement. Dans l'Alliance, Dieu s'est engagé à
être le Dieu d'Israël, à le bénir, à le protéger et à faire de lui son instrument pour
apporter la bénédiction à toutes les nations. Israël s'est engagé à obéir à la loi de
Dieu, pour son propre bien et comme modèle pour les nations. Le peuple avait dit:
"Nous exécuterons tout ce que l'Éternel a dit et nous obéirons" (Exode 24:7). Cet
engagement mutuel était au coeur de la relation entre Dieu et Israël. 

Et troisièmement, il y avait des sanctions. Si Israël acceptait de vivre selon la
loi  de  Dieu,  Dieu  bénissait  Israël,  de toutes sortes  de manières.  Mais  si  Israël  se
rebellait  contre  Dieu,  il  se  coupait  de  la  bénédiction  de  Dieu  et  il  recevait  la
malédiction.  La  voie  de  l'obéissance  est  la  voie  de  la  bénédiction;  la  voie  de  la
désobéissance est la voie de la malédiction.
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Or, qu'est-ce que le peuple a fait? Il s'est entêté et endurci dans la rébellion.
Écoutez bien la réponse de la Bible en 2 Chroniques 36: "Sédécias régna onze ans à
Jérusalem. Il fit ce qui déplaît au Seigneur son Dieu, et refusa même de reconnaître
ses fautes devant le prophète Jérémie qui lui parlait de la part du Seigneur. Sédécias
se  révolta  et  s'entêta,  refusant  catégoriquement  de  revenir  au Seigneur,  le  Dieu
d'Israël. De même, les chefs des prêtres et du peuple, tous plus infidèles les uns que
les autres envers Dieu, se livrèrent aux pratiques abominables des nations païennes
et profanèrent le temple que le Seigneur s'était consacré à Jérusalem. Le Seigneur, le
Dieu de leurs ancêtres, plein d'amour envers son peuple et son sanctuaire, envoya à
maintes reprises des messagers leur parler de sa part, mais les Israélites bafouèrent
les messagers, se moquèrent des prophètes et négligèrent les paroles de Dieu. Alors
le Seigneur finit par laisser éclater sa colère contre eux au point qu'ils ne purent rien
faire pour y échapper."

Vous  avez  bien  entendu:  ils  ont  refusé  d'écouter  Dieu.  Ils  ont  déplu  au
Seigneur. Ils se sont révoltés. Ils se sont entêtés. Ils ont été infidèles. Ils ont bafoué
le Seigneur pendant des années. C'est tout ça qu'il y a derrière les versets 5 et 8 de
notre  texte  en  Lamentations  1:   "La  multitude  de  ses  crimes"...  "Jérusalem  a
multiplié ses péchés."

Pas étonnant que le verset 4 dise: "Ses sacrificateurs gémissent." Et le verset
8: "Jérusalem elle-même gémit." Et le verset 11: "Tout son peuple gémit." Comment
est-ce que ça pourrait être autrement quand on méprise Dieu? Jérusalem récolte ce
qu'elle a semé. Quand on choisit de se révolter contre Dieu, on invite le désastre.
Bienvenue le chaos!  

Tirons quelques leçons de ce texte biblique.

Leçon 1: Voyons comment le péché est épouvantable! Nous ne devons jamais
avoir de doute à ce sujet. Le péché est épouvantable, et nous en avons une preuve
ici en voyant combien Dieu le punit sévèrement. Notre ennemi numéro #1, c'est le
péché. Si on joue avec le péché, le pire est à venir. C'est comme jeter à la mer la clé
de notre bonheur. Les Israélites ont mis leur obéissance sur PAUSE, et la pause a
duré longtemps, très longtemps, trop longtemps, jusqu'au point où le Seigneur a dû
mettre son poing sur la table, comme on dit; et ce qui est arrivé a été pour eux
comme un coup de masse en plein front.  Ils  ont oublié que multiplier  les péchés
équivaut à se tirer dans le pied. Le péché est un monstre qu'il faut mettre à mort,
sinon c'est lui qui va nous mettre à mort. Dieu nous avertit que notre destruction
sera  grande  si  nous  nous  rebellons  contre  lui.  Dieu  est  très  bon,  aimant  et
compatissant de nous avertir.
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Le livre des Lamentations est un rappel que le péché, malgré tous ses attraits
et toutes ses séductions, apporte toujours avec lui un poids énorme de peine, de
chagrin, de misère et de douleurs. Autrefois, quand les chrétiens avaient à coeur de
lire la Bible d'un couvert à l'autre chaque année, les Lamentations de Jérémie étaient
lues, mais qui lit ce livre aujourd'hui? Qui le connaît? Et en le lisant, qui se laisse
remplir d'une saine crainte d'offenser Dieu? 

N'y a-t-il pas dans ce que nous avons vu ce matin un reflet de l'Église de nos
jours, l'Église avec un grand É majuscule? Elle s'éloigne du Seigneur si facilement; elle
est portée à abandonner les lois du Seigneur; elle est mondaine; elle se permet de
négliger le service de Dieu; elle s'enorgueillit; elle abandonne les vérités qui ne font
pas  son  affaire;  elle  délaisse  la  pureté  doctrinale  et  sa  sainteté;  etc.  Et  comme
conséquence, n'est-elle pas devenue risible, ridicule, objet de mépris, comme c'était
le  cas  pour  Jérusalem ici?  On  la  voit  comme  impotente,  impuissante,  dépassée,
n'ayant rien à dire et ne croyant plus grand-chose de solide. J'ai lu un rapport il y a
quelques  jours  qui  dit  que  la  plupart  des  églises  en  Amérique  du  Nord  sont  en
décroissance. La raison n'est-elle pas qu'elle a abandonné Dieu; et donc que Dieu
l'abandonne pour la châtier? Je vous invite à y réfléchir cette semaine. 

Leçon 2: Apprenons que les menaces de Dieu sont sérieuses. Regardez bien le
verset 9, au milieu: "Elle n'a pas songé à son sort final." Jérusalem n'a pas songé à
son  sort  final,  c'est-à-dire  le  sort  final  de  ceux  qui  se  révoltent  contre  Dieu  et
l'abandonnent. Dieu avait déjà très clairement annoncé ce qu'est ce sort final. Tous
les maux de tête et toutes les épreuves expérimentées par Jérusalem ici dans ce livre
ont été prédits 900 ans plus tôt par Moïse, et répétés sans cesse par les prophètes.
Le livre des Lamentations montre l'accomplissement des prophéties de Deutéronome
28.

Dans son grand cantique avant de mourir en Deutéronome 32, Moïse dit: "S'ils
étaient sages, ils considéreraient leur avenir." (v.29) C'est-à-dire ils penseraient aux
deux destinations possibles: la bénédiction par l'obéissance, ou la malédiction par la
désobéissance. Mais ils n'ont pas pris ces choses à coeur. Nous, les prenons-nous à
coeur? Ou bien sommes-nous de ceux qui ne veulent pas penser où conduisent les
mauvaises voies dans lesquelles  ils  sont embourbés? Songeons-nous à notre sort
final? C'est très important, parce que les menaces de Dieu sont sérieuses.

Leçon 3: Rappelons-nous toujours que le même Dieu qui a promis de châtier
son peuple s'il brise l'Alliance a aussi promis de restaurer son peuple s'il se repent
(Deutéronome  30:1-10).  C'est  ce  qui  permet  à  Jérémie  de  prier  dans  chaque
chapitre. Fin du verset 9: "Vois mon humiliation, ô Éternel! Car l'ennemi triomphe!"



7

Fin du verset 11: "Vois, Éternel, regarde comme je suis méprisée!" Le même Dieu qui
a promis de châtier son peuple s'il brise l'Alliance a aussi promis de restaurer son
peuple s'il se repent. Que faire sinon se jeter aux pieds du Seigneur et implorer sa
compassion? 

Mais comment le Dieu trois fois saint peut-il se permettre de faire grâce et de
restaurer? Il faut comprendre que tout ce que les prophètes ont dit à leur époque
faisait  partie  d'une  trajectoire  qui  mène  à  Jésus-Christ.  Jésus-Christ  procure
l'expiation et la purification du péché, et l'accès auprès de Dieu. 

Les Israélites avaient promis: "Nous exécuterons tout ce que l'Éternel a dit et
nous obéirons" (Exode 24:7). Mais ils n'ont pas obéi. Sommes-nous mieux qu'eux?
Exécutons-nous  tout  ce  que  l'Éternel  a  dit?  Obéissons-nous  parfaitement  au
Seigneur? Non! Tout au fond de nous-mêmes, nous ne connaissons que trop bien nos
faiblesses et nos échecs. Même si nos coeurs répondent par un chaleureux AMEN! à
ce que la Bible nous dit, nous savons que notre volonté et nos actes ne suivent pas
toujours.  Nous savons que nous échouerons par  faiblesse,  par  négligence ou par
notre faute délibérée. Une telle réalité produit en nous un vide en forme de Jésus-
Christ, c'est-à-dire la conscience du besoin absolu de la grâce et de la puissance de
Dieu qui ne peuvent provenir que de l'Évangile. L'Évangile de la grâce divine qui sauve
par Jésus-Christ est le moteur de toute la Bible du début jusqu'à la fin. 

La rupture de l'Alliance dont nous sommes nous aussi coupables nous conduit à
celui  qui  a  respecté  l'Alliance,  qui  a  accepté  d'être  compté  au  nombre  des
transgresseurs et qui a payé le prix de la transgression: le Fils de Dieu notre Sauveur!
Dieu a ouvert à son peuple la voie d'une vie renouvelée grâce à Jésus-Christ. Nous
sommes des transgresseurs de l'Alliance. Jésus est l'Israélite  parfaitement tourné
vers Dieu; il est le Fils qui fait toujours la joie de Dieu et qui met à notre compte son
obéissance parfaite.

Écoutez-moi bien, je ne veux pas que vous tiriez de mauvaises conclusions de
ce que je viens de dire. Avoir un Sauveur en qui nous nous confions ne veut pas dire
que nous n'avons pas besoin de nous efforcer d'obéir à Dieu. La  grâce de l'Évangile
génère  la  bonne  réponse  que  Dieu  demande  de  nous:  la  repentance,  la  foi,
l'obéissance dans la vie concrète de chaque jour. C'est pour ça que l'apôtre Paul écrit
en Romains 1:5 que l'oeuvre de toute sa vie est d'amener à l'obéissance de la foi
toutes les nations. Il a comme mission d'amener à la foi en Jésus-Christ toutes les
nations; mais il a aussi comme mission d'appeler à l'obéissance ceux qui ont mis leur
foi dans le Fils de Dieu, une obéissance par la puissance de l'Esprit vivant en eux, cet
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Esprit qui produit des vies transformées qui sont la preuve et le fruit de la vraie foi
salvatrice.

C'est comme si  Dieu nous disait:  "Tu as vu ce que j'ai  fait pour toi? Alors
maintenant, comment vas-tu vivre par rapport à ce que j'ai fait pour toi?" Et nous
répondons: "En retour de ton amour, Seigneur, par la force de ton Saint-Esprit, je vais
m'efforcer de vivre avec une meilleure obéissance, à ta gloire." Amen! 

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 1:1-11
* Avez-vous déjà lu le livre des Lamentations de Jérémie? Qu'avez-vous retenu de ce livre? Pourquoi
ce livre commence-t-il par les mots "Quoi donc!"?

* Lecture: Lamentations 1:1-11 / Hébreux 13:8
* Qui étaient les amis de Jérusalem qui sont devenus ses ennemis? Avez-vous déjà vécu quelque
chose de semblable? Que faire en pareil cas?

* Lecture: Deutéronome 28:15, 64-65 / Lamentations 1:1-11 
* Quand on désobéit à Dieu, qu'est-ce qu'on ne trouve pas? Pourquoi est-ce ainsi? Méditez Proverbes
1:33.
 
* Lecture:  Lamentations 1:1-11 
*  Tracez un contraste entre le verset 6 et le Psaume 23.

* Lecture: Lamentations 1:1-11
*  Pourquoi Jérusalem a-t-elle été détruite? (v.5 et 8). Que pensez-vous de cette destruction? Qu'est-
ce que le peuple avait promis à Dieu en Exode 24:7? A-t-il tenu parole?

* Lecture:  2 Chroniques 36:11-16 / Lamentations 1:1-11
* Qu'est-ce que ces textes nous apprennent sur la gravité du péché? Sur le sérieux des menaces de
Dieu? Sur la sainteté de Dieu? Sur la nécessité de songer à notre sort final? (v.9 + Deutéronome
32:29) Dieu peut-il restaurer son peuple, et si oui, comment?

Prions!

Bon Père, ta Parole de vérité nous rappelle combien le péché est une horreur et
castrateur de bonheur. Il détruit, ravage, abîme, saccage et plonge dans le plus grand
désespoir! Zéro repos quand on donne l'accolade au péché, mais seulement larmes et
troubles au pluriel!
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Nous demandons pardon de ne pas détester davantage le péché, et de ne pas
travailler plus fort à le mettre à mort. Nous n'avons que nous-mêmes à blâmer! Nous
causons nos propres malheurs!

Merci pour l'Alliance que tu as établie avec ton peuple. Merci d'être toujours
fidèle à cette alliance. Merci pour les immenses bénédictions de cette alliance. Merci
pour  les  avertissements  que  tu  nous  donnes  de  faire  ce  que  tu  dis  pour  être
maintenus dans les bénédictions de l'Alliance. 

Nous demandons pardon pour nos infidélités. Nous ne suivons pas toujours la
voie de l'obéissance, qui est la voie de la bénédiction. Nous faisons des choses qui te
déplaisent. Nous refusons parfois de reconnaître nos fautes. Nous sommes enclins à
nous entêter et à nous révolter contre ce que tu dis. Nous ne prenons pas assez à
coeur tes appels; et nous négligeons de songer à notre sort final. 

Tu pourrais laisser éclater ta colère contre nous. Mais nous te supplions de
pardonner la multitude de nos crimes.

Merci d'avoir promis de restaurer ton peuple s'il se repent. C'est ce qui nous
permet d'oser te prier  comme nous le faisons en ce moment.  Nous implorons ta
compassion. Nous célébrons ton amour qui t'a poussé à nous envoyer ton Fils unique
bien-aimé  subir  le  châtiment  que  nous  méritons,  lui  qui  n'a  jamais  transgressé
l'Alliance mais qui a payé le prix de nos transgressions.

Merci de nous appeler à une meilleure obéissance par la puissance de l'Esprit
Saint. 

Oui, Seigneur, nous avons vu ce que tu as fait pour nous. En réponse à ton
amour, par la force de ton Saint-Esprit, nous voulons nous efforcer de vivre avec une
meilleure obéissance, à ta gloire.

Amen! 
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"C'est l'Éternel qui est juste."
(Lamentations 1:12-22)

Le 31 août 1997, la princesse Diana est décédée dans un accident d'auto. Lors
de  ses  funérailles,  Elton  John  a  interprété  une  chanson  intitulée:  "Comme  une
chandelle dans le vent." Il essayait par ce chant funèbre de résumer en quelque sorte
la vie de Diana: elle avait vécu sa vie comme une chandelle dans le vent.

La coutume d'écrire une chanson en l'honneur de quelqu'un après sa mort ne
date pas d'hier. Il y en a plusieurs exemples dans la Bible. Lorsque Saül et Jonathan
meurent à la guerre, David entonne une complainte et ordonne de l'enseigner aux
Israélites; il l'intitule "Le chant de l'arc" (2 Samuel 1:17-27).   

Le livre biblique qu'on intitule "Les Lamentations de Jérémie" est un chant de
deuil sur Jérusalem. C'est un chant funèbre composé à l'occasion de la destruction de
la ville sainte. Le prophète Jérémie a été poussé par l'Esprit de Dieu à l'écrire. Ce
petit livre biblique est souvent négligé, mais c'est à notre désavantage parce qu'il
recèle de très grandes richesses. Ce livre nous aide grandement à mieux connaître
notre Dieu sauveur.

Dans les  versets 12 à 22 que nous venons de lire,  j'attire  ce matin  votre
attention principalement sur deux attributs de Dieu qui sont mis en évidence ici. 

Premièrement, la souveraineté de Dieu.

À l'écoute de la lecture que je viens de faire, quiconque a été le moindrement
attentif a été frappé par le grand nombre de fois où il est dit que l'Éternel a fait ceci
et cela. À au moins 17 reprises en 11 versets, Jérémie nous annonce une action de
l'Éternel Dieu contre Jérusalem.

Ça peut surprendre parce que nous savons que ce sont les Babyloniens qui sont
venus détruire Jérusalem. Mais Jérémie ne les mentionne pas par leur nom. Pas une
seule fois! Dans le livre qui précède, le gros livre du prophète Jérémie, Jérémie parle
161 fois de Babylone. Mais dans son livre des Lamentations, pas une seule mention.
Dans les Lamentations, la destruction de Jérusalem est attribuée à l'Éternel Dieu. Les
ennemis envahisseurs Babyloniens ne sont que les instruments de Dieu pour châtier
Jérusalem parce qu’elle a brisé l'Alliance. Ça nous montre que Dieu est souverain sur
tout ce qui se passe. 
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Plus exactement, qu'est-ce que l'Éternel a fait contre Jérusalem? Regardons
d'un peu plus près quelques-unes des actions de l'Éternel. Je relève quatre images
frappantes qui sont utilisées par Jérémie: le feu, le filet, le joug et le pressoir.

La première image est le feu. Verset 13: "D'en haut il a lancé dans mes os un
feu qui les pénètre." Les mots "d'en haut" indiquent l'origine du châtiment. Lorsqu'on
marche avec Dieu, le secours nous vient d'en haut; le secours. Mais lorsqu'on marche
contre Dieu, tôt ou tard c'est le châtiment qui vient d'en haut; le châtiment.  "D'en
haut  il  a  lancé  dans  mes  os  un  feu  qui  les  pénètre."  "Dans  mes  os."  Dans  les
profondeurs de mon être intérieur. Dieu n'agit pas superficiellement et à la légère. Il
travaille  en profondeur.  Il  est  sérieux.  Il  ne plaisante pas avec le  péché. La Bible
répète que "Dieu est un feu dévorant" (Deutéronome 4:24 / Hébreux 12:29). "D'en
haut il a lancé dans mes os un feu qui les pénètre." Quel triste sort, qui aurait pu être
évité,  si  Jérusalem  s'était  repentie  de  ses  péchés  et  avait  décidé  de  suivre  le
Seigneur!

La deuxième image est le filet. Verset 13: "Il a tendu un filet sous mes pieds."
Jérusalem  est  comparée  à  une  bête  sauvage  qu'on  prend  dans  un  piège.  Plus
Jérusalem a essayé de se déprendre par ses propres forces, par sa propre soi-disante
sagesse, plus elle s'est emprisonnée et entortillée de façon à ne plus avoir aucune
issue.  N'est-ce  pas  toujours  le  cas,  tôt  ou  tard,  quand  on  s'entête  contre  le
Seigneur? Et quel est le résultat? La fin du verset 13 nous le dit:  "Il  m'a rendue
désolée  et  souffrante  tout  le  jour."  Quel  triste  sort,  qui  aurait  pu  être  évité,  si
Jérusalem s'était repentie de ses péchés et avait décidé de suivre le Seigneur! 

La troisième image est le joug. Verset 14: "Sa main a lié le joug de mes crimes;
ils  se  sont  entrelacés,  ils  me  sont  montés  à  la  gorge;  il  a  ébranlé  ma force;  le
Seigneur m'a livrée à des mains contre lesquelles je ne puis tenir." Dieu a lié sur
Jérusalem le joug de ses propres transgressions épouvantablement lourd et écrasant.
Il a fait prendre conscience à son peuple de son immense culpabilité. Il a fait un noeud
entre la multitude des péchés et la punition, et nul ne peut le défaire. Ce joug pesant
a enlevé toute la vigueur et toute la force  de Juda. Quel triste sort, qui aurait pu
être évité, si Jérusalem s'était repentie de ses péchés et avait décidé de suivre le
Seigneur!

Il est écrit en Proverbes 5:22: "Le méchant est pris dans ses propres fautes, il
est  retenu par  les  liens de son péché."  Pris.  Retenu.  Liens.  Jérusalem récolte ce
qu'elle a elle-même semé. Ça se produit tout le temps! Comment pouvons-nous être
assez impertinents pour penser que ce ne sera pas le cas pour nous si nous nous
endurcissons dans le péché? Pour qui nous prenons-nous? Comment pouvons-nous
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penser que nous pouvons jouer avec le péché et que Dieu va nous bénir et que tout
va bien aller pour nous? Le livre des Lamentations de Jérémie corrige une telle erreur.

 La quatrième image est le pressoir. Verset 15: "Le Seigneur a foulé au pressoir
la vierge, fille de Juda."  L'action de fouler au pressoir est une image biblique très
familière pour parler de l'exécution d'un jugement divin. En Apocalypse 19:15, dans
un contexte où est évoquée la venue de Jésus-Christ à la fin des temps, il est dit du
Fils de Dieu qu'il "foulera la cuve du vin de l'ardente colère du Dieu tout-puissant."
"Le Seigneur a foulé au pressoir la vierge, fille de Juda." Quel triste sort, qui aurait pu
être évité, si Jérusalem s'était repentie de ses péchés et avait décidé de suivre le
Seigneur!

Le feu,  le  filet,  le  joug et  le  pressoir:  quatre images fortes utilisées par  le
prophète  Jérémie,  pour  illustrer  l'oeuvre  du  Dieu  souverain  qui  a  comme but  de
châtier son peuple pour l'amener à la repentance.

La  certitude  absolue  de  la  maîtrise  de  Dieu  sur  tous  les  évènements  de
l'histoire,  ça  conduit  à  quelle  attitude  de  notre  part?  Ça conduit  à  la  prière.  Le
réformateur Jean Calvin dit:  "Le prophète Jérémie ouvre la porte pour la prière à
Dieu,  pour que les pécheurs dans leur grande misère puissent oser courir  vers la
miséricorde divine." 

Puisque Dieu est souverain, c'est Dieu qu'il faut prier. Les habitants de Juda se
tournaient  depuis  longtemps non plus  vers  Dieu,  mais  vers  les  hommes.  Dans  la
détresse, que faisait Jérusalem? Verset 19:  "J'ai appelé ceux qui m'aimaient, et ils
m'ont trompée." Verset 21: "On a entendu que je gémissais, mais personne ne m'a
consolée; tous mes ennemis ont appris mon malheur, ils se sont égayés de ce que tu
l'as  causé." Verset  17:  "Sion  a  étendu  les  mains,  et  personne  ne  l'a  consolée."
L'image des mains tendues  est  pathétique;  ça  illustre une grande détresse;  mais
personne ne veut sympathiser et avoir compassion! C'est une image de désespoir
absolu. Au chapitre 4, Jérémie va dire: "Nos yeux se consumaient encore en vain
dans l'attente du secours, nous guettions, nous guettions une nation qui ne nous a
pas sauvés." (4:17) Pas sauvés! 

 Jérusalem attendait tout de ses alliés, mais elle n'a rien reçu. "J'ai appelé ceux
qui m'aimaient, et ils m'ont trompée." "Ceux qui m'aimaient": mes alliés, ils ne sont
pas venus à mon aide! Dieu avait averti solennellement son peuple par ses prophètes
qui disaient: "L'Éternel rejette ceux en qui tu te confies, et tu n'auras pas de succès
auprès d'eux" (Jérémie 2:37). Mais le peuple a quand même préféré se confier aux
hommes plutôt qu'à Dieu. Je pense ici à Juges 10:13-14, écoutez bien ce que Dieu
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dit: "Vous, vous m'avez abandonné et vous avez rendu un culte à d'autres dieux.
Allez! Criez vers les dieux que vous avez choisis, qu'ils vous sauvent au temps de
votre détresse!" Est-ce que le Seigneur ne pourrait pas nous dire quelque chose de
semblable parfois? Vous m'avez abandonné en plaçant votre confiance avant tout en
des personnes et des choses qui ne vous seront d'aucun profit. "Allez! Criez vers les
dieux que vous avez choisis, qu'ils vous sauvent au temps de votre détresse!" Priez
votre ordinateur, votre compte en banque, votre médecin, votre cellulaire, votre soi-
disante sagesse, vos biens, vos amis, etc... "Qu'ils vous sauvent au temps de votre
détresse!" Apprenons que Dieu seul mérite toute notre confiance. C'est lui qu'il faut
prier parce que c'est lui le Dieu souverain. Dieu pourrait nous dire un jour: "Où sont
leurs  dieux,  le  rocher  qui  leur  servait  de  refuge?  Qu'ils  se  lèvent,  qu'ils  vous
secourent, que ce soit pour vous une protection!" (Deutéronome 32:37-38)

Deuxièmement, deuxième attribut de Dieu: la justice de Dieu.

Regardez bien comment commence le verset 18: "C'est l'Éternel qui est juste,
car j'ai été rebelle à ses ordres." Quel aveu nécessaire! En faisant cette déclaration au
verset  18,  le peuple de Dieu admet qu'il  n'a  aucune raison de se plaindre,  il  n'a
aucune raison de prétendre qu'il subit un traitement injuste. Tout ce que Dieu fait est
juste et correct. Le peuple reconnaît et admet librement que c'est lui, le peuple, qui
est fautif, et que Dieu est parfaitement juste de les traiter comme il les traite. Le
peuple châtié admet le bien-fondé du comportement de Dieu à son égard; il reconnaît
que sa souffrance est méritée.

Autrement dit: "J'admets que je subis ce que je mérite. Tu m'as fait ce que tu
avais promis de me faire si je t'abandonnais. Je n'ai rien à te reprocher, Seigneur; tu
me l'avais dit. Je suis coupable de A à Z. Ton verdict est bien correct. Je n'ai rien à y
redire. C'est toi qui as raison sur toute la ligne." "C'est l'Éternel qui est juste, car j'ai
été rebelle à ses ordres." C'est la rébellion du peuple, les transgressions du peuple, la
désobéissance du peuple, l'infidélité du peuple qui ont amené toutes les souffrances
dont parle ce livre. Le jugement est considéré comme juste. La justice de Dieu n'est
pas  remise  en  question.  Jérusalem  reconnaît  que  le  rejet  continuel  de  ses
responsabilités alliancielles ont amené tous ces troubles. La multitude des fautes a
apporté une multitude de troubles. 

Toutes les voies de Dieu sont justes, parce que l'Éternel est juste. C'est le
témoignage biblique répété. Le jugement est juste parce qu'il est administré par un
Dieu juste. Deutéronome 32:4: "C'est un Dieu fidèle et sans injustice, c'est lui qui est
juste et droit." Jérémie 12:1: "Tu es trop juste, Éternel, pour que j'entre en procès
avec  toi."  Aux  versets  14 et  22,  Jérusalem reconnaît  ses  crimes  au  pluriel.  Elle
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n'utilise  pas  l'expression  courante  de  nos  jours;  elle  ne  dit  pas:  "Je  ne  suis  pas
criminellement responsable." Mais elle reconnaît ses crimes. "C'est l'Éternel qui est
juste." 

Tristement, il arrive que des chrétiens désobéissants ajoutent à leur péché la
recherche d'excuses; ils trouvent que l'action divine à leur égard est injuste. C'est
toujours la faute des autres, et ou de Dieu, et jamais de leur faute à eux. Ils accusent
Dieu d'être injuste. La pire faute est celle qu'on ne reconnaît pas et qu'on ne corrige
pas. 

Quand le châtié reconnaît la justice du châtiment, c'est déjà une preuve que le
châtiment n'a pas été vain. Un signe d'une vraie repentance est d'avouer que Dieu a
raison plutôt que d'essayer de me justifier. Je pense ici  à Roboam, le fils de Salomon
qui devient infidèle à l'Éternel. Dieu le châtie. Roboam s'humilie et dit: "L'Éternel est
juste!" (2 Chroniques 12:6) Je pense aussi à David au Psaume 51:6; il dit à Dieu: "Tu
seras juste dans ta sentence, sans reproche dans ton jugement." Personne ne peut
reprocher  à  Dieu  ses jugements.  Je pense aussi  au prophète Michée qui  dit:  "Je
supporterai  la  colère  de l'Éternel,  puisque j'ai  péché contre  lui"  (Michée 7:9).  Je
pense aussi à l'un des brigands sur la croix qui dit: "Pour nous, c'est justice, car nous
recevons ce qu'ont mérité nos actes" (Luc 23:41).

Je répète:  Un signe d'une vraie  repentance est  d'avouer  que Dieu a raison
plutôt que d'essayer de me justifier. Job 42:6: "Je me condamne et je me repens."

Nous sommes vraiment repentants quand nous ne cherchons pas d'excuse pour
nos fautes et que nous disons: "C'est l'Éternel qui est juste, car j'ai été rebelle." En
ouvrant les yeux de Jérusalem pour lui faire voir ses forfaits innombrables, Dieu fait
en sorte que Jérusalem ne peut que dire: "C'est l'Éternel qui est juste, car j'ai été
rebelle à ses ordres." Jérusalem reconnaît la justice et la légitimité des châtiments
que Dieu lui a envoyés.

Tantôt j'ai dit: "Puisque Dieu est souverain, c'est lui qu'il  faut prier." Je dis
maintenant:  "Puisque  Dieu  est  juste,  c'est  lui  qu'il  faut  prier."  C'est  la  même
application!  

En  arrivant  à  dire:  "J'ai  gravement  péché",  on  fait  un  pas  vers  le
renouvellement spirituel. Jérémie s'identifie avec le peuple en entier. Il ne cherche pas
d'excuse, mais il s'accuse, avec la confiance que Dieu seul peut le sortir du trou. Si on
reconnaît que tout vient de Dieu, on sait que Dieu peut enlever l'affliction si nous
nous repentons. Dans un esprit de repentance, on a donc recours à la miséricorde de
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l'Éternel.  Le  sentiment  de  la  propre  culpabilité,  éveillé  par  la  souffrance,  est  le
principe fécond du relèvement que la douleur est destinée à produire.

Dans  les  mots  du  Nouveau  Testament,  nous  courons  au  confessionnal
évangélique de 1 Jean 1:9: "Si nous confessons nos péchés, il est fidèle et juste pour
nous pardonner nos péchés et nous purifier de toute injustice."

 C'est ce qui permet la prière des versets 21 et 22: "Qu'ils deviennent comme
moi!  Que toute  leur  méchanceté  vienne devant  toi.  Et  traite-les  comme tu m'as
traitée à cause de tous mes crimes!" Il n'est pas question ici de passion vengeresse
ou d'auto-justice; mais c'est le cri de la foi en la justice divine pour la gloire de Dieu. 

Comment pouvons-nous prier contre nos ennemis alors que le Fils de Dieu nous
dit de prier pour nos ennemis? Il y a deux sortes d'ennemis. Il y a ceux qui nous en
veulent personnellement pour des raisons privées qui concernent uniquement nous-
mêmes. Nous prions que Dieu les amène au bon sens, les transforme et leur fasse du
bien.

Mais il y a ceux qui sont nos ennemis parce qu'ils sont ennemis de Dieu et qui
font  tout  pour  détruire  la  foi.  Ils  combattent  Dieu  et  sa  Parole,  et  cherchent  à
détruire  le  peuple  de  Dieu.  Nous  prions  que  Dieu  les  convertisse;  mais  ceux  qui
refusent de se convertir, nous prions que Dieu fasse ce qui doit être fait. C'est ce qui
explique,  par  exemple,  la  prière  suivante  de  David  au  Psaume  139:  "Ô  Dieu,  si
seulement tu faisais mourir le méchant!" (Psaume 139:19)

Ce qui est clair, c'est que le secours ne viendra pas de l'homme. Il faut s'en
remettre à Dieu. S'il est juste en jugeant Jérusalem selon ses péchés, il peut aussi la
délivrer  de  ceux  qui  en  ont  injustement  abusé.  Autant  Jérusalem  accepte  avec
soumission son propre châtiment, autant elle réclame l'application de la même règle à
ses ennemis. Le sentiment humble de la justice divine qui règne dans tout ce passage
ne permet  pas  de  confondre  ce  cri  de  la  conscience avec un  vœu formé par  le
ressentiment naturel. 

Regardez  bien  le  verset  20:  "Éternel,  vois  ma  détresse!  Mes  entrailles
bouillonnent,  mon  cœur  est  bouleversé  au-dedans  de  moi,  car  j'ai  vraiment  été
rebelle. Au-dehors, l'épée a fait ses ravages, au-dedans, elle a été comme la mort
même."

Les  entrailles  étaient  considérées  comme le  quartier  général  des  émotions.
"Mes entrailles bouillonnent" (= 2:11). Elles sont en ébullition. Ça chauffe en dedans!
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Mon ventre est troublé. Je suis saisi de la douleur la plus poignante. Ça me prend aux
tripes (Job 30:27).

Le coeur était considéré comme le quartier général de l'intelligence et de la
volonté. "Mon coeur est bouleversé au-dedans de moi." Il est renversé en moi-même.
Il chavire en moi. 

Ces  mots  cherchent  à  exprimer  la  détresse  extrême  d'une  conscience
profondément troublée. Il n'y a pas de plus grande douleur dans la conscience que
celle que produit l'aiguillon du péché. "J'ai vraiment été rebelle." Je n'ai fait qu'être
rebelle. Je me suis révolté. Pour désobéir, j'ai désobéi.

Pour conclure, regardez le verset 12 de Lamentations 1, le verset 12 au milieu:
"Regardez et voyez s'il est une douleur pareille à ma douleur, à celle qu'on m'a fait
subir!" Est-ce  que l'océan  de  sanglots  provoqué  par  la  destruction  de  Jérusalem
indique qu'on est en présence d'une douleur  unique, incomparable,  disons la plus
grande douleur qui soit dans toute l'histoire du monde? Non! 

Personne n'a  jamais  subi  de  souffrances  aussi  grandes  que celles  de  notre
Sauveur  Jésus-Christ  lors  de  son  humiliation.  Personne!  Ses  souffrances  sont
absolument sans parallèle. Il est le sans péché qui meurt pour des coupables pour
nous amener à Dieu. Il est le Fils unique bien-aimé de Dieu qui porte nos péchés en
son corps sur le bois, Dieu le faisant devenir péché pour nous délivrer (2 Corinthiens
5:21). Ce qui se passe à la croix est unique, UNIQUE étant écrit avec des grosses
lettres majuscules. Jésus est mort en étant notre Sauveur, notre Substitut, le porteur
de la multitude des péchés de tous les élus de tous les temps. Il n'y a pas de douleur
pareille à la sienne, à celle qu'on lui a fait subir.

Il arrive que des personnes qui souffrent beaucoup disent: "Comparé à ce que
je subis, Jésus n'a pas vraiment souffert. Je souffre bien plus qu'il a souffert. Ça fait
des semaines, ou des mois, ou des années que je souffre; lui, il n'a souffert que trois
heures!" Le moins qu'on puisse dire, c'est que ce ne sont pas des paroles sages! Je
répète que les souffrances du Fils de Dieu étaient sans pareil.  Il  s'est chargé des
conséquences de notre culpabilité; il a pris sur lui la malédiction de tous nos péchés.

On entend souvent dire: "Je n'ai rien à me reprocher." Mais quel être humain
peut dire cela honnêtement, à part Jésus-Christ? Personne d'autre que le Seigneur
Jésus ne peut enlever et faire disparaître ce joug de nos crimes qui nous entrelacent
et nous étranglent.



17

C'est pourquoi le seul Sauveur nous dit encore aujourd'hui: "Venez à moi, vous
tous qui êtes fatigués et chargés, et je vous donnerai du repos" (Matthieu 11:28).
Les apôtres ont dit: "Quiconque se confie en lui ne sera pas déçu" (Romains 10:11).
C'est vrai! "Quiconque se confie en lui ne sera pas déçu." Amen! 

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 1:12-22
*  Quels sentiments Jérémie exprime-t-il dans ce texte? Quelle doit être l'attitude de celui qui veut
intercéder pour ses compatriotes? Choisissez trois mots qui décrivent bien la déchéance de notre
monde actuel.

* Lecture: Lamentations 1:12-22
*  Quel rôle unique joue le livre des Lamentations dans l'ensemble de la Bible? Comment ce livre peut-il
vous aider quand vous passez par un temps de grande affliction? Pourquoi est-ce que le monde rit de
l'Église,  se moque des  chrétiens,  ridiculise  notre  foi,  se réjouit  des détresses  des chrétiens?  Ces
misères peuvent-elles indiquer que Dieu nous visite avec ses justes châtiments?

* Lecture: Lamentations 1:12-22 
*  Que pouvez-vous apprendre de quelqu'un qui est châtié par le Seigneur? Quelles images fortes
Jérémie utilise-t-il ici pour illustrer la douleur? Qui est l'instrument de la destruction de Jérusalem?

* Lecture:  Lamentations 1:12-22 
*  Comment Jérusalem est-elle devenue impure? Que peut-on faire quand on est devenu impur?

* Lecture: Lamentations 1:12-22
*  Jusqu'à quel point Jérusalem accepte-t-elle son sort? Que pensent les ennemis de Jérusalem de ses
souffrances? Pourquoi?

* Lecture: Lamentations 1:12-22 
* Sur quelle base est-ce que Jérusalem prie aux versets 21 et 22? Comment réagissez-vous quand
quelqu'un se réjouit des malheurs qui vous arrivent? Pourquoi?

Prions!

Nous célébrons ta souveraineté, Seigneur. Tu es souverain sur tout ce qui se
passe. 

Quand nous nous entortillons dans toutes sortes de troubles, notre secours
peut venir de toi et de personne d'autre. Nous demandons pardon d'avoir espéré en
d'autres que toi. Nous voulons nous défaire de tous nos faux dieux; viens à notre
secours, nous t'en prions.
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Le fardeau de nos transgressions est épouvantablement lourd et écrasant. Tu
es bon de nous faire prendre conscience de notre immense culpabilité. Tu es bon de
nous  envoyer  ton  Fils  unique  bien-aimé pour  nous  sauver.  Nous  courons  vers  ta
miséricorde. Rien ni personne d'autre ne peut nous secourir. Aie pitié, Seigneur, et
secours-nous! Toi seul mérites toute notre confiance. 

Nous célébrons ta justice, Seigneur. C'est toi qui es juste. 

Nous autres aussi nous avons été rebelles à tes ordres de diverses manières.
Nous n'avons aucune raison de nous plaindre de notre sort. Tout ce que tu fais est
juste et correct. C'est nous qui sommes fautifs. Toutes tes voies sont justes, parce
que tu es juste. Tu es fidèle et sans injustice, c'est toi qui es juste et droit. 

Merci pour ta Parole qui dit: "Si nous confessons nos péchés, il est fidèle et
juste pour nous pardonner nos péchés et nous purifier de toute injustice."

Nous pensons à notre Sauveur Jésus. Personne n'a jamais subi des souffrances
aussi grandes que lui. Merci pour ton Fils, notre Substitut, le porteur de nos péchés. Il
n'y a pas de douleur pareille à la sienne, à celle qu'on lui a fait subir. Il s'est chargé
des conséquences de notre culpabilité; il  a pris sur lui la malédiction de tous nos
péchés.

Amen!
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Dieu en colère contre son peuple comme un ennemi.
(Lamentations 2:1-9) 

Vous avez un enfant. Sinon, supposons pour un instant que vous en avez un.
Vous allez dans la chambre de votre enfant où il est censé être en train d'étudier et
de s'appliquer à faire ses devoirs scolaires. Mais vous le trouvez en train de perdre
son temps sur Internet. Ce n'est pas la première fois que ça arrive. Vous lui dites: "Tu
vas rater tes examens!" 

C'est une prédiction. Mais quelle est l'intention de cette prédiction? Quel est le
sous-entendu? Ce que vous voulez vraiment dire, c'est: "Tu vas rater tes examens
sauf si tu changes de conduite, sauf si tu arrêtes de perdre ton temps sur Internet,
sauf si tu travailles plus fort. Si tu changes de manière de faire, tu ne rateras rien. Au
contraire, tu vas réussir. Ça va bien aller. Mais si tu continues sur cette pente-là, tu
vas rater tes examens et tu n'auras qu'à t'en prendre à toi-même."

Autrement dit, cette prédiction est en réalité une mise en garde motivée par
l'amour. La prédiction n'est pas ce que vous avez réellement envie de voir arriver.
Vous ne dites pas: "Tu vas rater tes examens parce que c'est moi qui le dis, et je vais
être très content quand ça va arriver!" Au contraire, vous dites à votre enfant ce qui
va  arriver  s'il  ne change pas  parce  que vous  ne  voulez  pas  que ça  arrive.  Vous
souhaitez qu'il change de comportement pour que votre prédiction ne se réalise pas,
parce que vous aimez votre enfant. Votre désir, c'est qu'il réussisse. 
 

Il faut faire attention quand on lit certaines prédictions de l'Ancien Testament;
elles ne doivent pas toutes forcément se produire inconditionnellement. Il  faut se
demander pourquoi elles ont été émises, et quelle était l'intention de Dieu. Encore et
toujours, Dieu dit, par amour, à son peuple par la voix de nombreux prophètes ce qui
lui arrivera s'il continue à se rebeller et à mépriser sa bonne Loi. Encore et toujours,
Dieu appelle son peuple à changer de voie et à ainsi éviter le jugement à venir. Les
prédictions ne sont donc pas fatales; elles sont évitables. Dieu les donne par amour.
Mais le peuple élu a persisté dans son insoumission rebelle jusqu'à ce que l'Alliance
soit réduite en miettes et que le jugement de Dieu devienne inéluctable. Israël a raté
l'examen! 

Dans le but d'épargner à son peuple une telle catastrophe, Dieu avait envoyé
de nombreux prophètes pour prévenir son peuple de ce qui allait arriver si le peuple
ne se repentait pas. Ces prophètes avaient très clairement dit que s'il n'y avait pas
de repentance et de retour à Dieu, Jérusalem allait être anéantie, et le peuple allait
beaucoup  souffrir  et  être  dispersé  en  exil.  L'avertissement  n'a  pas  été  pris  en
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considération. Dieu a mis ses menaces à exécution. Jérusalem a été prise, le temple a
été incendié et le peuple dispersé en exil à Babylone. Pour le peuple de Dieu, c'est le
moment le plus traumatisant de tout l'Ancien Testament. 

Le  livre  des  Lamentations  du  prophète  Jérémie  nous  montre  les  ravages
effrayants de cet entêtement persistant contre Dieu. 

Regardez bien le  verset  1 du chapitre  2:  "  Quoi  donc!  le  Seigneur,  dans sa  
colère,  a  couvert  de  nuages  la  fille  de  Sion!  Il  a  précipité  du  ciel  sur  la  terre  la
splendeur d'Israël!"

"Quoi donc!": avez-vous une impression de déjà vu? C'est normal, souvenez-
vous, c'était comme ça que commençait le livre au chapitre 1 et au verset 1. Nous
avions vu que cette expression exprimait la consternation, la douleur et la détresse. 

Le verset 1 nous dit que l'Éternel "  a précipité du ciel sur la terre la splendeur  
d'Israël!" Le peuple de Dieu était un peuple spécial, à part de tous les autres peuples
(Deutéronome  4:32-40).  Il  n'y  avait  aucune  autre  nation  sur  la  terre  dont  Dieu
prenait autant soin. Aucune.

Je  vous  donne un  exemple.  Écoutez  bien  Exode  13:21-22:  "L'Éternel  allait
devant eux, le jour dans une colonne de nuée pour les guider sur le chemin et la nuit
dans une colonne de feu pour les éclairer, afin qu'ils marchent jour et nuit. La colonne
de nuée ne se retirait pas de devant le peuple pendant le jour, ni la colonne de feu
pendant la nuit." 

Mais lorsqu'ils  arrivent à la Mer Rouge, qu'est-ce qui  se passe? La mer est
devant eux, les Égyptiens en furie sont derrière eux. Dieu ouvre un passage à travers
la mer pour son peuple. Écoutez bien la suite en Exode 14: "L'Ange de Dieu qui allait
devant le camp d'Israël, partit et alla derrière eux; et la colonne de nuée partit de
devant eux et se tint derrière eux. Elle se rendit entre le camp des Égyptiens et le
camp d'Israël. Elle était pour les uns nuée et ténèbres, et pour les autres elle éclairait
la nuit." (versets 19 et 20)

Derrière la nuée, les Égyptiens sont dans le noir; devant la nuée, les Israélites
sont  dans  la  lumière.  Dieu  était  lumière  pour  son  peuple,  et  ténèbres  pour  ses
ennemis. Mais par un contraste frappant, dans le Livre des Lamentations, Dieu est
maintenant devenu ténèbres pour son peuple! Jérémie avait dit au peuple:  "Vous
attendrez la lumière et il la changera en ombre de mort" (Jérémie 13:16). Le gros
nuage noir n'est plus sur les ennemis de Dieu, mais il est maintenant sur le peuple de
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Dieu! Le nuage de la colère de Dieu s'est abattu sur son propre peuple. Ce n'est plus
la nuée qui conduit Israël de l'esclavage à la liberté; mais c'est le nuage qui punit
Israël d'avoir abusé de sa liberté. Nous pensons ici à Galates 5:1 et 13: "C'est pour la
liberté  que  Christ  nous  a  libérés… Seulement  ne  faites  pas  de  cette  liberté  un
prétexte pour vivre selon la chair."

Jérémie dit: "Le Seigneur, dans sa colère, a couvert de nuages la fille de Sion!"
C'est le début du verset 1. Et le verset 1 se termine par les mots  "au jour de sa
colère!"  Le verset 2 parle de  "sa fureur". Le verset 3 de  "son ardente colère".  Le
verset 4 de "sa fureur". Le verset 6 de "l'indignation de sa colère". 

Qu'on aime ça ou non, il y a ici un thème qui se dessine clairement, et c'est un
thème biblique très important: c'est le thème de la colère de Dieu. Ce ne serait pas
salutaire pour nous de faire semblant que ce n'est pas là. Il  n'est jamais sage de
rejeter ce à quoi la Bible nous conduit clairement. 

La colère divine est un sujet qui est devenu tabou dans notre société moderne;
et bien des chrétiens se sont soumis à ce tabou en acceptant de ne plus jamais
aborder ce sujet. Ce n'est pas une bonne chose, parce que la Bible n'observe pas du
tout une telle attitude à ce sujet. Les écrivains inspirés reviennent sans cesse sur le
thème de la colère de Dieu. La Bible insiste beaucoup sur le fait qu'autant Dieu est
bon pour ceux qui se confient en lui, autant il se montre terrible pour ceux qui lui font
la guerre. (Nahum 1:2-8 / 2 Thessaloniciens 1:8-10) 

De toute évidence, les auteurs bibliques ne ressentent aucune gêne à aborder
le thème de la colère de Dieu; pourquoi faudrait-il que nous en éprouvions? La Bible
en parle très ouvertement; pourquoi resterions-nous silencieux à ce sujet? Pourquoi
sommes-nous si gauches et si embarrassés lorsqu'on aborde ce sujet? Qu'est-ce qu'il
y a derrière nos hésitations et notre gêne? Où se situe en fait le problème?

Il  semble  que  la  cause  profonde  de  notre  malaise  soit  due  à  l'impression
embarrassante  que  la  colère  est  quelque  chose  qui  est  indigne  de  Dieu.  Pour
certaines personnes, la colère s'apparente à une perte de maîtrise de soi, une crise
soudaine, ou une rage qui vient d'un sentiment d'impuissance, ou d'orgueil blessé, ou
à un accès de mauvaise humeur. Ce serait évidemment une erreur de prêter de tels
sentiments à Dieu. Dieu n'est pas comme ça.

Dans la Bible, la colère de Dieu ne revêt jamais le caractère capricieux, irascible
et moralement ignoble, qui est si souvent celui de nos colères humaines pécheresses.
La colère de Dieu est une réaction saine et nécessaire face à ce qui est moralement
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mauvais.  La  Bible  répète  que  Dieu  est  lent  à  la  colère  (Exode  34:6  /  Nombres
14:18 / Néhémie 9:17 / Psaume 86:15 / 103:8 / 145:8 / Jonas 4:2 / Nahum 1:3);
mais ça ne veut pas dire qu'il ne se met jamais en colère. Toutes les colères de Dieu
sont justes et saintes. 

Si Dieu ne se mettait jamais en colère, s'il prenait autant de plaisir au mal qu'au
bien, serait-il un BON Dieu? Si Dieu ne luttait pas contre le mal dans le monde, serait-
il moralement parfait? Non, bien sûr. Ce que la Bible appelle la colère de Dieu est
précisément cette saine et sainte réaction au mal qui fait nécessairement partie de la
perfection morale de Dieu. La colère de Dieu est la manifestation active de sa haine
contre  l'impiété  et  le  mal.  Parce  qu'elle  est  une  réaction  au  péché,  elle  est
l'expression de sa justice. Si Dieu ne se mettait jamais en colère, c'est certain qu'on
se plaindrait qu'il manque d'enthousiasme pour le bien. 

L'ardente colère de Dieu est une terrible réalité. Il y a un lien qu'il ne faut pas
manquer entre la colère de Dieu et sa sainteté: c'est précisément parce qu'il est saint
qu'il a une ardente colère. 

Le prophète Jérémie nous dit au verset 1 que Dieu, dans sa colère, a précipité
du ciel sur la terre la splendeur d'Israël! Après l'élévation la plus glorieuse, c'est la
chute la plus profonde (Ésaïe 14:12 / Matthieu 11:23). Il semble que Juda imaginait
que puisqu'elle occupait une position privilégiée à cause de sa relation d'alliance avec
Dieu, elle n'avait pas d'obligations morales et spirituelles. "Nous sommes le peuple de
l'Alliance.  Nous  n'avons  pas  à  nous inquiéter.  Tout  ira  toujours  bien  pour  nous."
Plusieurs Juifs voyaient le temple comme un espèce de talisman, de porte-bonheur:
"Le temple est là, on est en sécurité. Rien de grave ne peut nous arriver!" (Jérémie
7) Comme si Dieu accordait plus d'importance aux roches qu'à l'obéissance! Ils ont
oublié les obligations de l'Alliance, et les sanctions de l'Alliance si le peuple bafoue le
Dieu de l'Alliance.

Alors Dieu intervient en jugement. Il enlève la splendeur d'Israël. D'une façon un
peu plus détaillée, le prophète Jérémie nous dit que toutes les demeures de Jacob
sont englouties (v.2); ses forteresses sont jetées à terre (v.2); le royaume et ses
princes sont profanés (v.2); ses donjons sont détruits (v.5); sa clôture est forcée
(v.6); le lieu de son assemblée est détruit (v.6); il n'y a plus d'assemblées solennelles
et de sabbats (v.6); le roi et les sacrificateurs sont outragés (v.6); son autel et son
sanctuaire  sont  dédaignés  (v.7);  remparts  et  murailles  sont  délabrés  (v.8);  ses
portes sont enfoncées dans la terre et les verrous sont rompus (v.9); le roi et ses
ministres sont partis en exil (v.9); et il n'y a plus de loi ni de visions (v.9). Ouf!
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Le verset 4 nous dit que l'Éternel est devenu comme un ennemi, comme un
adversaire. Et le verset 5 répète la même idée en disant: "Le Seigneur est devenu
comme un ennemi." Dieu avait dit auparavant: "Voici que je mets devant vous le
chemin de la vie et le chemin de la mort" (Jérémie 21:8). Il avait aussi averti son
peuple que s'il persistait à se rebeller: "Je combattrai moi-même contre vous, d'une
main étendue et d'un bras puissant." (21:5)

Écoutez  bien  ce  que  le  prophète  Ésaïe  avait  dit:  "Dans  son  amour  et  sa
miséricorde, l'Éternel les a lui-même rachetés. Il les a soutenus et portés, tous les
jours d'autrefois. Mais ils ont été rebelles, ils ont attristé son Saint-Esprit, et il se
changea pour eux en ennemi, c'est lui qui a combattu contre eux" (Ésaïe 63:9-10).

"Il se changea pour eux en ennemi." Samuel avait dit à Saül devenu rebelle:
"L'Éternel s'est écarté de toi et il  est devenu ton adversaire" (1 Samuel 28:16).
Quelles paroles terribles! Le prophète Osée, porte-parole de Dieu, a dit: "Ce qui cause
ta destruction, Israël,  c'est que tu as été contre moi,  contre celui  qui pouvait te
secourir" (Osée 13:9). "Tu as été contre moi."

Il n'y a pas de plus grand danger que de s'opposer à Dieu, d'être contre lui.
Provoquer la colère du Dieu de l'Alliance n'est pas une petite affaire. Combien variées
sont  les  armes  dont  Dieu  dispose  pour  punir  notre  rébellion  lorsqu'il  nous  voit
mépriser sa bonté! La Bible a raison de dire: "Prenez garde, de peur de vous trouver
en guerre contre Dieu" (Actes 5:39). "Prenez garde, de peur de vous trouver en
guerre contre Dieu." 

L'apôtre Paul écrit: "Si Dieu est pour nous, qui sera contre nous?" (Romains
8:31) Mais si Dieu est contre nous, si Dieu est contre nous, qui pourra être pour
nous? Qui? 

Le  verset  3  de  notre  texte  dit  que  Dieu  "a  retiré  sa  droite  en  arrière  en
présence de l'ennemi". Le verset 4 dit: "Sa droite s'est dressée comme celle d'un
adversaire." Il faut réaliser l'ampleur de ce que ces mots-là signifient. Après la sortie
d'Égypte, dans le cantique chanté par Moïse et les Israélites, il est dit ceci: "Ta droite,
ô  Éternel,  est  magnifiée par  sa vigueur;  ta  droite,  ô Éternel!   a  écrasé l'ennemi"
(Exode 15:6). Face aux ennemis qui menaçaient son peuple, l'Éternel disait:  "Sois
sans crainte, car je suis avec toi; n'ouvre pas des yeux inquiets, car je suis ton Dieu;
je te fortifie, je viens à ton secours, je te soutiens de ma droite victorieuse" (Ésaïe
41:10). "Je te soutiens de ma droite victorieuse."
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Mais  maintenant,  l'Éternel  "a  retiré  sa  droite  en  arrière  en  présence  de
l'ennemi".  "Sa  droite  s'est  dressée  comme  celle  d'un  adversaire."  Quelle  réalité
effrayante! 

Tous ces évènements nous montrent la mesure et l'ampleur de la colère divine
contre son peuple rebelle. Jérémie 17:4: "Vous avez allumé le feu de ma colère." La
colère de Dieu est une des perfections du caractère divin sur laquelle il est nécessaire
que nous méditions souvent. 

Mais vous dites peut-être: Pourquoi méditer souvent sur la colère de Dieu?

Premièrement, pour que nos coeurs soient pleinement pénétrés de la haine que
Dieu éprouve envers le péché. Nous avons toujours tendance à prendre le péché à la
légère, à atténuer son caractère hideux, à lui trouver des excuses. Mais plus nous
réfléchirons et méditerons sur l'horreur que le péché inspire à Dieu et sur l'effrayante
vengeance qu'il en tire, plus nous prendrons conscience de la monstruosité du péché.
Et plus nous voudrons le fuir et le mettre à mort dans nos vies quotidiennes. 

Pourquoi méditer souvent sur la colère de Dieu? Deuxièmement, pour que nos
âmes  acquièrent  une  réelle  crainte  de  Dieu  et  se  maintiennent  dans  cette  saine
crainte. Nous ne pouvons pas servir Dieu d'une façon qui lui est agréable si nous ne
sommes pas remplis de respect pour sa majesté redoutable et de crainte à la pensée
de sa juste colère; et le meilleur moyen de demeurer dans le respect et la crainte de
Dieu est de se souvenir constamment que notre Dieu est un feu dévorant (Hébreux
12:29) qui a une ardente colère contre le mal.  Le jugement de Dieu sur Juda et
Jérusalem est un avertissement solennel pour nous. Êtes-vous troublés par la dureté
des jugements divins? Apprenez que ces jugements illustrent la sainteté de Dieu. La
plupart d'entre nous ne sommes pas assez conscients de la sainteté de Dieu. C'est
vrai que Dieu est bon et miséricordieux, mais il  ne faut pas oublier qu'il  est saint
aussi. Plus nous craindrons sa sainteté redoutable, plus nous apprécierons son amour
parfait.

Pourquoi méditer souvent sur la colère de Dieu? Troisièmement, pour que nos
âmes soient amenées à louer avec de plus en plus de ferveur Jésus-Christ qui nous
délivre de la colère à venir. Dans son sermon dimanche dernier, le pasteur Paulin a dit:
"La plus grande source d’angoisse et d’anxiété qu’une personne peut avoir, c’est que
Dieu soit en colère contre elle, à cause de ses péchés." L'apôtre Paul dit que les
chrétiens  attendent des cieux le Fils de Dieu, "Jésus, qui nous délivre de la colère à
venir" (1 Thessaloniciens 1:10). Jésus nous délivre de la colère à venir! Le même
apôtre Paul écrit dans son épître aux Romains: "Christ est mort pour nous. À bien
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plus forte raison, maintenant que nous sommes justifiés par son sang, serons-nous
sauvés par  lui  de la  colère."  (5:8-9)  "Par  lui".  Comme dit  l'un de nos cantiques:
"Jusqu'à la croix, il s'est livré. Sur lui la colère est tombée. Tous mes péchés il les a
pris. Par la mort de Jésus je vis." (#138) Sur lui la colère est tombée. Sur lui, pour
qu'elle ne tombe pas sur nous, si nous vivons dans la repentance et la foi. 

 Pourquoi méditer souvent sur la colère de Dieu? Quatrièmement, pour arrêter
d'avoir peur d'en parler dans notre annonce de l'Évangile. Dans beaucoup d'églises, il
est de bon ton à l'heure actuelle de ne pas trop insister sur ce sujet de la colère de
Dieu. On n'en parle guère parce qu'on a peur que ce soit mal reçu. À une époque qui
s'est  vendue  aux  dieux  de  la  cupidité,  de  l'orgueil,  de  l'immoralité  et  de  la
permissivité,  l'Église  a tendance à  se  borner  à  marmonner  un certain  nombre de
choses floues relatives à la bonté de Dieu, sans rien dire ou presque de sa colère.
C'est une erreur. 

Sans  la  colère,  la  Bonne  Nouvelle  de  l’Évangile  devient  bon  marché  et
superficielle. J'ai passé les vingt et unes premières années de ma vie dans une église
qui répétait tout le temps que nous sommes tous des bonnes personnes en qui Dieu
a confiance. On nous répétait que nous sommes bien meilleurs que nous le pensons.
On nous disait que Dieu n'est qu'amour. On nous disait que tout le monde est enfant
de Dieu, que Dieu ne juge personne, qu'il croit en nous. Toutes sortes d'affirmations
molles et molasses qui nous maintenaient dans la médiocrité quotidienne et dans la
mort spirituelle.

Il faut comprendre que la croix n’est pas simplement le sommet de l’amour de
Dieu, mais c'est également le centre de sa colère. La proclamation de la colère de
Dieu  n’entre  pas  en  contradiction  avec  l’Évangile,  mais  elle  en  est  une  partie
essentielle.  Par  elle,  le  sérieux  de  l’Évangile  est  mis  en  lumière  et  la  véritable
profondeur  de  l’amour  de  Dieu  est  révélée.  Un  prédicateur  de  l’Évangile  qui  ne
proclame pas la colère de Dieu agit comme un pompier qui se présente alors qu’il n’y
a pas d’alerte de feu. 

Si  nous  voulons  réellement  connaître  Dieu,  il  est  vital  que  nous  sachions
regarder en face la vérité en ce qui concerne sa colère; sinon, nous ne comprendrons
ni l'évangile du salut, l'évangile qui sauve de la colère, ni l'oeuvre propitiatoire de la
croix, ni le miracle de l'amour rédempteur de Dieu. Notre connaissance de Dieu ne
sera pas conforme à sa Parole. 

Si quelqu'un voit une maison brûler, et fait tout ce qu'il peut pour en sauver les
occupants, on l'acclame en héros. Pourquoi alors le chrétien qui accepte ce que Dieu
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dit dans la Bible au sujet de la colère de Dieu et qui en avertit les gens est-il traité
d'alarmiste? Au retour de Jésus, la colère de Dieu va se déverser sur les incrédules
(Jean 3:36). Ceux qui croient au Fils de Dieu seront délivrés de la colère parce que
leurs péchés ont été expiés par Jésus-Christ. Nous avons la responsabilité de faire
pour les autres ce que quelqu'un a fait  pour nous:  sonner  l'alarme.  Nous devons
dévoiler  le  seul  moyen  d'échapper  au  châtiment  éternel.  Certains  peuvent  nous
ridiculiser et se moquer de nous. Mais continuons à nous efforcer de conduire les
gens vers la sécurité qui ne se trouve qu'en Jésus-Christ. Notre monde a besoin de
beaucoup  plus  d'alarmistes!  L'Évangile  est  à  la  fois  une  invitation  et  un
avertissement. 

Le prophète Jérémie écrit dans son livre que proclamer la Parole de Dieu lui
vaut chaque jour moqueries et insultes. Il est la risée du monde (Jérémie 20:8). La
moquerie. Les insultes. La risée. Ça peut nous arriver? Oui. Mais qu'importe! Avons-
nous  oublié  que  notre  Sauveur  a  dit:  "Heureux  êtes-vous  si  les  hommes  vous
insultent, une grande récompense vous attend dans les cieux!" (Matthieu 5:11-12)
Amen! 

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 2:1-9
*  Pourquoi  le prophète expose-t-il  en détails  les malheurs et les péchés de son peuple? Qui est
responsable de la dévastation? Sur une feuille, notez méticuleusement chaque verset de ce passage
dont Dieu est le sujet.     

* Lecture: Lamentations 2:1-9
*  Comment la colère de Dieu est-elle représentée aux versets 1,2,4,8,13? Quels sont ses effets?     

* Lecture: Lamentations  2:1-9
*  Qu'est-ce qui est arrivé à la structure de la vie religieuse en Israël? Comment pensez-vous que Dieu
se sent avec sa "victoire" contre son peuple?                       

* Lecture:  Lamentations 2:1-9 
* Faites une liste de toutes les pertes du peuple à cause de leurs multiples péchés.    

* Lecture: Lamentations 2:1-9
*   Résumez en une seule phrase le thème de ce passage.     

* Lecture:  Exode 34:6 / Nombres 14:18 / Néhémie 9:17 / Psaume 86:15 / 103:8 / 145:8 / Jonas
4:2 / Nahum 1:3
*  Le fait que Dieu est lent à la colère signifie-t-il qu'il ne se met jamais en colère? Pourquoi? Si Dieu ne
se mettait jamais en colère, serait-il un Dieu bon?
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Prions!

Éternel notre Dieu, merci d'avertir ton peuple, par amour, de ce qui l'attend s'il
t'est fidèle, et s'il t'est infidèle. Tu veux que tout soit clair. Aide-nous à t'être fidèles,
et à ne jamais nous rebeller contre toi.

Merci  de  nous  appeler  sans  relâche  à  changer  de  voie  et  à  ainsi  éviter  le
jugement à venir. Merci de nous rappeler les ravages effrayants où conduit tôt ou
tard l'entêtement contre toi. 

Aide-nous à toujours nous souvenir que c'est pour la liberté que Christ nous a
libérés. Il ne faut pas que nous fassions de cette liberté un prétexte pour vivre selon
la chair.

Merci de nous dire la vérité et ce qu’il en est au sujet de ta colère, ta fureur,
ton indignation. Merci d'être lent à la colère; mais merci aussi de ton ardente colère
qui nous révèle ta sainteté et ton opposition à tout ce qui est moralement mauvais.
Ta colère est toujours juste et sainte.

Aide-nous à ne jamais être contre toi, à ne jamais te faire la guerre. Ne deviens
jamais notre ennemi, nous t'en supplions! Ne retire jamais ta droite en arrière. Mais
sans cesse viens à notre secours et soutiens-nous puissamment! 

Pardonne-nous notre tendance à prendre le péché à la légère. Aide-nous à le
mettre à mort dans nos vies quotidiennes. 

Merci pour ton Fils unique bien-aimé Jésus-Christ, qui nous délivre de la colère à
venir!

Aide-nous  à  apporter  sans  gêne  à  ceux  que  nous  côtoyons  ton  glorieux
Évangile. Que ton Évangile triomphe de tous les obstacles. 

Amen! 
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"Tes prophètes n'ont pas mis à nu ta faute."
(Lamentations 2:10-22)

Essayez-vous de mettre Dieu dans une boite? Parfois, nous essayons de mettre
Dieu dans une boite. Qu'est-ce que ça veut dire? Ça veut dire que pour justifier notre
mauvaise conduite, nous construisons une boite imaginaire, y collons une étiquette et
y plaçons Dieu. Une boite bien populaire est la boite de l'amour. C'est celle que les
gens  utilisent  quand ils  veulent  penser  à  Dieu  comme à un genre  de grand-père
bienveillant qui aime tellement tout le monde qu'il ne pourrait jamais punir qui que ce
soit. Quel que soit le péché qu'elles commettent, ces personnes laissent entendre
que Dieu se contente de leur faire un large sourire, et tout va bien. Elles disent: "Mon
Dieu à moi aime trop les gens pour les punir! Il n'y a pas de crainte à avoir. Dieu ne
punit personne. Jamais. On peut faire tout ce qu'on veut." Il est écrit au Psaume
10:4: "Le méchant dit avec arrogance: Dieu ne punit pas!" 

Mais aucune boite n'est assez grande pour contenir Dieu. Salomon a dit: "Les
cieux et les cieux des cieux ne peuvent le contenir" (2 Chroniques 6:18). Dans sa
Parole, l'Éternel Dieu dit: "Qui est semblable à moi?" (Jérémie 49:19 / 50:44) "Nul
n'est semblable à moi" (Exode 9:14).  Les serviteurs de Dieu ont redit les uns après
les autres: "Nul n'est semblable à l'Éternel Dieu" (Exode 8:6 / Deutéronome 33:26 /
2 Samuel 7:22 / 1 Rois 8:23 / 1 Chroniques 17:20 / 2 Chroniques 6:14 / Psaume
71:19 / 89:7 / 113:5 / Ésaïe 46:9 / Jérémie 10:6,7). Ses attributs sont tellement
riches et variés que nous ne pouvons même pas commencer à imaginer la totalité de
son être. Donc, n'essayons jamais de le mettre dans une boite! 

Notre responsabilité en tant que chrétiens est de le connaître aussi bien que
possible à l'aide de sa bonne Parole. Dieu seul révèle Dieu, et il a décidé de se révéler
par la Bible. Le livre des Lamentations de Jérémie nous aide grandement à mieux
connaître notre Dieu. Oui, c'est un Dieu d'amour, bien sûr; mais c'est également un
Dieu saint qui déteste le péché et qui peut être terrible quand on lui fait la guerre et
qu'on vit en aimant le péché. Le vrai Dieu ne tolère pas tout et il ne laisse pas tout
passer. La réaction de Dieu au péché n'est pas neutre. Le péché le met en colère; et
c'est  extrêmement  important  que  nous  le  sachions  et  que  nous  ajustions  notre
conduite quotidienne en conséquence. 

Au chapitre 2 du livre des Lamentations de Jérémie, aux versets 10 à 22, se
trouvent des images très fortes de désespoir, de deuil, d'humiliation; il y a des larmes
et beaucoup de peine. Pourquoi? À cause de la multitude de péchés des habitants de
Jérusalem, à cause de leur rébellion persistante et entêtée contre Dieu qui avait initié
une très belle et grande alliance d'amour avec eux. 
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Mais toute la peine évoquée dans ces versets 12 à 22 aurait pu être évitée. Le
pire du pire aurait pu être évité. Comment? Il y a plusieurs éléments de réponse à
cette question; nous allons nous arrêter à l'un de ces éléments ce matin, au verset
14, que je relis maintenant, suivez bien avec moi dans votre Bible: le verset 14 de
Lamentations 2: "Tes prophètes ont eu pour toi des visions vaines et fades; ils n'ont
pas mis à nu ta faute afin de détourner de toi la captivité; ils ont eu pour toi la vision
d'oracles vains et décevants."

Notez bien les mots: "Ils n'ont pas mis à nu ta faute afin de détourner de toi la
captivité." Qui ça? Les prophètes. Quels prophètes? Certainement pas Jérémie, qui lui
était un bon prophète fidèle à Dieu qui  n'a pas cessé, pendant plusieurs dizaines
d'années, d'appeler le peuple à la repentance. Il s'agit de d'autres prophètes, des
mauvais prophètes, des faux prophètes,  comme par exemple le prophète Hanania
dont nous parle Jérémie 28. Eux, ils n'ont pas mis à nu la faute du peuple afin de
détourner de lui la captivité. 

Qu'est-ce qu'ils ont fait, ces mauvais prophètes? C'était quoi leur message? La
réponse  à  cette  question  se  trouve  dans  le  gros  livre  du  prophète  Jérémie  qui
précède  tout  juste  le  petit  livre  des  Lamentations  de  Jérémie.  Ce  gros  livre  du
prophète Jérémie est le plus long livre de la Bible après le livre des Psaumes. 

Dans  son  gros  livre,  le  prophète  Jérémie  dit,  écoutez  bien:  "Ah!  Seigneur
Éternel! Voici que les prophètes leur disent: Vous ne verrez pas d'épée, vous n'aurez
pas de famine; mais je vous donnerai dans ce lieu même une paix véritable. L'Éternel
me dit: C'est la fausseté que prophétisent en mon nom les prophètes; je ne les ai pas
envoyés, je ne leur ai pas donné d'ordre, je ne leur ai point parlé; ce sont des visions
fausses, de la divination et de l'idolâtrie, des tromperies de leur coeur qu'ils vous
prophétisent... Ces prophètes périront par l'épée et la famine." (14:13-15) 

Dieu poursuit et dit à Jérémie: "Chez les prophètes de Jérusalem, j'ai vu des
choses horribles; ils sont adultères, ils marchent dans la fausseté; ils fortifient les
mains de ceux qui font le mal, afin qu'aucun ne revienne de sa méchanceté. C'est par
les prophètes de Jérusalem que la corruption s'est répandue dans tout le pays. Ils
vous illusionnent, ils racontent les visions de leur propre coeur et non ce qui vient de
la bouche de l'Éternel. Ils osent dire à ceux qui me méprisent: L'Éternel a dit: Vous
aurez la paix. Et ils disent à quiconque suit l'obstination de son coeur: Il ne t'arrivera
aucun malheur! Je n'ai pas envoyé ces prophètes. Ils auraient dû faire entendre mes
paroles à mon peuple et les faire revenir de leur mauvaise voie, de la méchanceté de
leurs agissements." (Jérémie 23)
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"Ils auraient dû faire entendre mes paroles à mon peuple et les faire revenir de
leur mauvaise voie, de la méchanceté de leurs agissements." Mais ils ne l'ont pas fait.
Ils ne l'ont pas fait!  C'est pour ça que le verset 14 de Lamentations 2 dit:  "Tes
prophètes ont eu pour toi des visions vaines et fades; ils n'ont pas mis à nu ta faute
afin de détourner de toi la captivité; ils ont eu pour toi la vision d'oracles vains et
décevants."

Il y avait en Israël des vrais prophètes fidèles à Dieu, comme Jérémie; et il y
avait des faux prophètes. Dans son discours sur la fin des temps, notre Sauveur le
Christ-Jésus  a  averti  solennellement  son  Église  en  disant  ceci:  "Plusieurs  faux
prophètes s'élèveront et séduiront beaucoup de gens. Je vous l'ai prédit" (Matthieu
24:11,25). Plusieurs faux prophètes! Un vrai prophète parle de la part de Dieu; il dit
ce que Dieu lui commande de dire. Mais un faux prophète parle pour plaire et flatter
ceux qui sont devant lui. Écoutez bien Jérémie 5:31: "Les prophètes prophétisent
avec fausseté, et mon peuple aime qu'il en soit ainsi." Vous avez entendu ça? "Mon
peuple aime qu'il en soit ainsi." On aime ceux qui nous flattent, ceux qui nous laissent
continuer dans nos mauvaises voies! 

Un vrai  prophète ne dit pas: "Dieu n'est qu'amour, faites tout ce que vous
voulez"; mais il dit que Dieu est également un Dieu terrible quand on lui fait la guerre
et qu'on vit en aimant le péché. Jérémie n'était pas populaire en disant la vérité au
peuple. On lui a dit: "Ne prophétise pas au nom de l'Éternel, sinon tu mourras de
notre main!" (11:21) Écoutez bien quelques extraits de son livre: "Méditons un projet
contre Jérémie… Ils ont creusé une fosse pour m'enlever la vie." (18:18-19) "Toi,
Éternel,  tu  connais  tous leurs  complots  pour  me faire  mourir."  (18:23) "Pachour
frappa le prophète Jérémie et le mit aux entraves." (20:2) "Les prophètes et tout le
peuple se saisirent de lui  et dirent:  "À mort!  À mort!  La peine capitale pour cet
homme!" (26:8,11) "Je suis chaque jour en dérision, tout le monde se moque de
moi." (20:7) Pas facile!  

Mais les faux prophètes, eux autres, n'étaient pas persécutés par le peuple. Au
contraire! "Les prophètes prophétisent avec fausseté, et mon peuple aime qu'il en
soit ainsi." (5:31) Jérémie 6:14: "Ils traitent à la légère le désastre de mon peuple,
en déclarant: "Tout va bien, tout va très bien", alors que tout va mal." Le peuple
vivait dans le péché la pédale au plancher; les mauvais prophètes les encourageaient
à continuer! 

Dans l'extrait que je vous ai lu, Dieu dit: "Les prophètes fortifient les mains de
ceux  qui  font  le  mal,  afin  qu'aucun  ne  revienne  de  sa  méchanceté."  Le  mot
"méchanceté" est un des mots clés du prophète Jérémie; il revient très souvent. Il
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écrit, par exemple: "Comme un puits fait jaillir ses eaux, ainsi Jérusalem fait-elle jaillir
sa  méchanceté."  (6:6-7)  Il  est  écrit  que  les  habitants  de  Jérusalem  vont  de
méchanceté en méchanceté (9:2). À la suprême bonté de Dieu, le peuple répond par
une infinité de méchancetés. 

Mais  peut-on  avoir  des  exemples  concrets  de  ce  qu'inclut  ce  mot
"méchanceté" qui revient si souvent dans les écrits du prophète Jérémie? Oui! Voici
quelques exemples:
* ils font des faux serments (5:2 / 7:9-10)
* leurs maisons sont remplies de fraude (5:27)
* ils ne défendent pas la cause de l'orphelin (5:28)
* ils ne font pas droit aux pauvres (5:28)
* tout n'est qu'oppression et violence (6:6-7)
* tous sont âpres au gain (6:13-15)
* tous usent de fausseté (6:13-15 / 9:2,4)
* ils méprisent la loi de Dieu (6:19)
* ils volent (7:9-10)
* ils commettent des meurtres (7:9-10)
* ils se livrent à l'adultère (7:9-10)
* chacun est un perfide supplanteur (9:4)
* tout le monde répand des calomnies (9:4)
* ils sont hypocrites (9:7) 
* ils ne sanctifient pas le sabbat (17:22-24,27)
* ils construisent leurs maisons en dépit de la justice en ne donnant pas le salaire qui
est dû à ceux qui travaillent pour eux (22:13)
* ils sont égoïstes en n'ayant des yeux et un coeur que pour leur intérêt (22:17)
* ils ont des pensées funestes, des projets malveillants (4:14)
* ils sont orgueilleux et arrogants (13:9,10,15).

Arrêtons-nous ici pour cette liste d'exemples très concrets tirés du quotidien.
C'est quoi toutes ces attitudes-là? Ce sont des attaques arrogantes contre l'Alliance
de Dieu avec son peuple. C'est un mépris effronté des commandements de Dieu.
C'est un rejet de la bonne Loi de bonheur et de liberté que Dieu avait donnée à son
peuple gracieusement. 

Par son prophète Jérémie, Dieu a dit: "La maison de Juda a rompu mon alliance
que  j'avais  conclue  avec  leurs  pères."  (11:8-12)  "Ils  ont  abandonné l'alliance  de
l'Éternel,  leur Dieu." (22:9) "Maudit  soit l'homme qui n'écoute pas les paroles de
cette alliance que j'ai prescrite à vos pères, le jour où je les ai fait sortir du pays
d'Égypte, du creuset de fer, en disant: Écoutez ma voix et faites tout ce que je vous
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prescrirai; alors vous serez mon peuple, et je serai votre Dieu… Écoutez les paroles
de cette alliance et mettez-les en pratique." (11:3-6) "Mais ils n'ont pas écouté, ils
n'ont pas tendu l'oreille. Ils ont suivi chacun l'obstination de leur coeur mauvais; alors
j'ai accompli contre eux toutes les paroles de cette alliance que je leur avais ordonné
de mettre en pratique et qu'ils n'ont pas mise en pratique." (11:8)

"J'ai accompli contre eux toutes les paroles de cette alliance." Regardez bien la
première partie du verset 17 en Lamentations 2: "L'Éternel a exécuté ce qu'il avait
décidé, il a accompli la parole qu'il avait décrétée dès les temps anciens." Notez très
soigneusement que Dieu n'a pas agi sans avertissement. Tout était très clair dès le
départ. Nous pouvons remonter aussi loin que Lévitique 26 et Deutéronome 28 et
nous y trouvons en détails tout ce que Dieu avait promis d'accomplir si son peuple lui
tournait le dos pour s'égarer et tout gâcher. 

Question: Pensez-vous que les habitants de Jérusalem sont tombés dans ces
péchés  du  jour  au  lendemain?  Étaient-ils,  une  journée,  des  fidèles  zélés  pour  le
Seigneur,  et  le  lendemain  matin,  des  infidèles  enragés  qui  détestaient  Dieu  à
l'extrême? Non. C'est venu petit à petit. De méchanceté en méchanceté.  

Des "petits péchés" ont été pris à la légère. Des petits mensonges, des petits
compromis  avec  le  mal,  des  petits  manques  d'amour,  une  petite  hypocrisie,  une
petite  discorde  causée  par  l'orgueil  non  mis  à  mort,  des  petits  péchés  ont
graduellement érodé leur caractère. Ils sont allés de méchanceté en méchanceté. Ça
arrive lentement, doucement, subtilement, progressivement, par degrés. Plus nous
péchons, plus le péché prend de la force. 

Si vous êtes en train de vous dire: "Pas de problème pour moi! Je commets
juste des petits péchés de temps en temps. Je n'ai  pas à m'en faire. Je suis en
contrôle. Je sais quand m'arrêter. J'aime ça m'approcher le plus près possible de la
limite sans la franchir": je suis obligé de vous dire que vous êtes insensé. Nous ne
devons pas tolérer les petits péchés qui cherchent à ravager les racines de notre vie.
Confessons  ces  petits  péchés  et  mettons-les  à  mort  maintenant  avant  qu'ils
n'occasionnent une grande chute. Une grande chute commence par un petit faux pas.
Par la puissance du Saint-Esprit, il faut chercher à éviter tout péché, point. 

L'apôtre  Paul  écrit:  "Que  toute  méchanceté  soit  ôtée  du  milieu  de  vous.
Rejetez  toute  méchanceté"  (Éphésiens  4:31  /  Colossiens  3:8).  Jacques  écrit:
"Rejetez toute  méchanceté."  (1:21)  Pierre  écrit:  "Rejetez toute  méchanceté"  (1
Pierre 2:1). Paul écrit: "Nous sommes transformés de gloire en gloire en l'image du
Seigneur"  (2  Corinthiens  3:18).  Il  n'est  plus  question  d'aller  de  méchancetés  en
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méchancetés;  mais  Dieu veut nous transformer de  gloire  en gloire  en l'image du
Seigneur. 

Quelqu'un a dit: "Le problème avec la vie chrétienne, c'est qu'elle est tellement
quotidienne!" Autrement dit,  être chrétien exige une consécration quotidienne, un
engagement  renouvelé  quotidiennement,  des  efforts  quotidiens  accomplis  par  la
puissance  du  Saint-Esprit;  ceux  qui  refusent  de  faire  ces  efforts  quotidiens  se
préparent beaucoup de troubles tôt ou tard, vous êtes avertis. 

Regardez le verset 13: "  Que te dirai-je encore? Qui serait pour moi ton égale,  
et quelle consolation te donner, vierge, fille de Sion? Car ton désastre est aussi grand
que la mer: qui pourra te guérir?" Jérémie est comme sans mot devant cet océan de
misères, ce déluge de troubles.  On dit parfois: "Quand on se regarde on se désole;
mais quand on se compare, on se console"; autrement, dit, on en trouve toujours des
pires que nous, qui sont dans des situations plus terribles que la nôtre. Mais ça ne
s'applique pas dans le cas de Jérusalem ici. À qui te comparer? À personne! 

"Qui  pourra te guérir?"  Y a-t-il  un remède? Et  si  oui,  quel  est-il?  Regardez
maintenant  le  remède à  tout  ça  aux  versets  18 et  19:  "  Leur  cœur  crie  vers  le  
Seigneur. Muraille de la fille de Sion, laisse couler tes larmes comme un torrent! Ne te
donne aucun répit, et que la pupille de ton œil n'ait pas de repos!     Lève-toi, lance une  
clameur au début des veilles de la nuit! Répands ton cœur comme de l'eau devant la
face du Seigneur! Lève tes mains vers lui pour la vie de tes enfants qui défaillent de
faim à tous les coins de rues."

Le  prophète  Jérémie  tourne  l'attention  du  peuple  vers  le  seul  qui  puisse
secourir et délivrer: l'Éternel Dieu! Comment se sortir de ce pétrin? C'est toujours par
le chemin de la véritable repentance, le retour à Dieu. Toujours. 

Les mots "laisse couler tes larmes comme un torrent!" montrent que c'est très
sérieux. Il ne s'agit pas de faire semblant. "  Répands  ton  cœur  comme  de  l'eau  
devant la face du Seigneur!" Ça implique d'être sincère dans la prière, ne rien retenir
ni cacher, tout dire au Seigneur et se livrer à lui sans retenue ni réserve. "Lève tes
mains vers lui." C'est l'attitude de prière et de confiance en Dieu qui est symbolisée
et exprimée dans ce geste. 

La vraie prière de repentance faite dans l'humilité est toujours la voie de la
guérison;  c'est  le  remède  par  excellence.  Notre  rôle  dans  la  prière  n'est  pas  de
prescrire mais de souscrire à la volonté de Dieu. Nous lui remettons notre cas et nous
espérons en lui. Puisque c'est Dieu qui a affligé son peuple pour le corriger, c'est Dieu
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qui doit être invoqué avec repentance et confiance. La guérison viendra de lui seul.
Rien ne peut remplacer  la  vraie repentance.  "Répands ton coeur,  lève tes mains,
laisse couler tes larmes." Dans son gros livre qui précède le livre des Lamentations, le
prophète Jérémie dit ceci au peuple de la part du Seigneur: "Lamentez-vous." (4:8) /
"Fille  de  mon  peuple,  répands-toi  en  lamentations!"  (6:26)  C'est  un  appel  à  la
repentance. 

Avant de terminer cette prédication, il faut que je vous parle un moment du
Mur des Lamentations. Un de mes amis est présentement en voyage à Jérusalem. Il
m'a dit ici dans mon bureau il y a deux semaines qu'un moment fort de son voyage
sera d'aller prier au Mur des Lamentations. Ce Mur des Lamentations est un vestige
du  second  temple  de  Jérusalem,  pas  du  premier  temple  dont  parle  le  prophète
Jérémie.  Il  faut  savoir  que  plusieurs  dizaines  d'années  après  la  destruction  de
Jérusalem dont  Jérémie  nous  parle  dans  son Livre  des  Lamentations,  un  second
temple a été construit. Mais ce deuxième temple a été lui aussi détruit, en  l'an  70
après J.-C., lors de la guerre judéo-romaine. Le Mur des Lamentations actuel est donc
un vestige du second temple. Les Juifs affirment que ce mur est l'un des lieux les
plus saints sur la Terre. Chaque vendredi après-midi, les Juifs s'assemblent près de ce
mur pour se lamenter sur leur gloire passée. Ils viennent prier et se recueillir devant
ce mur. Ils  inscrivent  des prières sur des  bouts de  papiers qu'ils insèrent dans  des
fissures entre les pierres  du mur.  Plus d'un million de notes sont déposées chaque
année.

On sait pourquoi le premier temple a été détruit: c'est ce qu'on voit dans le
livre  des  Lamentations  de  Jérémie.  Mais  pourquoi  ce  deuxième  temple  a-t-il  été
détruit? Parce que le peuple a persisté dans sa rébellion contre Dieu et a rejeté qui?
Son Fils unique bien-aimé, le Seigneur Jésus-Christ, le seul Sauveur, lorsqu'il est venu!

Comment Lamentations 2:10 à 22 est-il en lien avec l'Évangile de Jésus-Christ
révélé et réalisé dans le Nouveau Testament?  Le but de la repentance est de se
tourner vers Dieu. Jésus-Christ n'avait commis aucun péché dont il doive se repentir.
Il se présente comme l'Israélite toujours parfaitement tourné vers Dieu; il est le Fils
qui fait toute la joie de Dieu.

Par sa grâce, Dieu l'a envoyé pour qu'il subisse le châtiment imposé pour les
péchés que nous commettons tous. Si vous croyez en Jésus-Christ, vous obtenez la
justice de Dieu. Vous êtes pardonné et libéré. Pour vous maintenir dans cette liberté,
vous avez besoin de puiser dans la grâce de Dieu. D'inépuisables ressources de la
grâce jaillissent de la Bonne Nouvelle. En nous faisant naître de nouveau, Dieu nous
donne sa grâce pour que nous puissions obéir à sa Parole. 
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L'oeuvre du Fils de Dieu entraîne notre transformation. Nous pouvons mener
une vie nouvelle grâce à ce que Jésus a accompli pour nous. Après avoir confessé nos
péchés et avoir cherché et trouvé le pardon, nous recherchons la puissance de la
grâce qui transforme. Comment? En croyant en la Bonne Nouvelle et en marchant
dans la foi et l'obéissance à l'Évangile par la puissance du Saint-Esprit. Telle est la
bonne façon de répondre à l'oeuvre de Dieu en notre faveur. Amen! 

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 2:10-22
* Qu'est-ce qui nous indique hors de tout doute dans ces versets que la rupture de l'Alliance est
quelque chose de grave?  Dans quelle mesure comprenez-vous les conséquences du péché? Qu'est-ce
que l'expression "de méchanceté en méchanceté" (Jérémie 9:2) indique?     

* Lecture: Exode 8:6 / 9:14 / Deutéronome 33:26 / 2 Samuel 7:22 / 1 Rois 8:23 / 1 Chroniques
17:20 / 2 Chroniques 6:14 / Psaume 71:19 / 89:7 / 113:5 / Ésaïe 46:9 / Jérémie 10:6-7 49:19 /
50:44 
*  À qui Dieu est-il semblable?      

* Lecture: Lamentations  2:14 / Jérémie 14:13-15 / Jérémie 23
* Quelle faille  chez les prophètes ce verset souligne-t-il? Qu'est-ce que les prophètes auraient dû
faire? Selon vous, pourquoi ne l'ont-ils pas fait? (pour répondre à cette question, mettez-vous un
instant dans leurs sandales...)                       
 
* Lecture:  Lamentations 2:18-19
*  Comment le péché progresse-t-il dans une existence? Comment le freiner?    

* Lecture: Jérémie 11:21 / 18:18-19,23 / 20:2,7 / 26:8,11 
*   Quelles difficultés Jérémie a-t-il  dû affronter? Comment a-t-il  eu la force de continuer? Y a-t-il
autour  de  vous  des  intimidateurs  qui  veulent  vous  museler?  Où  trouverez-vous  la  force  de  les
repousser?    

* Lecture:  Matthieu 24:11,25
* Écoutez et regardez la société dans laquelle vous vivez; quels sont les faux prophètes? Quels sont
quelques-uns de leurs messages vains, fades et décevants?

Prions!

Éternel notre Dieu, les cieux et les cieux des cieux ne peuvent te contenir. Nul
n'est semblable à toi. Merci de te révéler! Sans ta révélation, personne ne pourrait te
connaître.  Aide-nous à ajuster notre conduite quotidienne à ce que tu nous révèles
de toi. 
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Merci d'avoir envoyé à ton peuple des prophètes fidèles comme Jérémie qui
n'ont pas hésité à mettre à nu la faute de ton peuple. Merci  pour tes serviteurs
fidèles qui ne cessent d'appeler encore tes enfants à la repentance. Merci de te servir
d'eux pour nous maintenir dans ton amour.

Pardon pour notre refus d'écouter, notre lenteur à obéir sans réserve, notre
hésitation à ôter toute méchanceté de nos vies. Élimine l'obstination de nos coeurs,
et que tous nos agissements s'harmonisent avec ce que tu désires. Par la puissance
de ton Saint-Esprit, aide-nous à faire tous les efforts nécessaires pour nous sanctifier.

Aide-nous  à  bien  prendre  garde  à  tous  les  faux  prophètes  modernes  qui
s'élèvent et cherchent à nous séduire. 

Nous espérons en toi. 

 Amen! 
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"Celui qui veut être écouté par Dieu, qu'il commence par écouter Dieu."
(Lamentations 3:1-18)

La Basilique du Saint-Sépulcre: c'est comme ça qu'on appelle le bâtiment qui a
été érigé à Jérusalem sur le lieu où, supposément, se trouvait le tombeau où le corps
de Jésus-Christ a été déposé après sa mort, et d'où a eu lieu la résurrection. Plusieurs
groupes religieux qui  se disent chrétiens cohabitent dans cette basilique;  mais  la
cohabitation  est  tumultueuse.  Il  y  a  continuellement  des  conflits  entre  ces
communautés chrétiennes jalouses de leurs soi-disantes prérogatives.

Exemple:  par  une  chaude  journée  d'été  2002,  un  chrétien  copte qui  était
posté  sur  un  toit  s'est  fâché  parce  qu’on  avait  déplacé  sa  chaise  de  l’endroit
ombragé où elle  se  trouvait;  onze personnes ont  été  hospitalisées  à  la  suite  de
l'altercation.  Autre  exemple:  une  porte  de  la  chapelle  franciscaine  a  été laissée
ouverte; ça a été pris comme un signe d'irrespect de la part des Orthodoxes et une
bataille a  éclaté  dans  la  Basilique  du  Saint-Sépulcre!  La  police  israélienne  est
intervenue pour séparer les deux camps. Autre exemple: aucune partie de la Basilique
ne peut être rénovée sans le consentement de toutes les communautés. Lorsque les
communautés  n’arrivent  pas  à  s’entendre,  l’édifice  ne  peut  pas  bénéficier  des
réparations dont il aurait pourtant grandement besoin. Sur le rebord de la fenêtre de
l'entrée de la Basilique se trouve un signe évocateur de cette situation: une échelle
en bois a été placée à cet endroit il y a plus de 200 ans. Vous avez bien entendu: il y
a plus de 200 ans! L'échelle est encore présente à ce jour et dans la même position
où elle se trouvait les siècles passés; personne n'a le droit d'y toucher. On l'appelle
l'échelle de la discorde. Beau témoignage, n'est-ce pas? Quelle horreur! 

Nous sommes de retour dans le livre des Lamentations du prophète Jérémie.
Le prophète Jérémie se disait sans aucun doute, lui aussi, "quelle horreur" quand il
voyait  l'état  lamentable  du  peuple  d'Israël  appelé  par  Dieu  à  être  la  lumière  du
monde. Ce peuple avait lui aussi des relations tumultueuses, pleines de conflits, de
mensonges, de calomnies, de violences et même de meurtres. Oui, quelle horreur!
Quel mauvais témoignage! Le péché lâché lousse détruit tout témoignage, et éloigne
les gens de Dieu. 

Le prophète Jérémie s'est évertué à appeler le peuple à des changements de
conduites, mais c'était, comme on dit, comme parler à un mur; ça ne donnait rien.
Dieu est patient, mais sa patience a des limites. Le jugement a fini par s'abattre sur
le  peuple,  terrible  jugement  parfaitement  juste  contre  un  peuple  récalcitrant.  La
gangrène du péché devait être stoppée, et ça prenait rien de moins qu'un traitement
de choc. Ce traitement de choc, c'est la destruction de la ville de Jérusalem avec
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toutes les détresses qui accompagnent une telle destruction. C'est le porte-voix des
afflictions que Dieu doit parfois utiliser pour réveiller son peuple. 

Le livre des Lamentations du prophète Jérémie ne laisse aucun doute que les
multiples péchés du peuple rebelle sont LA raison de la chute tragique de Jérusalem.
Chaque chapitre rend très clair que ces évènements sont la punition du péché par
Dieu.  Le  message  du  livre  est  celui  de  tous  les  vrais  prophètes  de  Dieu:
l'endurcissement dans le péché apporte tôt ou tard le jugement et la catastrophe. 

Dans nos Bibles, dans la version habituelle que nous utilisons ici, juste avant le
gros  chiffre  3 qui  indique le  début  du chapitre  3,  il  y  a  le  titre  "Souffrances et
consolations." J'ai lu les versets 1 à 18, et il n'y a pas grande consolation dans ces
versets; les consolations arrivent un petit peu plus loin dans le chapitre 3. Nous allons
y arriver dans la prochaine prédication. 

Qu'est-ce que nous avons dans ces versets 1 à 18 qui sont devant nous? Nous
avons le témoignage d'un témoin oculaire des terribles évènements. Verset 1:  "Je
suis  l'homme qui  a  vu  l'humiliation  sous  le  bâton  de  son  courroux." Il  s'agit  du
prophète Jérémie; mais il  ne parle pas uniquement en son nom personnel, il  parle
aussi de la part de tout le peuple. Ce texte exprime les impressions de tout Israélite
sous le poids de l'épreuve. Jérémie est en quelque sorte le représentant du peuple.
Les émotions profondes des souffrants sont déversées ici  sans retenue,  et  c'est
bouleversant. 

Ces 18 versets sont remplis d'images fortes, de métaphores puissantes. Par
exemple,  quand il  écrit  au verset  4:  "Il  a  brisé mes os",  ou au verset  7:  "Il  m'a
emmuré", ce sont des images. Ou quand il écrit au verset 10: "Il a été pour moi un
ours en embuscade, un lion dans un lieu caché", c'est une image forte qui exprime un
sentiment de grande terreur. Ou encore, quand il écrit au verset 12: "Il a tendu son
arc et m'a placé comme une cible pour sa flèche", c'est encore une métaphore par
laquelle l'écrivain nous dit comment il se sent visé par les corrections du Seigneur. 

Nous utilisons nous-mêmes toutes  sortes d'expressions métaphoriques pour
illustrer ce que nous vivons. Par exemple, quelqu'un peut dire qu'il a atteint le fond
du baril; en réalité, il n'y a pas de baril. Ou on peut dire: "J'ai hâte de voir la lumière
au bout du tunnel"; mais nous ne sommes pas dans un véritable tunnel. Ou: "Je suis
au bout du rouleau"; mais il n'y a pas réellement un rouleau. Nous en avons plein de
métaphores:  "Je  traverse  un  désert."  "Je  suis  sur  un  nuage."  "Je  suis  dans  la
mélasse." "J'ai manqué le bateau." "Je vis des montagnes russes." "J'ai la langue à
terre." Récemment, quelqu'un m'a dit: "Au travail,  c'est l'apocalypse!" Un de mes
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cousins m'a dit récemment: "Notre boss, tout le monde l'appelle Hitler!" Ce sont des
métaphores. 

J'aimerais maintenant attirer votre attention sur le verset 8: "J'ai beau crier et
appeler au secours, il ferme tout accès à ma prière."

Je rappelle ici à votre mémoire les mots suivants du Psaume 145: "L'Éternel
est près de tous ceux qui l'invoquent, de tous ceux qui l'invoquent avec vérité; il
réalise les souhaits de ceux qui le craignent, il entend leur cri et les sauve." (versets
18-19) Quelle belle musique à nos oreilles! Merveilleux! Dieu est près, Dieu entend,
Dieu exauce! C'est de toute beauté, tellement précieux!

Pourtant, Jérémie écrit au verset 8:  "J'ai beau crier et appeler au secours, il
ferme tout accès à ma prière." La porte de la prière est barrée! Il va écrire plus loin
au même chapitre 3 au verset 44: "Tu t'es enveloppé d'une nuée, pour que la prière
ne te parvienne pas." 

"J'ai  beau  crier  et  appeler  au  secours,    i  l  ferme  tout  accès  à  ma  prière."  
Pourquoi? Voici la raison, bien résumée par Augustin de la manière suivante: "Celui
qui veut être écouté par Dieu, qu'il commence par écouter Dieu." Je répète: "Celui
qui  veut  être  écouté  par  Dieu,  qu'il  commence  par  écouter  Dieu."  Cette  phrase
résume bien la situation. 

La plainte du Seigneur la plus courante dans le livre du prophète Jérémie, c'est
que son peuple ne l'écoute pas. Son peuple ne l'écoute pas! Dieu dit, par exemple:
"Voici l'ordre que je leur ai donné: Écoutez ma voix, pour que je sois votre Dieu, et
que vous soyez mon peuple; marchez dans toutes les voies que je vous commande,
afin que vous soyez heureux. Et ils n'ont pas écouté, ils n'ont pas tendu l'oreille; ils
ont suivi les conseils, l'obstination de leur coeur mauvais. Ils ne m'ont pas écouté, ils
n'ont pas prêté l'oreille; ils ont raidi leur nuque, ils ont fait le mal. C'est ici la nation
qui n'écoute pas la voix de l'Éternel, son Dieu, et qui ne veut pas recevoir de leçon."
(7:23-28)  "Ils  sont incapables  d'être  attentifs."  (6:10)  "Soyez attentifs.  Mais  ils
répondent:  Nous n'y  serons pas  attentifs."  (6:17) "Écoutez les  paroles  de cette
alliance et mettez-les en pratique." (11:2-6) "Mais ils n'ont pas écouté, ils n'ont pas
tendu l'oreille. Ils ont suivi chacun l'obstination de leur coeur mauvais." (11:8) "Ils
ont raidi  leur nuque pour ne pas écouter mes paroles." (19:15) "Je t'ai  parlé; tu
disais: je n'écouterai pas." (22:21)

 Vous avez entendu comment le Seigneur décrit son peuple? Il dit: "C'est ici la
nation qui n'écoute pas la voix de l'Éternel,  son Dieu." Pourquoi Dieu écouterait-il
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leurs prières? "J'ai beau crier et appeler au secours, il ferme tout accès à ma prière."
"Celui qui veut être écouté par Dieu, qu'il commence par écouter Dieu."

Il  est écrit en Ésaïe 59: "Non, l'oreille de l'Éternel n'est pas trop dure pour
entendre, mais ce sont vos péchés qui l'empêchent de vous écouter." (versets 1 et
2)  Le  problème n'est  jamais  que  Dieu  est  dur  d'oreille;  jamais.  Dieu  n'a  pas  de
problème d'audition.  C'est  nous qui  sommes durs  d'oreille  et  qui  ne voulons pas
l'écouter et lui obéir. Il n'y a rien qui nuit autant à la prière qu'un péché entretenu et
chéri qu'on ne veut pas abandonner. Il y a d'autres raisons de ne pas être exaucés,
comme par exemple: ne pas demander selon la volonté de Dieu, avec foi, au nom de
Jésus, etc... Mais rien ne bloque autant la prière qu'un péché qu'on chérit et refuse
d'abandonner.

"Celui qui veut être écouté par Dieu, qu'il commence par écouter Dieu." Quand
nous ne voulons pas l'écouter, la prière est bloquée. Écoutez bien 1 Jean 3:22: "Quoi
que ce soit que nous demandions, nous le recevons de lui, parce que nous gardons
ses commandements et que nous faisons ce qui lui est agréable." 

La Bible nous enseigne plusieurs règles pour bien prier et être exaucé. L'une
d'entre elles est d'écouter Dieu, c'est-à-dire de lui obéir. C'est un très grand privilège
de parler à Dieu; mais c'est un très grand devoir de l'écouter. Si nous chérissons le
péché dans nos coeurs, et que nous prions Dieu en même temps, nous montrons que
nous avons plus de respect envers le péché qu'envers Dieu. Dieu n'aime pas exaucer
les prières hypocrites. Ne pas prêter attention à ce que Dieu dit, c'est courir à la
catastrophe; ça fait entrer la ruine dans notre vie. 

Quand la communication avec le ciel est bloquée, ça ne dépend pas de la ligne
qui descend, mais ça dépend de la ligne qui monte. C'est notre péché entretenu qui
bloque la connexion et cause de l'interférence. Ça dépend de nous autres. Apprenons
que les péchés chéris dans le coeur ont un effet dévastateur sur la vie de prière.
"Celui qui veut être écouté par Dieu, qu'il commence par écouter Dieu." Si quelqu'un
dit: "Seigneur, pourquoi est-ce que tu n'agis pas?", Dieu pourrait bien répondre: "Et
toi, pourquoi est-ce que tu ne m'écoutes pas?" 

Si nous aimons le péché et ne voulons pas l'abandonner, nos prières sont court-
circuitées,  notre  vie  de  prière  est  sabotée.  Voudrions-nous  mettre  Dieu  de
connivence  avec  nos  péchés?  Comment  pourrions-nous  vouloir  qu'il  nous  bénisse
alors que nous nous accrochons de toutes nos forces à des choses qu'il a en horreur?
Ce n'est pas raisonnable.
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Est-ce que ça veut dire que notre vie doit être parfaite pour que Dieu exauce
nos prières? Non. Nos vies ne sont jamais parfaites, et nos prières non plus. Dieu
écoute les prières imparfaites de ses enfants imparfaits. Mais il veut nous enseigner
qu'il n'écoute pas nos prières traîtres alors que nous faisons nos délices du péché.
Dieu aime la vérité dans le fond du coeur (Psaume 51:8). Quand il nous voit livrer
bataille au péché, il nous secourt; il ne ferme pas la porte à nos prières.  

Ce  que  Dieu  veut,  c'est  notre  sanctification  (1  Thessaloniciens  4:3).  La
sanctification ne signifie pas une vie sans péché, mais une vie en lutte continuelle
contre le péché,  une orientation délibérée de séparation d’avec les  conduites qui
déplaisent à Dieu. La sanctification signifie une vie de transformation progressive à
l'image de Jésus-Christ par la puissance du Saint-Esprit dans tous les aspects de la
vie journalière. 

Les habitants de Jérusalem avaient certaines coutumes religieuses, mais une
vie quotidienne médiocre. Ils pensaient que garder une certaine forme extérieure de
religion suffisait. Erreur monumentale! Ça ne suffit pas! 

Ça me rappelle le jeune garçon qui un jour remarque un gros livre recouvert de
poussière sur une étage de la bibliothèque de la maison. Sa curiosité est piquée. Il
demande à sa mère de quoi il s'agit. Embarrassée, sa mère répond: "C'est le livre de
Dieu." Le petit garçon réfléchit un peu et dit: "Eh bien, maman, si c'est le livre de
Dieu, pourquoi est-ce que nous ne lui redonnons pas? Personne ici ne l'utilise."

Dans bien des maisons, le livre de Dieu est présent, mais on ne l'ouvre jamais.
En fait, on le remarque à peine et on n'y pense jamais. Oui, c'est le livre de Dieu, mais
Dieu ne veut pas qu'on le lui redonne: il veut qu'on le lise, qu'on le médite et qu'on le
mette en pratique quotidiennement. Il veut qu'on obéisse à son message. Si votre
Bible est en bon état, comme neuve, vous n'êtes probablement pas en bon état,
spirituellement parlant.

Qu'est-ce que le Seigneur voudrait te dire ces temps-ci mais que tu es trop
occupé pour entendre parce qu'il faut que tu écoutes District 31 ou je ne sais pas
trop qui ou quoi d'autre? Comme c'est facile de se laisser distraire par le monde! Le
vacarme de toutes nos activités et distractions couvre la voix de notre Sauveur. Nous
avons besoin de moments seuls avec lui pour que nous puissions entendre sa voix et
comprendre sa volonté,  et le  supplier  de nous donner  la  force de lui  obéir.  Pour
entendre la voix de Dieu, il faut baisser le volume du monde.
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Tu es peut-être aux prises avec des fardeaux épeurants ces temps-ci. Mais ces
fardeaux te sembleront plus légers quand tu t'approcheras du Seigneur pour les lui
remettre. Tu verras que devant une difficulté, il suffit de dire "Père", et la difficulté
cesse de grandir. 

L'adoration des habitants de Jérusalem était devenue mensonge et hypocrisie.
Votre adoration est-elle réelle et authentique? Quand vous venez adorer ici, pensez-
vous aux mots que vous dites et que vous chantez? Priez-vous en ne pensant même
pas  que  Dieu  exauce?  Exprimez-vous  un  amour  pour  Dieu  que  vous  n'avez  pas
vraiment? 

Certaines personnes croient que leur simple présence au milieu du peuple de
Dieu est un billet d’entrée pour le paradis. Elles négligent la sanctification et gardent
leur  ancien  style  de  vie.  Quand  elles  entendent  Hébreux  12:14:  "Recherchez  la
sanctification sans laquelle nul ne verra le Seigneur", elles disent: "Hey, c'est tout un
contrat,  ça!"  Et  tout  s'arrête  là.  Par  sa  Parole,  le  Seigneur  nous  appelle  tous  à
développer la sainteté (2 Corinthiens 7:1),  non pas d’une manière légaliste,  mais
comme réponse au don de sa grâce, par la puissance du Saint-Esprit. 

Il  faut  se  mettre  les  yeux  devant  les  trous:  la  catastrophe  qui  s'abat  sur
Jérusalem n'est pas l'oeuvre d'un Dieu sans coeur contre un pauvre peuple innocent.
Mais Jérusalem a causé sa propre destruction en étant contre Dieu. Elle récolte ce
qu'elle a semé. Comme des millions de personnes de nos jours, elle n'a pas voulu
croire que le salaire du péché, c'est la mort (Romains 6:23).

Alors,  vous  pourriez  dire:  "OK.  Jérémie  dit:  "J'ai  beau  crier  et  appeler  au
secours, il ferme tout accès à ma prière." Mais est-ce que ça va toujours être comme
ça ou est-ce que Dieu va finir par répondre un jour?" Oui, Dieu va finir par répondre
un jour. Oui! Quand? Quand la correction aura atteint son but. 

Comment  savons-nous  que  la  correction  n'a  pas  encore  atteint  son  but?
Regardez bien le verset 14 de Lamentations 3: "Je suis devenu la risée de tout mon
peuple, tout le jour, l'objet de leurs chansons." Autrement dit,  Jérémie se plaint que
la masse du peuple n'ait pas encore été corrigée par le châtiment, et qu'un grand
nombre de ses concitoyens ne veulent pas reconnaître la main de Dieu dans la chute
du royaume. Ils continuent à se moquer des avertissements du prophète. Il n'y a pas
de repentance! Pas encore. 

La non réponse de Dieu aux prières de Jérémie n'est pas parce que Jérémie est
coupable d'un péché personnel particulier (Psaume 66:18); mais c'est dû au péché
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perpétuel, non stop, d'Israël qui refuse de se repentir et qui raidit sa nuque (Jérémie
19:15). 

Jérémie a dû faire un long et douloureux apprentissage de patience. N'y a-t-il
pas ici une leçon précieuse et nécessaire pour nous aussi, fils et filles de la nouvelle
alliance?  Nous  aussi  nous  avons  à  faire  cet  apprentissage  de  la  patience  et  de
l'espérance en Dieu alors que si souvent les apparences peuvent nous sembler plutôt
sombres. L'Église chrétienne n'est-elle pas singulièrement battue en brèche à l'heure
actuelle? On peut se demander par moments: "Va-t-elle  finalement s'effondrer et
sombrer comme le peuple d'Israël?"   

Non, l'Église ne va pas s'effondrer! Le Seigneur bâtit son Église et les portes du
séjour des morts ne prévaudront pas contre elle (Matthieu 16:18). Confiance, donc!
Espérance! En Lamentations 3, au verset 26, Jérémie dit: "Il est bon d'attendre en
silence le salut de l'Éternel." C'est ce que Jérémie fait. Il attend. 

À un moment donné, le remède va faire effet et Jérusalem, la fille prodigue, va
entrer en elle-même, se repentir et revenir au Seigneur. Est-ce que cette attente
était facile? Non! Regardez bien les versets 17 et 18: "Tu m'as rejeté loin de la paix;
j'ai  oublié  ce  qu'est  le  bonheur.  Et  j'ai  dit:  Elle  est  perdue,  ma  confiance,  mon
espérance en l'Éternel!" Depuis le début du livre des Lamentations, on sent bien la
note de tristesse. Ça n'a fait que s'amplifier. Mais ici, on atteint le point le plus triste
de tout. Rien ne va plus. 

Pourtant! Pourtant, tout va changer. Le verset 18 n'est pas la fin de l'histoire.
Il se prépare de grandes choses. Dieu avait dit à Jérémie: Un jour, "je changerai leur
deuil en allégresse, je les consolerai, je les réjouirai après leurs tourments" (Jérémie
31:13); et c'est exactement ce qu'il va faire. Il va y avoir un retour d'exil. 

 Dieu a dit par son porte-parole Jérémie: "Voici que les jours viennent, - Oracle
de l'Éternel -, où je conclurai avec la maison d'Israël et la maison de Juda une alliance
nouvelle" (Jérémie 31:31). "Une alliance nouvelle." Comment entendre ces mots-là et
ne  pas  faire  le  lien  avec  notre  merveilleux  Sauveur  Jésus-Christ  qui,  lors  de
l'établissement de la Cène, dit: "Cette coupe est la nouvelle alliance en mon sang qui
est répandu pour vous" (Luc 22:20)?

La nouvelle alliance scellée par Jésus nous assure le pardon éternel de tous nos
péchés. La bonne nouvelle prêchée aux exilés trouve son accomplissement le plus
profond dans l'Évangile prêché par Jésus-Christ et réalisé par sa vie, sa mort et sa
résurrection. 
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  Par le sacrifice de Jésus, par cette nouvelle alliance scellée par son sang, nous
sommes  réconciliés  avec  Dieu,  tenus  pour  justes  devant  lui.  Nos  fautes  sont
pardonnées et ensevelies. 

Notre seul vrai bonheur se trouve dans ce pardon que nous acquiert le Fils de
Dieu. Si nous nous écartons de ce fondement – c'est-à-dire l'obéissance de Jésus-
Christ - , nous ne pourrons trouver ailleurs aucun repos, mais nous serons toujours
rongés d'inquiétude puisque pris en nous-mêmes, nous sommes dignes d'être haïs par
Dieu. 

Mais en nous unissant à Jésus-Christ par la foi, Dieu nous fait participer à la
justice de son Fils et il nous déclare qu'il nous aime pour toujours. Il n'y a rien de plus
précieux au monde! Amen! 

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 3:1-18
*  Que dire à quelqu'un qui affirme: "Pourquoi un tel livre est dans la Bible? C'est juste une liste de cris
à  briser  le  coeur!" Comment  la  structure  poétique  de  cette  lamentation  diffère-t-elle  des  deux
premiers chapitres?  Lisez ces versets à voix haute. Jusqu'à quel point pouvez-vous vous identifier
avec ce qui est dit?    

* Lecture: Lamentations 3:1-18
*  Jérémie  lutte dans  l'angoisse  avec  le  contraste  entre  le  statut  de Juda comme partenaire  de
l'alliance avec Dieu et son effondrement présent; pourquoi une telle chose est-elle arrivée? Comment
Dieu  peut-il  être  si  en  colère  contre  son  peuple?  Comment  réagir  à  une  expérience  tellement
traumatique? Quelle interprétation faut-il donner à une horreur aussi indescriptible?      

* Lecture: Lamentations 3:1-18 
*  Dieu n'est donc plus présent? Tout s'effondre. Il ne reste aucun espoir. Comment une telle ruine a-t-
elle été possible? Comment Dieu a-t-il pu permettre un malheur si effarant? La fidélité du Seigneur à
l'égard d'Israël ne serait-elle qu'un vain mot?                      

* Lecture:  Lamentations 3:1-18
*  Pouvez-vous sympathiser avec lui? Avez-vous déjà expérimenté quelque chose de semblable? Est-
ce que l'honnêteté du prophète sonne une corde dans votre coeur et dans votre expérience?    

* Lecture: Lamentations 3:1-18 
* Quelle serait votre réponse à Dieu si vous étiez dans les souliers de Jérémie? Quand vous affrontez
une affliction, quelle est votre réponse? Quelles images dépeignent les effets de la colère de Dieu?   

* Lecture: Lamentations 3:1-18 
*  Quel parallèle pouvons-nous faire entre ce tableau et celui des souffrances du Christ?
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Prions!

Éternel notre Dieu, merci  d'être près de tous ceux qui t'invoquent, de tous
ceux  qui  t'invoquent  avec  vérité;  merci  de  réaliser  les  souhaits  de  ceux  qui  te
craignent, d'entendre leur cri et de les sauver.

Merci de nous rappeler ce matin que vivre contre toi  ferme tout accès à la
prière. Nous devons commencer par t'écouter si nous espérons être écoutés par toi.

Mais des fois, nous ne t'écoutons pas, nous ne tendons pas l'oreille; des fois,
nous  raidissons  notre  nuque  et  nous  ne  voulons  pas  recevoir  la  leçon.  Pardon,
Seigneur, pardon! Nous ne voulons pas être de cette nation qui n'écoute pas la voix
de l'Éternel.

Aide-nous à garder tes commandements et à faire ce qui t'est agréable. Merci
d'écouter nos prières bien que nos vies et nos prières ne soient pas parfaites. Par la
puissance de ton Esprit Saint, aide-nous à ne jamais cesser de livrer bataille au péché.

Merci que les portes du séjour des morts ne prévaudront pas contre ton Église.
Merci pour la nouvelle alliance scellée par le sang de ton Fils unique. Merci pour le
pardon éternel de tous nos péchés que nous procure Jésus. Merci que toutes nos
fautes sont pardonnées et ensevelies. 

Merci pour ton amour. Ton amour, c'est le paradis. 

Amen!
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"Ce pourquoi j'espère."
(Lamentations 3:19-36)

"Ah! misère, ah! malheur!" Lorsque j'étais très jeune, il y avait à la télévision un
dessin animé qui s'intitulait "Lyppy le lion et le hyène Jérémie." Lippy et Jérémie
étaient deux vagabonds qui survivaient comme ils pouvaient. Lippy avait toujours de
"bonnes" idées pour améliorer l’ordinaire, mais elles tournaient souvent mal. C'est
pourquoi son compagnon, Jérémie, était porté à geindre et à se lamenter par des
"Ah! misère, ah! malheur!" 

Est-ce un hasard que ce personnage s'appelait Jérémie? Non! Le créateur de ce
dessin animé voulait  faire une parodie du prophète biblique qui  s'appelle Jérémie.
Pour beaucoup de personnes, le prophète Jérémie est le prophète qui pleure, qui se
lamente. C'est le prophète plaignard, pessimiste, qui broie toujours du noir et a tout
le  temps le  moral  en berne.  Après  tout,  n'est-ce  pas  "en son honneur"  qu'on  a
inventé le mot "jérémiades"? 

Certains appellent le prophète Jérémie un "prophète de malheur"; mais ce titre
peut induire en erreur. Quand je médite le livre du prophète Jérémie, j'y découvre des
promesses magnifiques de bonheur que Dieu fait à son peuple, comme par exemple
les  suivantes:  "Heureux celui  qui  met sa confiance en moi  et  cherche en moi  sa
sécurité." (17:7) Ou encore: "Je forme à votre sujet des desseins de paix et non de
malheur, afin de vous donner un avenir fait d'espérance." (29:11) Ou encore: "Je leur
donnerai un même coeur et une même conduite, afin qu'ils me craignent toujours,
pour  leur  bonheur  et  celui  de  leurs  fils  après  eux."  (32:39)  Ou  encore:  "Je  me
réjouirai à leur sujet pour leur faire du bien, de tout mon coeur et de toute mon
âme." (32:41) Ou encore:  "Ils  seront frémissants de tout le bonheur que je leur
accorderai." (33:9)  

De tels versets nous obligent à dire que Jérémie est d'abord et avant tout un
prophète de bonheur; les prophètes sont des cadeaux de Dieu pour le bien du peuple
de Dieu. Ils sont là pour le bonheur du peuple. Mais bien sûr, quand le peuple dit au
Seigneur qu'il ne veut rien savoir du bonheur que Dieu donne, alors le porte-parole de
Dieu est obligé d'avertir  des malheurs qui seront inévitablement rencontrés. C'est
l'endurcissement dans le péché qui apporte le malheur, et non pas le prophète. 

Dans le livre des Lamentations, il y a des lamentations, évidemment. Mais il y a
plus que ça. Il y a aussi autres choses que des lamentations. Par exemple, dans le
texte que nous venons de lire, les mots "espère" et "espoir" reviennent à quatre
reprises. Ces versets célèbrent la bienveillance de Dieu, ses compassions, sa fidélité. 
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Quelle ambiance différente des versets 1 à 18 surgit soudain dans ce chapitre
3! C'est comme une journée où les nuages se dispersent et laissent la place au soleil.
Jérémie est dans un trouble profond. Mais au fond de l'abîme, une lueur apparaît. Il
trouve une raison d'espérer. Le souvenir de qui est Dieu ravive l'espérance. Sans Dieu
et sa bienveillance, oui, tout serait perdu. Mais Dieu est là. Il est là, et donc il faut
espérer! Tant qu'il y a de la vie, il y a de l'espoir!

Au verset 18, nous avions laissé le prophète Jérémie dans la désolation la plus
totale; il disait: "Elle est perdue, ma confiance, mon espérance en l'Éternel!" Bien que
les versets 19 et 20 continuent sur la même note, la perspective devient petit à
petit différente dans ce qui suit. C'est comme si Jérémie est en train de se dire: "Plus
je pense à ma détresse, plus je désespère. Plus je désespère, plus je m'enlise. C'est
grand temps que je cesse de m'apitoyer sur mon sort et que je fixe mes yeux sur le
Seigneur! Je suis en train d'oublier sa fidélité et ses promesses!" 

La mémoire, plutôt que d'être la servante du désespoir, doit être la maîtresse
de l'espérance et de l'encouragement. Le verset 21 opère un changement dans ce
sens. Suivez avec moi dans votre Bible, le verset 21: "Voici ce que je veux repasser
en mon cœur, ce pourquoi j'espère." Jérémie fixe à partir de maintenant toute son
attention sur les glorieux attributs de Dieu dans leur beauté impérissable. Quand le
péché éloigne l'âme de Dieu,  notre espérance périt;  c'est  seulement quand l'âme
retourne à Dieu que notre espérance est restaurée. 

"Voici ce que je veux repasser en mon cœur, ce pourquoi j'espère." Regardez
bien maintenant les  versets 22 et 23, ce sont certainement les versets les plus
connus et les plus beaux du Livre des Lamentations:  "C'est que la bienveillance de
l'Éternel n'est pas épuisée, et que ses compassions ne sont pas à leur terme; elles se
renouvellent chaque matin. Grande est ta fidélité!"

Le velours noir du péché et de ses horribles conséquences aux chapitres 1 et 2
servent à faire ressortir la brillance étincelante de l'amour loyal de Dieu ici au chapitre
3, dans les versets qui sont devant nous. 

Là où il  lui  semblait qu'il  ne lui  restait plus aucun sujet de joie, Jérémie se
souvient tout à coup, à la clarté du nom de l'Éternel, des motifs de reconnaissance et
d'espoir. Jérémie se fortifie, et fortifie le peuple, par la contemplation du rôle de la
miséricorde et de la providence divine dans la destinée humaine. 

Quand ça  va  mal,  vraiment  très  mal,  au  milieu  des  plus  grandes  afflictions
possibles, quelle est l'espérance du chrétien? L'espérance du chrétien, c'est que la
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bienveillance de l'Éternel n'est pas épuisée, et que ses compassions ne sont pas à
leur terme; elles se renouvellent chaque matin. Grande est sa fidélité! C'est notre
espérance!

Dieu a une grande abondance et une grande variété de compassions pour ceux
qui espèrent en lui. Le mot "compassions" ici se réfère aux loyautés (au pluriel) du
Dieu miséricordieux de l'Alliance à l'égard de son peuple. Le mot "compassions" est
un grand mot qui inclut sa grâce, sa faveur, sa bonté, son amour. Ces compassions
divines sont la raison pour laquelle nous ne sommes pas consumés et complètement
détruits par les dangers de la vie et les misères que nous attirons sur nous-mêmes à
cause de nos péchés. Comme dit le Psaume 103:10: "L'Éternel ne nous traite pas
selon nos péchés, il ne nous rétribue pas selon nos fautes." Comme a dit Esdras: "Tu
ne nous as pas punis, ô notre Dieu, en proportion de nos fautes" (Esdras 9:13).
Autrement dit, ça va toujours mieux que nous le méritons. 

Les compassions de Dieu ne nous sont pas dues. Nous ne les méritons pas.
C'est une grâce qu'on en reçoive. Nous n'avons aucune raison de nous plaindre si
elles cessent toutes. Les plus petites compassions sont bien au-delà de nos mérites.
Nous avons fait beaucoup pour provoquer leur cessation en les recevant ingratement
ou en abusant d'elles d'une façon pécheresse.

"Ses compassions ne sont pas à leur terme": seront-elles un jour à leur terme?
Non! Elles ne sont jamais à leur terme. Le courant de grâce coule, coule, et coule
encore, sans jamais être à sec. Pourquoi? Parce que ce sont les compassions du Dieu
éternel qui ne change pas. Quel réconfort!

L'Église de Dieu est comme le buisson ardent: elle brûle toujours mais elle n'est
jamais consumée. Elle dure pour toujours. Elle est persécutée par les hommes, mais
jamais abandonnée de Dieu.  Elle  est affligée mais jamais délaissée. Dieu se garde
toujours un reste même dans les heures les plus noires. Les compassions du Seigneur
ne sont jamais à leur terme, même quand les apparences semblent contraires.

La fidélité de Dieu, nous l'expérimentons dans le renouveau quotidien de ses
miséricordes divines. "Elles se renouvellent chaque matin." Chaque matin! Pensons à
la  situation  d'extrême  détresse  évoquée  aux  versets  1  à  18.  Pour  le  prophète
Jérémie,  chaque  respiration,  chaque  goutte  d'eau,  chaque  miette  de  pain  est
considérée comme une preuve des compassions du Seigneur. 

Chaque  bénédiction  divine  est  un  pur  cadeau  de  la  grâce  de  Dieu.  Les
compassions  quotidiennes  sont  des  rappels  constants  de  la  fidélité  de  Dieu.  Le
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pardon des péchés, la paix qui surpasse toute compréhension, la présence de Dieu qui
nous guide, la force pour aujourd'hui, l'espérance pour demain: autant de raisons de
célébrer la fidélité de Dieu! La fidélité de Dieu donne un fondement sûr à l'espérance
de notre âme.

Verset 24:  "L'Éternel est mon partage, dit mon âme; c'est pourquoi je veux
m'attendre à lui." Ces mots de Jérémie, "l'Éternel est mon partage" indiquent au
peuple qu'il doit chercher son réconfort dans le Seigneur seul, sachant que tous les
autres partages déçoivent et périssent tôt ou tard, alors que Dieu est notre partage
éternel. 

Si l'Éternel est notre partage, que désirer de plus? S'il est notre partage, nous
avons  son  grand  salut,  sa  présence  continuelle,  sa  sagesse  infaillible,  ses  soins
paternels, sa direction sûre, son amour éternel, sa suffisance complète, et tout ce
dont nous avons besoin en tout temps.

"L'Éternel est mon partage, dit mon âme": "dit mon âme": c'est comme la
réponse au "J'ai dit" du verset 18, qui était la parole du mauvais jour: "J'ai dit: Elle
est perdue, ma confiance, mon espérance en l'Éternel!" "L'Éternel est mon partage,
dit mon âme". Le prophète Jérémie se parle à lui-même, et c'est ce que nous devons
faire  nous  autres  aussi  pour  vaincre  notre  incrédulité.  Jérémie  lutte  contre  la
tentation de désespérer qui l'avait assailli. Il n'est pas encore sorti du bois; mais il se
parle à lui-même. Il se prêche à lui-même, il s'encourage lui-même. 

Les  exemples  d'une  telle  attitude  dominée  par  l'espérance  au  coeur  des
afflictions  les  plus  sévères  remplissent  la  Bible.  Rappelons-nous  de  quelques
exemples:

*  Job  très  durement  éprouvé,  dit:  "Même  si  le  Seigneur  voulait  me  tuer,
j'espérerais en lui" (Job 13:15).

* Michée dit: "L'homme loyal a disparu du pays… Chacun tend un piège à son
frère… Ne croyez pas  à un ami.  Ne vous fiez pas à un intime… Chacun a pour
ennemis les gens de sa maison. Mais moi, je regarderai vers l'Éternel, je mettrai mon
espérance dans  le  Dieu  de  mon salut;  mon Dieu  m'exaucera."  (Michée  7)  La  foi
reprend le dessus et chasse le désespoir causé par des circonstances très difficiles. 

* Habacuc dit: "Le figuier ne fleurira pas, point de vendange dans les vignes; la
production de l'olivier sera décevante, les champs ne donneront pas de nourriture, le
petit bétail  disparaîtra de l'enclos, point de gros bétail  dans les étables. Mais moi
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j'exulterai  en  l'Éternel,  je  veux  trouver  l'allégresse  dans  le  Dieu  de  mon  salut.
L'Éternel, mon Seigneur, est ma force" (Habacuc 3:17-19). La foi reprend le dessus
et chasse le désespoir.

* Osée dit: "Espère toujours en ton Dieu" (Osée 12:7).

* Pensons aussi  à Abraham, celui  que la Bible appelle le père des croyants
(Romains  4:16):  Abraham,  écrit  l'apôtre  Paul,  a  espéré  contre  toute  espérance
(Romains 4:18). Il a espéré contre toute espérance! 

Ce  que  je  veux  dire,  c'est  que  ce  qui  se  passe  en  Lamentations  3:21  et
suivants, c'est la victoire de la foi sur le désespoir. Dieu est glorifié quand ses enfants
espèrent en lui en tout temps et en toutes circonstances. Quand on se cramponne
par la foi à ses promesses comme Jérémie le fait ici, on montre que Dieu est digne de
notre  confiance.  Et  il  est  glorifié.  Nous  avons  été  créés  pour  glorifier  Dieu;  ne
manquons pas de le glorifier en tout temps et en toutes circonstances en espérant
en lui et en croyant en ses promesses. 

Regardez le verset 25 en Lamentations 3: "L'Éternel est bon pour qui espère
en  lui,  pour  celui  qui  le  cherche." Dans  le  contexte,  "chercher  l'Éternel"  signifie
reconnaître  combien  nous  avons  besoin  de  lui  continuellement,  et  courir  à  lui
humblement devant toute tentation et tout trouble.  

Quels sont les réconforts du peuple de Dieu dans les mauvais jours? La bonté
de Dieu, le grand amour du Seigneur, les compassions fidèles du Seigneur, la fidélité
du Seigneur.  Il n'y a que des bénéfices pour nous à rechercher l'Éternel. 

Verset 26: "Il est bon d'attendre en silence le salut de l'Éternel." C'est facile à
dire! Mais il faut croire cette parole inspirée de Dieu. Le verset 27 dit: "Il est bon pour
l'homme de porter le joug dans sa jeunesse." Il s'agit du joug des afflictions divines.
Pourquoi  spécialement  "dans  sa  jeunesse"?  Parce  que plus  on apprend ça  jeune,
mieux on va pouvoir affronter les difficultés tout le reste de notre vie. Avoir la vie
trop facile dans notre jeunesse et être ce que notre société appelle "un enfant roi",
ce n'est pas bon. Parce que lorsqu'un coup dur arrive, et ça arrive tôt ou tard, on est
dévasté à l'extrême. Celui qui sait ce que signifie porter le fardeau des afflictions
quand il est jeune sera moins porté à couler dans le désespoir lorsqu'il devra porter
d'autres fardeaux plus tard. Les difficultés désintoxiquent de l'amour du monde et
aident à fixer nos coeurs en haut, sur le Seigneur, à qui nous devons toujours nous
cramponner.
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Comment porter ce joug? Les versets 28 à 30 disent comment: trois attitudes
à avoir.

1.  Verset  28:  "Qu'il  s'assoie  solitaire  et  silencieux,  car  c'est  ce  qui  lui  est
imposé." Donc: sans murmurer, sans contredire ni contester. Attendre en silence est
souvent l'acte de foi le plus énergique parce que l'instinct naturel pousse à agir par
soi-même. Le psalmiste dit:  "Garde le silence devant l'Éternel et attends-toi à lui; ne
t'irrite  pas"  (Psaume  37:7).  Hélas,  nous  sommes  trop  souvent  portés  à  ne  voir
d'autre remède que la contestation et la revendication. Combien de personnes sont
convaincues que le secours ne peut venir que d'elles-mêmes? Pour elles, l'attente
silencieuse est une résignation dégradante dont elles ne veulent rien savoir. Pourtant,
cette réaction ne fait que détériorer les individus et les situations. 

2. Verset 29:  "Qu'il mette sa bouche dans la poussière, peut-être y a-t-il de
l'espoir!" C'est  une  image  d'une  soumission  entière  au  Seigneur  sous  sa  main
puissante. Il n'y a pas ici de protestation du genre: "Ce n'est pas juste! Je ne mérite
pas ça!" Mais plutôt, soumission confiante au Seigneur. 

3. Verset 30:  "Qu'il  tende la joue à celui  qui le frappe, qu'il  se rassasie de
déshonneur." Autrement dit: pas de ressentiment, mais douceur et esprit de pardon
envers ceux qui nous troublent. L'idée de tendre la joue (Matthieu 5:38-39) a été
exemplifiée  d'une  façon  unique  en  Jésus-Christ  (Matthieu  26:67 /  Jean  18:22 /
19:3 / Ésaïe 50:6).

Est-ce  de  cette  manière  que  nous  réagissons  quand  nous  sommes  mis  à
l'épreuve? Pas de murmures, soumission et douceur. Où trouver la motivation et la
force pour réagir de cette façon? Nous trouvons la motivation dans ce que Jérémie
explique aux versets 31 à 36. Jérémie nous rappelle trois grands principes au sujet de
Dieu qui nous stimulent beaucoup à cultiver ce que nous venons de voir. Trois grands
principes:

Premier principe: Dieu ne rejette pas son peuple à toujours. Son amour est
éternel. Que le joug soit un juste châtiment ou encore une affliction pour un autre
but, nous pouvons être sûrs de ce que disent les versets 31 et 32: "Le Seigneur ne
rejette  pas  à  toujours.  Mais,  lorsqu'il  afflige,  il  a  compassion  selon  sa  grande
bienveillance." Si nous appartenons au peuple de Dieu, toutes nos peines vont avoir
une  fin,  c'est  sûr  et  certain.  Écoutez  bien  Ésaïe  54:8:  "Dans  un  débordement
d'indignation,  je  t'avais  un instant dérobé ma face,  mais  avec un amour  éternel,
j'aurai  compassion de toi,  dit ton rédempteur, l'Éternel." Quand les afflictions ont
atteint  leur  but,  Dieu  enlève sa  main  qui  corrige.  "Le  Seigneur  ne  rejette  pas  à
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toujours.  Mais,  lorsqu'il  afflige,  il  a  compassion  selon  sa  grande  bienveillance."
L'affliction n'est que pour un temps. Nous devons croire que Dieu ne rejette pas son
peuple à toujours.

Deuxième principe: Dieu ne prend pas plaisir à nous affliger. Regardez bien le
verset 33: "Car ce n'est pas volontiers qu'il humilie et qu'il afflige les fils d'homme."
Voilà l'un des versets les plus encourageants de la Bible. Dieu ne se réjouit pas de la
mort des pécheurs ni de la peine des saints. Ce n'est pas de gaité de coeur que Dieu
nous corrige, mais c'est comme forcé par les péchés des hommes. C'est quand nous
provoquons sa jalousie qu'il frappe. Les enfants de Dieu peuvent percevoir l'amour
dans le coeur de Dieu même quand il fronce les sourcils et a un bâton à la main.
Toute épreuve est pour un temps (v.31) et a un sens (v.33): ce n'est pas un caprice
de Dieu.  Nous devons croire que Dieu ne prend pas plaisir à nous affliger.

Troisième principe: Dieu  est  le  Dieu  de  justice.  Les  versets  34 à  36  nous
enseignent  que Dieu  n'approuve pas  le  mal:  "Quand on  foule  aux  pieds  tous  les
prisonniers d'un pays, quand on fait dévier le droit humain à la face du Très-Haut,
quand  on  fait  tort  à  l'homme  dans  son  procès,  le  Seigneur  ne  le  voit-il  pas?"
L'injustice et la violence sont encore caractéristiques du monde actuel; lorsque nous
en sommes victimes, notre réponse à la question de Jérémie: "Le Seigneur ne le voit-
il  pas?" peut parfois être "NON! On dirait qu'il  ne le voit pas!" Étourdis par notre
douleur, nous avons peine à accepter que Dieu voit bien ce qui nous arrive. Pourtant,
nous devons croire que rien n'échappe à son regard: toute injustice et tout crime
sont réservés à son jugement. Avant de songer à résoudre nous-mêmes nos affaires,
rappelons-nous  qu'à  cause  de  nos  propres  péchés,  nous  faisons  aussi  partie  du
problème! Toutes les injustices qui se commettent sur la terre sont connues de Dieu
et Dieu s'en occupe au meilleur moment; ce qui est un nouveau motif de patience
pour les fidèles. Il va faire justice à ses bien-aimés, c'est sûr et certain. Nous devons
le croire.

En conclusion,  la  voie  tracée ici  par  Jérémie:  n'est-ce  pas  celle  que Jésus-
Christ, le Fils de Dieu, a suivie? Il a été l'homme de douleur brisé par la souffrance. Et
comment s'est-il conduit dans l'épreuve? Jusqu'au bout, il s'est confié en Dieu. Il a
espéré en Dieu. Il est le modèle de la plus grande patience qui soit dans l'épreuve.  

Si  nous sommes sauvés et bénis aujourd'hui,  c'est grâce à Christ-Jésus qui
s'est donné en sacrifice pour tous ceux qui croient. Nous participons à la justice du
Fils de Dieu par la foi. La bouche même de Dieu nous convainc que, grâce à notre
Sauveur, la bienveillance de l'Éternel pour nous n'est pas épuisée, ses compassions ne
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sont pas à leur terme; elles se renouvellent chaque matin. Grande est sa fidélité! Dans
cette fidélité scellée par Jésus-Christ se trouve notre plus grand bonheur! Amen!

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 3:19-36
*  Lisez ces versets à voix haute. Qu'est-ce qui explique le changement de ton d'avec les versets 1 à
18? Quelle est la base de l'espérance de la restauration?  

* Lecture: Lamentations 3:19-36
* Qu'est-ce qui est requis pour expérimenter la restauration? Comment avez-vous appris la soumission
à Dieu? Reliez le jugement et l'amour.     

* Lecture: Lamentations 3:19-36 
*  Comment répondez-vous aux accusations injustes? Et aux accusations justes? Pourquoi? Comparez
ou contrastez la fidélité de Dieu à la vôtre, et la vôtre à celle de Dieu.                      
 
* Lecture:  Lamentations 3:19-36
*  Comment le Seigneur vous bénit-il ces temps-ci? De quelles compassions bénéficiez-vous? Qu'en
faites-vous?     

* Lecture: Matthieu 20:34 / Marc 1:41 / Matthieu 15:32 / Matthieu 14:14/ Marc 6:34
* Étudiez la compassion du Fils de Dieu dans les textes ci-haut. 

* Lecture: Lamentations 3:34-36
*  Les prisonniers ont-ils des droits? Qui arbitre toutes les affaires humaines? Que faire quand vous
êtes victime d'une injustice?

Prions!

Éternel notre Dieu, merci d'avoir envoyé des prophètes à ton peuple, dans le
but de bénir ton peuple et de le conduire sur un chemin de bonheur. Nous y voyons
ton grand amour.

Merci que ceux qui mettent leur confiance en toi sont heureux. Merci d'avoir
des desseins de paix et d'espérance pour tes bien-aimés. Merci d'avoir réellement à
coeur notre bonheur. Merci pour tout le bien que tu nous fais. 

Merci  de ranimer notre espérance par  le  rappel  de ta fidélité.  Merci  que ta
bienveillance n'est pas épuisée, et que tes compassions ne sont pas à leur terme;
merci qu'elles se renouvellent chaque matin. Grande est ta fidélité!
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Merci de ne pas nous traiter selon nos péchés, de ne pas nous rétribuer selon
nos  fautes,  de  ne  pas  nous punir  en  proportion  de  nos offenses.  Pardonne-nous
d'avoir reçu ingratement tes compassions ou d'en avoir abusé.

Viens au secours de ceux qui désespèrent, se découragent et ne voient que du
noir ces temps-ci. Donne-leur la victoire sur leur incrédulité. Qu'en toutes difficultés,
ils puissent dire: Mais moi, je regarderai vers l'Éternel, je mettrai mon espérance dans
le Dieu de mon salut; mon Dieu m'exaucera. Que leur foi reprenne le dessus et chasse
le désespoir. 

Aide-nous, par le Saint-Esprit, à te glorifier en tout temps, quelles que soient
nos circonstances. Tu es bon pour ceux qui espèrent en toi. Aide-nous à vivre toutes
les afflictions sans jamais murmurer contre toi, avec soumission et en douceur, et
avec un esprit de pardon à l'égard de ceux qui nous sont hostiles.

Merci de ne pas rejeter ton peuple à toujours. Merci d'avoir de la compassion
selon ta grande bienveillance lorsque tu affliges. 

Merci que ce n'est pas volontiers que tu humilies et affliges. Tu fais toujours ce
qui doit être fait pour notre plus grand bien. 

Merci pour Jésus-Christ, l'homme de douleur habitué à la souffrance, qui s'est
donné pour nous sauver. 

Amen! 
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"Retournons à l'Éternel."
(Lamentations 3:37-66)

Je vous présente deux scénarios.

Premier  scénario:  vous  vous  sentez  mal  et  vous  allez  chez  le  médecin.  Le
médecin vous examine soigneusement et finit par vous dire, en se grattant la tête:
"Avez-vous déjà eu ça, ce problème-là?" Vous répondez: "Oui." Et il vous dit: "Eh
bien, tout ce que je peux vous dire, c'est que vous l'avez à nouveau! Je ne sais pas
ce que c'est! Je ne peux pas vous aider." C'est très frustrant un problème qui défie le
diagnostic! Mais quel soulagement ce serait de trouver un médecin d'expérience qui
vous  dise  avec  assurance:  "Je  sais  exactement  ce  qu'est  votre  problème,  et  je
connais le meilleur traitement qui va vous guérir!"  

Deuxième scénario:  vous vous sentez mal et vous allez chez le médecin. Le
médecin vous examine soigneusement et finit par vous dire: "Vous avez une maladie
incurable.  Je  suis  désolé.  Il  n'existe  pas  de  médicament,  aucun  remède."  C'est
frustrant. Mais quel soulagement ce serait de trouver un bon médecin d'expérience
qui vous dise avec assurance: "Je connais parfaitement cette maladie-là, et j'ai le
remède  qui  va  la  faire  disparaître.  Ça  va  me  faire  plaisir  de  vous  le  donner,  et
gratuitement à part de ça!"

L'Éternel Dieu a toujours le bon diagnostic concernant nos problèmes de toutes
natures. Dieu a de l'expérience; personne n'en a plus que lui. Il sait exactement où
nous en sommes et ce dont nous avons besoin  pour  être sortis  de l'emprise du
péché. Il a le remède, et il aime le donner gratuitement.

 Ce sont de très bonnes nouvelles pour le prophète Jérémie et pour le peuple de
Juda qui étaient prisonniers d'un endurcissement dans le refus d'écouter Dieu. Dieu a
de l'expérience pour aider! Dieu connaît la solution. Dieu a le remède! 

 Alors  que  nous  poursuivons  cette  série  de  prédications  sur  le  Livre  des
Lamentations, nous arrivons à ces versets 37 à 66 dans lesquels le prophète Jérémie
a à coeur d'exhorter le peuple de Dieu, et s'exhorter lui-même, à saisir le remède
divin pour sortir du pétrin dans lequel ils se sont mis eux-mêmes. 

Le  préambule  de  ce  remède  divin  est  aux  versets  37  et  38  que  je  relis
maintenant:  "Qui est celui qui a dit, et cela fut? Le Seigneur n'est-il pas celui qui
commande? N'est-ce pas de la bouche du Très-Haut que sortent les maux et les
biens?"
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Les Babyloniens voulaient détruire Jérusalem, et c'est ce qu'ils ont fait. Mais
pourquoi est-ce que c'est arrivé? Est-ce que c'est arrivé parce que les Babyloniens
avaient dit qu'ils voulaient faire ça, et que Dieu n'a pas réussi à protéger Jérusalem?
Pas  du tout!  C'est  arrivé  parce que l'Éternel,  le  Dieu souverain,  qui  est  celui  qui
commande, a commandé cette destruction pour corriger son peuple endurci dans le
péché. Les Babyloniens ont été des outils, des instruments par lesquels le grand Dieu
souverain  accomplit  ses  desseins.  Dieu  n'est  pas  une  sorte  de  divinité  oisive  et
oublieuse, assise confortablement au ciel, ayant une vie inactive, livrant le monde à la
chance, laissant arriver n'importe quoi n'importe comment. 

L'affirmation biblique répétée est: "L'Éternel règne!" (Psaume 9:8 / 29:10 /
47:9 / 93:1 / 96:10 / 97:1 / 99:1 / 146:10) Et c'est vrai! Psaume 33:9: "Il dit, et la
chose arrive; il ordonne, et elle existe." Psaume 115:3: "Dieu est au ciel, il fait tout
ce qu'il veut." Tout ceci est extrêmement important et encourageant. Ce qui nous
apparaît  parfois  comme une chance,  une malchance,  un accident,  un hasard,  une
catastrophe, une coïncidence, ou une erreur s'harmonise d'une façon ou d'une autre
avec l'action des décrets de Dieu et de sa volonté gouvernante. Dieu a dit par la
bouche de son prophète Ésaïe: "J'agirai; qui s'y opposera? Je dis: Mon projet tiendra
bon, et j'exécuterai tout ce que je désire." (43:13 / 46:10) L'apôtre Paul a dit que
Dieu opère tout selon la décision de sa volonté (Éphésiens 1:11).

Le verset 38 dit:  "N'est-ce pas de la bouche du Très-Haut que sortent les
maux  et  les  biens?" Quand  ça  va  bien,  c'est  facile  pour  le  peuple  de  Dieu  de
reconnaître la souveraineté de Dieu et sa bonté, même si nous devons avouer avec
honte que nous sommes souvent lents et négligents à les reconnaître. Mais quand ça
va mal,  on trouve parfois ça moins facile de reconnaître la souveraineté de Dieu.
Pourtant, quoi que ce soit que nous recevions, la santé ou la maladie, les eaux calmes
ou  la  mer  tumultueuse,  la  richesse  ou  la  pauvreté,  les  succès  ou  les
désappointements, la solitude ou l'amitié, même la vie ou la mort: ça vient de Dieu, le
Très-Haut,  c'est  déterminé  par  lui  à  la  lumière  de  ses  très  sages  et  gracieuses
providences. Notre foi dans la sagesse de Dieu doit être totale. 

Quelqu'un qui avait bien saisi ça, c'est Job. Alors que son épouse cherchait à le
convaincre de maudire Dieu à cause de ses nombreuses et terribles épreuves, Job a
dit à sa femme: "Tu parles comme une femme insensée! Quoi! Nous recevrions de
Dieu le bien, et nous ne recevrions pas aussi le mal!" (Job 2:10) Comme disent les
Psaumes: "Dieu mène tout à bonne fin pour moi." (57:3 / 138:8) C'est l'assurance
bénie des enfants de Dieu. "Dieu mène tout à bonne fin pour moi." 
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Puisqu'il en est ainsi, nous ne devons jamais nous quereller avec Dieu. Regardez
bien le verset 39: "Pourquoi l'homme vivant se plaindrait-il? Que chacun se plaigne de
ses propres péchés."

Pensez un peu à ceci:  des incroyants sont très rapides pour  porter  plainte
contre Dieu quand ils sont dans le trouble, ce Dieu en qui ils ne croient pas le reste du
temps! Ils sont prompts à murmurer contre Dieu, à lui  intenter un procès et à le
rendre responsable de leurs malheurs. Parfois, des chrétiens sont portés à faire la
même chose aussi; mais ce n'est pas une bonne idée. Comment les êtres humains
peuvent-ils oser accuser Dieu des maux et misères qu'ils ont eux-mêmes attirés sur
eux par leurs péchés délibérés? Les habitants de Juda et de Jérusalem devaient se
faire rappeler ça. "Pourquoi l'homme vivant se plaindrait-il? Que chacun se plaigne de
ses propres péchés."

Jérémie ne rappelle pas au peuple la souveraineté de Dieu seulement pour des
raisons doctrinales, intellectuelles. Mais il désire que cette doctrine ait un puissant
effet dynamique dans leurs vies. Dans les versets 40 à 42 se trouve ce que j'ai
appelé le remède proprement dit à la situation dans laquelle était le peuple de Juda.
C'est  un  remède  spirituel  composé  de  quelques  ingrédients.  Regardons  ces
ingrédients évoqués ici par Jérémie.

Premier ingrédient, verset 40: "Examinons nos voies et sondons-les." On disait
autrefois:  "Faisons  un  examen de  conscience."  Examinons.  Sondons.  "Examinons"
signifie creusons, cherchons à trouver ce qui est caché à nos yeux par nos coeurs
trompeurs. "Sondons" signifie explorons pour en venir à être pleinement au clair sur
quelque chose. 

Plusieurs sont réticents à faire cet examen; mais c'est un devoir nécessaire très
important  parce  que  plusieurs  de  nos  péchés  ne  sont  pas  révélés  facilement  et
reconnus à moins que et jusqu'à ce que cette recherche diligente soit faite. Nous
avons besoin de l'aide du Saint-Esprit de Dieu, parce que nous n'avons pas une idée
juste d’à quel point nous sommes pécheurs à moins que, dans sa puissante lumière,
nous entreprenions cette investigation résolue de nos coeurs et de nos vies. Nos
ancêtres  dans  la  foi  prenaient  beaucoup  plus  au  sérieux  cet  examen  de  soi;  ça
explique en partie pourquoi ils étaient la sorte de chrétiens profonds et courageux
qu'ils étaient et pourquoi nous sommes la sorte de chrétiens superficiels et craintifs
que nous sommes. 

Le Nouveau Testament dit: "Que chacun s'examine soi-même." "Examinez-vous
vous-mêmes;  éprouvez-vous  vous-mêmes."  (1  Corinthiens  11:28  /  2  Corinthiens
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13:5) Chacun doit se regarder honnêtement dans le miroir de la Parole de Dieu. (+
Galates 6:4)

En Jérémie 8:6, Dieu avait dit: "Aucun ne se repent de sa méchanceté et ne
dit:  Qu'ai-je  fait?  Tous reprennent  leur  course,  comme un cheval  qui  s'élance au
combat." Pas étonnant que la situation avait tellement dégénéré en Israël! Personne
n'examinait ses voies et ne les sondait!

Salomon avait  enseigné  que  si  les  Israélites  rentraient  en  eux-mêmes  pour
s'examiner et sonder leur coeur, Dieu allait les secourir (1 Rois 8:47-50). Dans le
Nouveau Testament, nous nous souvenons du fils prodigue: Jésus dit que ce jeune
homme est rentré en lui-même; et à partir de ce moment-là, sa vie a commencé à
changer pour  le mieux.  Il  est rentré en lui-même, il  a dit:  "Qu'ai-je fait?" Il  s'est
examiné, il a sondé son coeur. Ne négligeons pas ce devoir qui est le nôtre. C'est très
important. Personne ne peut le faire à notre place.

Voici deux questions qui peuvent nous aider à nous examiner à la fin de chaque
journée:  "Quand ai-je  démontré  de  l'amour  aujourd'hui?  Quand  me suis-je  retenu
d'aimer aujourd'hui?" Un autre instrument qui peut nous aider à nous examiner, ce
sont les questions 92 à 115 du Catéchisme de Heidelberg. 

Deuxième ingrédient,  verset 40: "Et retournons à l'Éternel."  Il  ne faut pas
s'examiner,  se  sonder,  et  arrêter  ça  là.  Mais  il  faut  retourner  à  l'Éternel.  Il  faut
réellement atteindre le but, et ne pas arrêter en route. Il faut stopper notre mauvaise
voie et retourner au Seigneur. Si on doit retourner à l'Éternel, c'est parce que nous
nous étions éloignés de l'Éternel. Si nous ne nous étions pas éloignés de lui, nous
n'aurions pas à retourner à lui. 

Pensons-y un instant: le péché nous éloigne de Dieu; quel bonheur pensons-
nous trouver LOIN DE DIEU? Écoutez bien ce que Dieu dit dans le livre du prophète
Jérémie qui précède le livre des Lamentations: "Ai-je été pour Israël un désert, ou un
pays de ténèbres? Pourquoi mon peuple dit-il: Nous ne voulons pas revenir à toi?… Ils
sont retournés aux fautes de leurs premiers pères,  qui  ont refusé d'écouter mes
paroles. Ils ont rompu mon alliance… Tu m'as abandonné, oracle de l'Éternel, tu es
retournée en arrière." (2:31 / 11:10 / 15:6)

Le péché nous éloigne de Dieu. Le péché nous sépare de Dieu. Le péché nous
prive de Dieu. Le péché nous coupe de Dieu. Le péché nous embrouille et nous met
en guerre contre Dieu.  Le péché nous rend ennemis de Dieu. Le péché bloque la
communion avec Dieu. 
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Écoutez bien Ésaïe 55:7: "Que le méchant abandonne sa voie, et l'homme de
rien ses pensées; qu'il retourne à l'Éternel, qui aura compassion de lui, à notre Dieu,
qui pardonne abondamment." "Qu'il retourne à l'Éternel." "Retournons à l'Éternel", dit
Jérémie.  "Retournons  à  l'Éternel."  Et  qu'est-ce  qui  va  arriver?  L'Éternel  aura
compassion de nous, notre Dieu pardonne abondamment. Ésaïe 30:15: "C'est dans le
retour à Dieu que sera votre salut."

Le Dieu fidèle à son alliance avait dit ceci à son peuple par la bouche de Moïse:
"Tu rechercheras l'Éternel, ton Dieu; tu le trouveras, si tu le cherches de tout ton
coeur  et  de  toute  ton  âme.  Au  sein  de  ta  détresse,  tous  ces  évènements
t'atteindront. Alors dans les temps à venir, tu retourneras à l'Éternel, ton Dieu, et tu
écouteras  sa  voix;  car  l'Éternel,  ton  Dieu,  est  un  Dieu  compatissant,  qui  ne
t'abandonnera pas et ne te détruira pas; il n'oubliera pas l'Alliance qu'il a jurée à tes
pères." (Deutéronome 4:29-31)

Premier ingrédient: "Examinons nos voies et sondons-les." Deuxième ingrédient:
"Retournons à l'Éternel." 

Troisième ingrédient, verset 41:    "  Élevons notre cœur comme nos mains    v  ers  
Dieu qui est au ciel.  "  

Il  s'agit  de  la  prière  ardente.  La  prière  ardente  doit  accompagner  tout  ce
processus de retour à Dieu. Une posture de prière fréquente dans la Bible, c'était
d'élever les mains en haut, puisque la prière s'adresse au Très-Haut qui est au ciel.
Mais  il  ne  faut  pas  en  venir  à  mettre  notre  confiance  dans  une  posture  rituelle
extérieure seulement; c'est pourquoi Jérémie dit:  "Élevons notre cœur comme nos
mains vers Dieu qui est au ciel." Autrement dit, notre coeur doit être engagé à 100%
dans la prière. 

Je vous rappelle Ésaïe 29:13: "Le Seigneur dit: Quand ce peuple s'approche de
moi, il me glorifie de la bouche et des lèvres; mais son coeur est éloigné de moi."
C'est  vain  de  prier  de  la  bouche  seulement,  quand  le  coeur  n'est  pas  là  et  ne
s'accorde pas avec la bouche. "Élevons notre cœur comme nos mains vers Dieu qui
est au ciel." Prenons la chose très au sérieux. Qu'est-ce qui arrive quand nos prières
sont formelles, sans que nos coeurs y soient? La réponse est en Ésaïe 1:15: Parole
de l'Éternel: "Quand vous étendez vos mains, je détourne de vous mes yeux; quand
bien même vous multipliez les prières, je n'écoute pas: vos mains sont pleines de
sang."
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Cette prière ardente dont parle Lamentations 3:41 inclura nécessairement la
confession des péchés,  comme dit  la première partie du verset  42:  "Nous avons
nous-mêmes été criminels et rebelles!" Le peuple était resté longtemps bien loin de
faire  une telle  confession.  Il  vivait  dans une rébellion obstinée ininterrompue.  Par
exemple, en Jérémie 2, il est écrit ceci: "Reconnais ce que tu as fait. À tout cela, tu
réponds: Je suis innocente! Je n'ai pas péché" (Jérémie 2:23,35). Jérémie dit ici au
verset 42: "Nous avons été criminels et rebelles!"

Il faut passer du "je n'ai pas péché" à "j'ai été criminel et rebelle." Le Saint-
Esprit de Dieu produit cette repentance en nous en nous poussant à examiner et à
sonder nos coeurs, en nous faisant retourner à Dieu, en mettant en nous des prières
ardentes. 

La Bible dit que Dieu "prend plaisir à la vérité dans le fond du coeur" (Psaume
51:8). S'il n'y a pas de sincérité dans le coeur, il n'y aura pas d'exaucement.  Dans la
deuxième partie du verset 42, les mots: "Et toi, tu n'as point pardonné!" s'expliquent
sans doute par le manque de sincérité dans la repentance. Dieu ne se moque pas des
pécheurs en leur commandant de se repentir pour ensuite refuser de leur pardonner.
Si  Dieu n'a pas pardonné,  c'est parce que la repentance était  défectueuse d'une
façon ou d'une autre. 

La prière du fond du coeur doit se poursuivre jusqu'à ce que le Seigneur fasse
grâce, comme dit le verset 50: "jusqu'à ce que l’Éternel fasse attention et voie du
haut des cieux." Autrement dit, jusqu'à ce que Dieu intervienne, pardonne et délivre.
Il y a un rayon de lumière dans ce verset 50: "Jusqu'à ce que l'Éternel fasse attention
et voie du haut des cieux." Voilà l'espérance que le Seigneur va leur être à nouveau
favorable,  les  secourir,  leur  pardonner  et  les  restaurer.  Il  faut  persévérer  dans
l'examen de notre coeur, le retour à Dieu et la prière ardente de confession sincère
de nos fautes. "Jusqu'à ce que l’Éternel fasse attention et voie du haut des cieux." 

Il est écrit en Ésaïe 62:7: "Ne laissez aucun répit à l'Éternel jusqu'à ce qu'il
rétablisse Jérusalem et en fasse un sujet de louange sur la terre." Comme dit  le
Nouveau  Testament:  "Persévérez  dans  la  prière,  veillez-y  avec  une  entière
persévérance" (Colossiens 4:2 / Éphésiens 6:18). La persévérance finit par porter du
fruit, comme nous l'a enseigné Jésus: "Il faut toujours prier et ne pas se lasser" (Luc
18:1). 

Dans les versets 45 à 51, Jérémie relate la détresse du peuple de Jérusalem
aux prises avec tous leurs ennemis. Ils sont devenus, dit-il au verset 45: "un rebut et
un repoussoir au milieu des peuples." Jérusalem est devenue comme des vidanges
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aux yeux des autres nations. Par ces mots, Jérémie veut montrer que la dégradation
du peuple n'a pas été cachée, mais que toutes les nations l'ont connue. Au verset
47, il dit: "Pour nous ce furent la frayeur et la fosse, la destruction et le désastre."

Aux  versets  52  à  58,  Jérémie  rappelle  l'épisode  plus  personnel  du  puits,
comme pour se rappeler et rappeler au peuple ceci: "J'étais mal pris, tellement mal
pris  que je  pensais  mourir.  Mais  j'ai  prié  et  Dieu  m'a  secouru.  Aujourd'hui,  nous
sommes mal  pris,  tellement mal  pris;  mais prions et Dieu va nous secourir."  Il  se
fortifie et fortifie le peuple par ce souvenir de l'exaucement et de la délivrance qu'il
avait obtenus dans ce moment d'extrême détresse. 

 Aux versets 59 à 66, Jérémie se rappelle et rappelle au peuple les promesses
de Dieu  qu'il  sera  l'ennemi  des ennemis  de son peuple.  Dieu avait  promis  à  son
peuple:  "Je  mettrai  en  déroute  tes  ennemis"  (Deutéronome  28:7).  Le  souhait
qu'exprime ici Jérémie, nous l'exprimons nous-mêmes de la façon suivante à l'aide de
la question 52 du Catéchisme de Heidelberg: "Que t'assure le retour du Christ pour
juger les vivants et les morts? Dans toute peine et persécution, j'attends du ciel,
comme juge, celui-là même qui s'est auparavant présenté pour moi devant le tribunal
de Dieu, éloignant ainsi de moi toute malédiction; j'attends aussi qu'il jette dans la
damnation éternelle tous ses ennemis et les miens, et qu'il me prenne, au contraire,
avec tous les élus, dans la joie et la gloire céleste."

C'est une source gigantesque d'encouragement pour le peuple croyant. Nous
avons  grandement  besoin  de  cet  encouragement,  nous  qui,  devant  des  petites
difficultés, avons tendance à sauter aux conclusions que Dieu nous a laissés tomber
et qu'il ne nous aime plus ou ne se soucie plus de nous. "Courage, mon âme! Dieu
prépare ses délivrances. Espère toujours en lui!" 

On m'a donné un jour un livre qui a comme titre: "L'histoire la plus importante
au monde … la vôtre." Mais en réalité, mon histoire n'est pas la plus importante au
monde. C'est l'histoire du Fils de Dieu, Jésus-Christ, qui est la plus importante au
monde. Dans un de ses discours qui nous est rapporté en Actes 3, l'apôtre Pierre a
dit:  "Dieu a envoyé Jésus pour vous bénir en détournant chacun de vous de ses
iniquités" (Actes 3:26). 
 

Il n'y a rien qui est plus bénissant, qui fait plus de bien, que d'être détourné de
nos  iniquités.  Le  Christ-Jésus  nous  apporte  cette  bénédiction.  Jérémie  et  les
repentants de Juda ont reçu cette bénédiction du pardon des péchés grâce à Jésus
qui allait venir pour eux plus tard; nous recevons cette bénédiction grâce à Jésus qui
est venu pour nous dans le passé. 
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Jésus-Christ, qui est sans péché, est le criminel-substitut désigné par Dieu pour
nous remplacer. Il est l'Éboueur de Dieu, celui qui enlève avec ses mains pures les
ordures de nos péchés. Quel amour ineffable en action! 

C'est par son Fils unique et par lui seul que Dieu nous envoie la bénédiction et
le pardon des péchés. Jésus prend sur lui notre condamnation; et il nous donne le
Saint-Esprit qui nous fait haïr et fuir de plus en plus tout péché, et qui nous fait
mettre notre joie et notre amour à vivre selon la volonté de Dieu. L'histoire la plus
importante au monde est celle de notre Sauveur, Jésus-Christ. Amen! 

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 3:37-66
*  Qu'est-ce qui nous est révélé ici au sujet de Dieu et sur comment il réagit au péché? Quelles images
sont utilisées? Quelle est la responsabilité du peuple dans la rédemption?

* Lecture: Lamentations 3:37-66
* Comment expliquer les différentes réponses de Dieu en 43-45 et 55-58? Dieu est-il distant (v.50)
ou proche de vous en ce moment (v.57)?      

* Lecture: Deutéronome 32:35-43 / Jérémie 51:34-44 / Jérémie 30:17 / 49:1-2
* Quelles promesses Dieu avait-il  faites au sujet des ennemis de Dieu? (Deutéronome 32:34-43 /
Jérémie 51:34-44) Au sujet d'Israël à cause de ses ennemis? (Jérémie 30:17 / 49:1-2) Comment
savez-vous que vos ennemis ne vont pas ultimement triompher?                       

* Lecture:  Lamentations 3:57
*  Quand Dieu nous dit: "Ne crains pas", quelle doit être notre réponse?    

* Lecture: Lamentations 3:37-66
*  Quels sont quelques fondements du caractère de Dieu qui nous encouragent et nous réconfortent?
Puisque c'est la providence divine qui dirige et gouverne tout, pourquoi l'homme murmurerait-il, quand
Dieu le frappe pour punir ses péchés?

* Lecture: Lamentations 3:37-66
*  Méditez ceci: "Notre manque de confiance en Dieu est à la racine de presque tous les péchés et de
toutes nos faiblesses; comment y échapper sinon en regardant au Seigneur et en voyant sa fidélité?"
(Hudson Taylor)

Prions!

Louanges  à  toi,  Seigneur,  parce  que  tu  as  toujours  le  bon  diagnostic
concernant  nos  problèmes  de  toutes  natures.  Tu  sais  exactement  où  nous  en
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sommes et ce dont nous avons besoin. Tu as aussi les remèdes qu'il nous faut. Quel
réconfort pour tout coeur croyant! 

 Tu règnes! Rien ni personne ne peut te jeter à côté de ton trône. Tu fais tout
ce que tu veux. Merci pour tout l'encouragement que ces vérités nous procurent. Tu
opères tout selon la décision de ta volonté. Nous célébrons ta souveraineté!

Merci  de mener tout à bonne fin pour nous.  Pardon pour notre manque de
confiance en ta sagesse. 

Aide-nous,  par  ton  Esprit  Saint,  à  examiner  et  à  sonder  sérieusement  nos
coeurs. Pardon pour notre négligence de ce devoir essentiel. Que chaque jour, nous
arrêtions notre course, et nous disions, en rentrant en nous-mêmes: "Qu'ai-je fait?" 

 Aide-nous, par ton Esprit Saint, à retourner promptement à toi chaque fois que
nous  avons  trébuché dans  le  péché.  Comment  avons-nous  pu  penser  trouver  du
bonheur en nous éloignant de toi? Merci pour tes promesses de compassion pour
ceux qui retournent à toi. Merci de pardonner abondamment.

Aide-nous, par ton Esprit Saint, à élever notre cœur comme nos mains vers toi
qui es au ciel. Tu ne veux pas que nous nous approchions de toi de la bouche et des
lèvres mais tout en ayant un coeur qui est éloigné de toi. Tu prends plaisir à la vérité
dans le fond du coeur. Aide-nous à persévérer dans la prière, jusqu'à ce que tu nous
fasses grâce.

Merci pour ton  Fils, Jésus-Christ, que tu nous as envoyé pour nous bénir en
détournant chacun de nous de ses iniquités! Quelle reconnaissance infinie nous te
devons! 

Aide-nous à haïr et à fuir de plus en plus tout péché, et à mettre notre joie et
notre amour à vivre selon ta volonté.

Amen! 
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Une faute plus grande que le péché de Sodome.
(Lamentations 4:1-22)

Le peuple de la Chine antique voulait se protéger des ennemis qui cherchaient à
l'envahir; alors ils ont érigé la grande muraille de Chine. L'épaisse muraille s'étend sur
plus de 21,000 kilomètres. Elle a entre 4 et 12 mètres d'épaisseur, et de 6 à 15
mètres de hauteur. Cette muraille était trop haute pour que l'ennemi l'escalade, et
trop longue pour être contournée. Pourtant, au cours des cent premières années de
l'existence de cette muraille, la Chine a été envahie à trois reprises. 

Comment  l'ennemi  est-il  venu  à  bout  de  cette  protection  qu'on  pensait
impénétrable? Il n'y avait pas à cette époque-là d'avions, d'hélicoptères, de drônes.
Réponse: l'ennemi n'a eu qu'à offrir de l'argent à un portier de la muraille, et ensuite il
a pu entrer facilement. C'est ce qui est arrivé. Le défaut fatal de la défense de la
Chine tenait au fait qu'elle avait dépensé une fortune pour ériger une muraille; mais
elle n'avait pratiquement rien investi dans l'édification du caractère des portiers: ils
se laissaient facilement corrompre et acheter. Une nation n'est pas plus forte que le
caractère de ses citoyens. 

À l'époque du prophète Jérémie,  la  corruption était  partout dans le  peuple
appelé à être le saint peuple de Dieu. La méchanceté, l'injustice, le mensonge, la
violence, le mal sous toutes ses formes abondaient; jusqu'à quel point? Réponse au
verset 6 du chapitre 4 de notre texte de ce matin: "La faute de la fille de mon peuple
est plus grande que le péché de Sodome qui fut renversée en un instant, sans que
personne ait porté la main sur elle." 

Le livre  de  la  Genèse nous apprend que les  gens de Sodome étaient  forts
mauvais  et  pécheurs  envers  l'Éternel.  (13:13)  Genèse  19  nous  fait  savoir  que
l'immoralité sexuelle hostile, pervertie et violente caractérisait tous les hommes de
Sodome, jeunes et vieux. Il y avait à Sodome une idolâtrie effrénée, avec tous les
effets sociaux désastreux qui en découlent. C'était un endroit rempli d'oppression, de
cruauté, de corruption, d'injustice, d'orgueil et dépourvu de compassion et d'amour.
Sodome est la place où vous ne vouliez pas vivre, que vous ne vouliez même pas
traverser! 

Il  est  très  clair,  d'après  l'ensemble  du  témoignage  biblique,  que  Sodome
représente la voie du monde déchu. Cette ville, dans la Bible, est un prototype de la
méchanceté des hommes et du jugement de Dieu qui finit par tomber sur ceux qui
pratiquent le mal. Dieu a détruit Sodome par le feu (Genèse 19:24).
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Si vous vous demandez: "Pourquoi la destruction de Jérusalem? Pourquoi la
famine? Pourquoi des milliers de Judéens ont été déportés à plus de 3000 kilomètres
de Jérusalem? Pourquoi tous ces troubles horribles dont Jérémie fait la liste depuis
Lamentations 1:1 et dont nous venons de lire une autre liste au chapitre 4? Pourquoi
cette ardente colère, cette fureur de Dieu? Pourquoi?": la réponse est la suivante:
c'est parce que "la faute de la fille de mon peuple est plus grande que le péché de
Sodome." 

Pour bien saisir la portée de ces mots-là du verset 6, nous devons absolument
revenir à ce que la Bible enseigne sur le but de Dieu en se choisissant un peuple; c'est
super important. Ce que je me prépare à vous expliquer est capital pour comprendre
la  fureur  et  la  colère  ardente  de  l'Éternel  qui  a  commandé  la  destruction  de
Jérusalem. Je vais même jusqu'à dire que si vous saisissez bien ce que je vais vous
exposer dans les prochaines minutes, vous n'allez plus jamais vous offusquer de la
sévérité de l'Éternel contre Jérusalem.

Après que l'espèce humaine ait choisi de se révolter contre Dieu, la réponse de
Dieu a été d'appeler à l'existence, sur terre et dans l'histoire, une communauté par
l'intermédiaire  de  laquelle  viendrait  la  bénédiction  de  la  rédemption  à  l'humanité.
Écoutez très attentivement Genèse 18:18 et 19: "En Abraham seront bénies toutes
les nations de la terre. Car je l'ai choisi afin qu'il ordonne à ses fils et à sa famille
après lui de garder la voie de l'Éternel, en pratiquant la justice et le droit."

Dans un monde qui avance sur la voie de Sodome, Abraham et ses descendants
sont appelés à garder la voie du Seigneur, en agissant avec droiture et justice. Le
peuple de Dieu était une communauté qui devait être un modèle pour les nations, une
vitrine  de  la  façon  dont  Dieu  désire  qu'une  société  humaine  fonctionne.  Le  but
immédiat de l'élection d'Abraham est la création d'une communauté de justice et de
droiture; le but ultime est la bénédiction des nations. 

Dieu a dit: "J'ai choisi Abraham afin qu'il ordonne à ses fils et à sa famille après
lui de garder la voie de l'Éternel, en pratiquant la justice et le droit." "La justice et le
droit."  L'expression "la  justice et  le droit"  associe  deux des mots parmi  les  plus
importants  et  les  plus  lourds  de  sens  dans  la  Bible;  ces  mots-là  reviennent  des
centaines de fois. 

 Dans son cantique qu'il  a enseigné à Israël avant de mourir,  Moïse tient à
souligner  que  l'Éternel  est  juste  et  droit  (Deutéronome  32:4).  Le  psalmiste  dit:
"L'Éternel règne. La justice et le droit sont la base de son trône" (Psaume 89:15 /
97:1-2). David écrit: "L'Éternel aime la justice et le droit" (Psaume 33:5). 
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Pour nous, pratiquer la justice, c'est se conduire en conformité avec la bonne
loi de Dieu. Observer le droit, c'est vivre selon la volonté du Dieu de l'Alliance. 

"J'ai choisi Abraham afin qu'il  ordonne à ses fils et à sa famille après lui de
garder la voie de l'Éternel,  en pratiquant la justice et le droit." Par opposition au
genre  de  société  pourrie  qu'était  Sodome,  Dieu  appelle  la  communauté  qui  naît
d'Abraham à être caractérisée par des valeurs totalement différentes. Abraham et
ses descendants doivent former un peuple qui imitera le caractère même du Seigneur
par son attachement à la justice et à la droiture. 

"J'ai choisi Abraham afin qu'il  ordonne à ses fils et à sa famille après lui de
garder la voie de l'Éternel, en pratiquant la justice et le droit." Quel est le grand but
de Dieu derrière cet appel? Le grand but de Dieu, c'est de bénir les nations, comme il
l'a promis: "En Abraham seront bénies toutes les nations de la terre."
 

Pourquoi Dieu a-t-il choisi Abraham? Pour créer un peuple qui sera fidèle à la
voie de l'Éternel, et qui pratiquera la justice et le droit, dans un monde qui suit la voie
de Sodome. Dieu désire bénir toutes les nations par l'intermédiaire du peuple qu'il a
choisi, qu'il a racheté, et auquel il s'est lié par une alliance. Abraham a répondu à Dieu
avec foi et obéissance. La foi et l'obéissance d'Abraham (Genèse 22:16-18) devaient
constituer  un  modèle  pour  l'instruction  perpétuelle  de  ses  descendants,  de
génération en génération.

Dieu a créé et appelé son peuple pour accomplir son projet de bénir toutes les
nations. Tel est le point culminant de l'alliance avec Abraham (Genèse 12:1-3). Ce
dessein divin est répété tout au long du livre de la Genèse. L'engagement d'Alliance
de Dieu envers Israël était au service de son engagement à l'égard de l'ensemble de
l'humanité. Ce que Dieu fait en Israël, pour Israël et par Israël est en fin de compte
pour  le  bien  des  nations.  De même,  ce  que Dieu  exigeait  d'Israël  avait  la  même
portée: l'exigence de marcher dans les voies du Seigneur en pratiquant la justice et la
droiture a pour but la bénédiction des nations conformément à la promesse divine. 

En obéissant à la Loi de l'Alliance, Israël répondait à l'appel à être saint, c'est-à-
dire  différent,  distinct  des  nations.  En  même  temps,  Israël  se  devait  d'être  un
enseignant, un modèle pour les nations. Observer la loi n'était pas une fin en soi, mais
concernait la raison même de l'existence d'Israël: le désir de Dieu de bénir les nations.
La façon droite et juste de vivre d'Israël devait être visible, et susciter l'admiration et
l'interrogation des nations. 
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À cause de sa mission,  la communauté de Dieu devait  chercher à être une
communauté caractérisée par les attributs de Dieu lui-même, avec un accent mis en
particulier sur la justice et le droit, dans un monde rempli d'oppression et d'injustice.
Il  n'y a que ce genre de communauté-là qui puisse être une bénédiction pour les
nations.

Cette responsabilité de garder la voie de l'Éternel en pratiquant la justice et le
droit, c'était la réponse appropriée à la rédemption. Ça découlait de la grâce de Dieu.
Dieu s'est choisi  un peuple  pour que ce peuple  vive dans la  cohérence avec son
statut de peuple chéri, en adoptant un comportement saint, juste et droit. Ce peuple
doit répondre à sa rédemption en reflétant son Rédempteur. La loi de Dieu n'a pas
été donnée comme moyen de salut, mais comme don de grâce, destiné à des gens
que Dieu a déjà sauvés. La relation d'Alliance est le fruit d'une action antérieure de
Dieu, dans sa grâce rédemptrice, qui appelle la réponse de l'amour et de l'obéissance.

Tout ceci ayant été clarifié, Lamentations 4:6 nous dit que "la faute de la fille
de mon peuple est plus grande que le péché de Sodome". Jérémie ne dit pas que la
faute du peuple de Dieu est "comme le péché de Sodome" mais "plus grande que le
péché de Sodome"! Plus grande! Pire! De la justice et de la droiture, il n'y en avait
plus dans le peuple de Dieu. Zéro! C'était pire qu'à Sodome! 

*  Écoutez  bien  Ésaïe  1:21:  "Quoi  donc!  La  cité  fidèle  est  devenue  une
prostituée! Elle était remplie de droiture, la justice y séjournait,  et maintenant ce
sont des assassins!" 

* Écoutez bien Ésaïe 5:7: "La vigne de l'Éternel, c'est la maison d'Israël, et les
hommes de Juda, c'est le plant qu'il chérissait. Il avait espéré la droiture, et voici la
forfaiture! La justice, et voici le cri du vice!" 

* Écoutez bien Jérémie 22:1-5: "Ainsi parle l'Éternel: descends dans la maison
du roi de Juda et tu diras: Écoute la parole de l'Éternel, roi de Juda, qui es assis sur le
trône de David, toi, tes serviteurs et ton peuple qui entrez par ces portes! Ainsi parle
l'Éternel, pratiquez le droit et la justice; délivrez des mains de l'oppresseur celui qui
est  exploité;  ne  maltraitez  pas  l'immigrant,  l'orphelin  et  la  veuve;  n'usez  pas  de
violence et ne répandez pas de sang innocent. Si vous n'écoutez pas ces paroles, je
le jure par moi-même, cette maison deviendra une ruine."

"Si  vous n'écoutez pas ces paroles,  je  le jure par  moi-même, cette maison
deviendra une ruine." C'est exactement ce qui se passe lors de la destruction de
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Jérusalem. Pourquoi c'est arrivé? Parce que le peuple de Dieu a choisi  la  voie de
Sodome plutôt que la voie de l'Éternel. 

Lamentations 4:6 dit: "La faute de la fille de mon peuple est plus grande que le
péché de Sodome qui fut renversée en un instant, sans que personne ait porté la
main sur elle." Sodome a été renversée en un instant; pas Jérusalem. Jérusalem, ça a
pris  du  temps,  et  les  souffrances  se  sont  prolongées  sur  une  longue  période.
Pourquoi, donc? Notre Sauveur Jésus a dit: "On demandera beaucoup à qui l'on a
beaucoup donné et on exigera davantage de celui à qui l’on a beaucoup confié" (Luc
12:48). 

Comment est-ce possible que le jugement de Jérusalem soit plus sévère que
celui de Sodome? C'est plus sévère parce que c'est le peuple de l'Alliance. Sodome
n'avait jamais eu les moyens de grâce que Jérusalem a eu, ni les oracles de Dieu, ni
ses prophètes. Jérusalem avait tellement goûté aux bontés du Seigneur que sa faute
est pire. Dieu avait averti Jérusalem pendant des années de temps, mais pas Sodome.

Juda était une nation élue et consacrée à Dieu. Elle jouissait de privilèges sans
pareil.  Elle  devait être le modèle pour tous.  Elle devait enrichir  le monde par son
exemple. Elle devait être le moyen par lequel le Seigneur exprimait ses buts gracieux
de sauver des gens de toutes les nations. Aucune nation n'avait été autant exaltée
et honorée. "On demandera beaucoup à qui l'on a beaucoup donné et on exigera
davantage de celui à qui l’on a beaucoup confié."

Qu'en  est-il  de  nous? N'avons-nous  pas  reçu  tellement  de  privilèges  et  de
bénédictions? La transmission de l'Évangile nous a été confiée à nous qui faisons
partie de l'Église de Dieu. Dieu requiert de nous la sainteté, l'obéissance, la fidélité, la
persévérance, nous qui avons été rachetés par le sang précieux du Fils unique de
Dieu. Le péché des enfants de Dieu est toujours pire que le péché des autres parce
que c'est un abus de la grâce de Dieu.

"Attention, diront certains. Il ne faut pas passer trop vite de l'ancien peuple
d'Israël à l'Église!" Ah non? C'est pourtant ce que le Nouveau Testament fait. En 1
Pierre 2:9, l'apôtre Pierre, inspiré de Dieu, écrit aux chrétiens: "Vous êtes une race
élue, un sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple racheté, afin d'annoncer les
vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à son admirable lumière." 

D'un seul trait, l'apôtre Pierre relie ses lecteurs chrétiens à tout l'héritage de
l'Ancien Testament. Il les identifie comme le même peuple, dans la continuité de ceux
qui ont entendu les paroles divines au pied du mont Sinaï (Exode 19:4-6), et comme
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étant héritiers du même dessein de Dieu par le Messie Jésus. En faisant ça, Pierre
s'aligne avec le témoignage et l'enseignement du reste du Nouveau Testament, à
savoir que ceux qui sont en Jésus-Christ sont enfants d'Abraham (Galates 3:7), ils
sont appelés dans le même but, rachetés par le même Dieu et appelés, en réponse à
la grâce, à la même obéissance.  La place qu'occupent la justice et la droiture sur
l'échelle de nos valeurs permet de mesurer notre degré d'harmonie avec le coeur du
Dieu de la Bible.

La réponse appropriée à notre élection,  à notre rédemption par  grâce et à
l'Alliance,  c'est  l'obéissance  reconnaissante  qui  glorifie  Dieu,  par  la  puissance  du
Saint-Esprit. Le message du Nouveau Testament est clair: les chrétiens sont censés
être visibles aux yeux des nations, par la qualité morale de leur vie, tout comme le
peuple d'Israël était censé l'être. Et le but de cette marche dans la voie de l'Éternel,
c'est d'amener les nations à glorifier Dieu, ce Dieu qui est juste et droit. 

L'Éternel Dieu avait confié à son peuple la mission d'être une lumière pour les
nations. Mais ce peuple élu a préféré suivre la voie de Sodome et tout gâcher. Le
peuple élu a fait obstacle au projet de Dieu de bénir toutes les nations. Le peuple élu
est devenu comme les autres nations qui suivaient la voie de Sodome. Il est même
devenu pire! 

Les prophètes insistent sur le fait que ceux qui vivent d'une manière qui foule
aux pieds la justice et la droiture ne doivent pas penser que leur culte sera accepté
par Dieu. Au contraire, le culte de ce genre de personnes est une abomination aux
yeux de Dieu, une abomination (Amos 5:21-24 / Ésaïe 1:10-17 / 58:2-7 / Jérémie
7:1-11). Ce culte est une abomination aux yeux de Dieu parce qu'il exclut le Seigneur
des réalités de la vie quotidienne. L'Éternel ne peut pas se contenter de n'être que le
Dieu des fêtes ou de quelques occasions spéciales. Il est le Dieu de tous les aspects
de  la  vie  sans  exception.  La  religiosité  dans  le  domaine  spirituel  ne  peut  pas
compenser le refus d'honorer Dieu dans le domaine matériel. La fidélité à l'Alliance
suppose une soumission qui englobe tous les domaines de la vie terrestre. Tous les
domaines. Lorsque je vivais en France, on me parlait des protestants à roulettes: on
les  conduit  à  l'église  pour  leur  baptême,  pour  leur  mariage  et  pour  leur  service
funèbre. L'appel de Dieu pour nous n'est pas d'être un petit peu dans l'Alliance à
temps partiel, et de vivre le reste du temps selon la voie de Sodome.

Ce qui était attendu du peuple de Dieu, c'était qu'il soit différent, d'un point de
vue moral, de Sodome corrompue et de tout ce que représente cette ville dans la
Bible. L'effort permanent des prophètes visait à rappeler à Israël sa véritable identité
et  sa  véritable  vocation.  Une nation qui  tombe dans  les  mêmes péchés  que ses
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voisins, et qui fait pire que ses voisins, ne peut être la lumière des nations! Israël
perdait toute crédibilité morale en s'abaissant au-dessous du niveau de méchanceté
qui caractérisait Sodome. Tout ce pour quoi Israël avait été choisi, appelé et racheté
était renié. 

De la même façon qu'Israël aurait dû faire briller sa lumière pour attirer les
nations à Dieu, de même les chrétiens doivent faire briller leur lumière pour attirer les
nations à Dieu. Au début de son sermon sur la montagne, le Seigneur Jésus dit à son
peuple: "C'est vous qui êtes la lumière du monde" (Matthieu 5:14). "C'est vous!" En
tant que peuple de la nouvelle alliance, les chrétiens sont censés être un peuple saint
qui est lumière pour le monde, grâce à la qualité de leur vie (1 Pierre); un peuple qui
apprend l'obéissance et qui l'enseigne aux nations (Matthieu 28); un peuple qui est
caractérisé par l'amour de Dieu (Jean 13:34-35).

Il ne fait aucun doute pour les auteurs du Nouveau Testament que Jésus-Christ,
en tant que Messie, accomplit et incarne la mission d'Israël. Jésus-Christ accomplit et
incarne la mission d'Israël. Le peuple qui est greffé à Jésus par la foi, c'est-à-dire
l'Église dont il est la tête et le chef, ce peuple est appelé à vivre en gardant la voie
de l'Éternel,  en pratiquant la justice et le droit.  C'est notre vocation, c'est notre
mission, pour que toutes les nations soient bénies. 

Est-ce facile? Non! Est-ce possible? Oui! Par la grâce et la puissance de Dieu.
L'Église est le véhicule à la fois de la révélation de Dieu et de la bénédiction de Dieu.
L'Église n'est pas seulement porteuse de la rédemption, mais aussi modèle de ce que
doit être la communauté de la rédemption, supposée vivre dans l'obéissance à la
volonté  de  Dieu.  C'est  un  grand  défi.  Mais  le  Seigneur  nous  fait  des  promesses
merveilleuses et nous donne ce qu'il ordonne.

Il ne faut pas oublier que lorsque l'apôtre Paul parle de sa mission et de son
apostolat auprès des nations, il s'agit là des nations qui sont typifiées par Sodome.
Imaginez: travailler à produire l'obéissance de la foi dans un monde qui marche dans
la voie de Sodome: ça ne peut relever que de la puissance miraculeuse de la grâce de
Dieu, qui opère par l'Évangile!

 L'ordre de notre Général en chef est clair: "Vous êtes la lumière du monde.
Allez, faites de toutes les nations des disciples. Et voici: je suis avec vous tous les
jours, jusqu'à la fin du monde" (Matthieu 5:14 / 28:19-20). "Je suis avec vous."
Amen! 
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Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 4:1-22
*  En méditant bien ces versets, notez soigneusement les contrastes entre AVANT et APRÈS la
destruction de Jérusalem. Pensez-vous que le Canada est un pays sécuritaire et fort? Pourquoi?

* Lecture: Lamentations 4:1-22
* Énumérez les répercussions politiques, économiques, sociales, psychologiques et spirituelles du
sort de Jérusalem à cause de la multitude de ses fautes.       

* Lecture: Lamentations 4:1-22
*  Qu'est-ce que les versets 17 à 20 révèlent sur les conditions de misère de ceux qui sont restés
à Jérusalem et de ceux qui ont essayé de fuir? Qui au juste est le messie dont parle le verset 20?

* Lecture:  Lamentations 4:1-22
* Quelle est la mission de l'Église aujourd'hui? Quels encouragements notre Chef donne-t-il à son
peuple en Matthieu 28:18-20?     

* Lecture: Lamentations 4:1-22 
*  Résumez sur une feuille tout ce que vous connaissez sur Sodome selon vos connaissances
bibliques. 

* Lecture: Lamentations 4:1-22
*  Méditez: "La présence de l'Esprit en nous nous permet de vivre à la manière dont la Loi voulait
à l'origine que vivent les Israélites."

Prions!

Louanges à toi, Éternel Dieu, parce que tu as appelé à l'existence, sur terre et
dans  l'histoire,  une  communauté  par  l'intermédiaire  de  laquelle  viendrait  la
bénédiction de la rédemption à l'humanité. Merci  pour ton grand dessein de bénir
toutes les nations. 

Loué sois-tu parce que tu es juste et droit, parce que la justice et le droit sont
la base de ton règne! Loué sois-tu parce que tu aimes la justice et le droit! Merci de
nous appeler à cette grande et belle vocation de garder ta voie en pratiquant la
justice et le droit.

Accorde-nous la grâce et la force de répondre à ton appel en vivant dans une
foi  et  une  obéissance  entières.  Accorde-nous  la  grâce  et  la  force  d'être  une
bénédiction pour les nations. Aide-nous à vivre en tout temps dans la cohérence avec
le statut de ton peuple saint. Aide-nous à refléter ton caractère et tes attributs. 
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Aide-nous à  ne  jamais  choisir  la  voie  de Sodome plutôt  que ta  voie.  Nous
avouons  que  les  ruses  de  l'ennemi  sont  nombreuses  et  astucieuses  pour  nous
tromper; garde-nous toujours en toi, nous t'en supplions! 

Merci de nous inclure dans la race élue, le sacerdoce royal, la nation sainte, le
peuple racheté afin d'annoncer tes vertus, toi qui nous as appelés des ténèbres à ton
admirable  lumière.  Aide-nous  à  vivre  quotidiennement  dans  l'obéissance
reconnaissante qui te glorifie et qui attire les nations à toi.

Merci pour le Christ-Jésus qui incarne et accomplit la mission de ton peuple.
Merci pour la puissance de notre Chef et Sauveur, puissance qui amène à l'obéissance
de la foi ceux que tu appelles en les sortant de Sodome. Merci pour  la puissance
miraculeuse de ta grâce, qui opère par l'Évangile!

Merci d'être avec nous tous les jours, jusqu'à la fin du monde, dans la mise en
action de notre sainte vocation. 

Amen! 
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"Fais-nous revenir vers toi, Éternel, et nous reviendrons!"
(Lamentations 5:1-22)

Quelle est la meilleure manière de savoir qui est Dieu? Décide-t-on de l'identité
de Dieu en faisant un sondage? Dieu est-il un être que nous pouvons inventer à notre
guise? "Crée ton propre dieu" est un concept de plus en plus populaire aujourd'hui.
Mais c'est insensé, et extrêmement dangereux. La meilleure manière de savoir qui est
Dieu, c'est tout simplement de lire sa Parole, la Bible. Dieu seul révèle Dieu, et il a
décidé de se révéler dans ce livre, la Bible.

Mais  dans  quelle  partie  de  la  Bible?  Dans  toute  la  Bible!  Bien  des  gens
aujourd'hui  font  une lecture  sélective  de  la  Bible;  c'est-à-dire  qu'ils  s'intéressent
uniquement aux versets bibliques qu'ils trouvent beaux, doux et encourageants. Les
textes  plus  difficiles,  plus  interpellants,  ils  les  évitent  ou  même  les  rejettent
carrément.

Donc, ils ne lisent surtout pas le livre des Lamentations du prophète Jérémie.
Ils le trouvent trop triste, trop bouleversant, trop sévère, trop décourageant. Mais qui
sommes-nous pour biffer de nos Bibles un livre, ou des livres ou des passages, parce
que nous les trouvons trop inconfortables ou déplaisants? Qui sommes-nous? Pour
qui nous prenons-nous?  

Alors que nous concluons ce matin une série de prédications sur le livre des
Lamentations du prophète Jérémie,  ma prière est que nous apprenions à estimer
correctement la valeur de ce livre inspiré de Dieu. Ce livre est utile pour enseigner,
pour convaincre, pour redresser, pour éduquer dans la justice (2 Timothée 3:16),
comme tous les autres livres de la Bible.

Bien que certaines parties de la Bible peuvent nous attirer plus que d'autres ou
nous  apparaître  plus  belles  que  d'autres,  toutes  les  parties  de  la  Bible  sont
importantes. C'est donc une erreur que de toujours lire et préférer certains textes, et
d'ignorer les autres. Le Saint-Esprit n'a pas gaspillé de mots quand il a inspiré les
auteurs de la Bible. Il voulait que nous estimions la Parole de Dieu dans sa totalité.
Pouvons-nous dire honnêtement: "J'aime toute la Bible?" 

Le chapitre 5 du livre des Lamentations est une prière qui inclut une révision
réaliste des afflictions de Juda. Le fait que le chapitre commence et se termine par
une prière est en soi le signe le plus rempli d'espérance qui soit. Quand nos troubles
nous mettent à genoux, il  y a une bonne raison d'espérer que le réconfort et la
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délivrance ne sont pas loin. "Le grand port de refuge du ciel est la prière. Quand nous
sommes dans une tempête, c'est vite là qu'il faut se réfugier." (Charles Spurgeon)

Nous lisons au verset 16: "Malheur à nous, parce que nous avons péché!" Nous
avons vu dans les sermons précédents en quoi au juste consistait ce péché et quels
malheurs au pluriel en ont résulté. Une autre manière de résumer leur péché, c'est de
dire que le peuple de Dieu avait oublié Dieu. Le peuple de Dieu avait oublié Dieu! C'est
Dieu lui-même qui l'exprime de cette façon à plusieurs reprises par la bouche de son
prophète  Jérémie.  Jérémie  2:32:  "Mon  peuple  m'a  oublié  depuis  des  jours  sans
nombre." Jérémie 3:21: "Ils ont oublié leur Dieu." Jérémie 18:15: "Mon peuple m'a
oublié."

Récemment,  j'ai  lu  l'histoire  d'un  jeune  mari  qui  a  oublié  qu'il  était  marié.
Imaginez-vous donc que le lendemain de la lune de miel, il est arrivé à la maison trois
heures en retard; le repas était brûlé et sa femme était en colère. Qu'est-ce qui s'est
passé? Il avait oublié qu'il était marié et il était distraitement allé manger chez sa
mère! Quelle histoire étrange! 

Mais il y a pire: quand des gens qui appartiennent à Dieu souffrent d'un trou de
mémoire semblable, ce n'est pas drôle! Le Seigneur nous a mariés avec lui.  Nous
devons nous rappeler continuellement que nous lui appartenons; nous devons choisir
de vivre pour sa gloire. Oublier Dieu a des conséquences plus graves qu'un repas
brûlé!

Oublier Dieu est le signe d'une ingratitude insultante. "Tu m'as oublié" veut
dire:  "Je  ne  signifie  plus  rien  pour  toi,  il  n'existe  plus  de  lien  d'amour,  ni  de
reconnaissance entre nous. Notre histoire commune ne compte plus pour toi." Le
peuple a perdu de vue tout ce que Dieu avait fait pour lui. Les prophètes ont souvent
attribué le déclin moral d'Israël à cet oubli de Dieu.

Qu'est-ce  qui  arrive  quand  le  peuple  élu  oublie  Dieu?  Il  arrive  des  choses
comme ce qui est décrit ici au chapitre 5. 

Le catalogue de calamités commence par le triste rappel de ce qui est arrivé à
la terre: Verset 2:   "Notre héritage a été transféré à des étrangers, nos maisons à des  
inconnus." Pour les Israélites, l'héritage du pays était très important. Écoutez bien,
par exemple, Lévitique 20:24: "Je vous ai dit: C'est vous qui posséderez leur pays; je
vous en donnerai la possession: c'est un pays découlant de lait et de miel. Je suis
l'Éternel,  votre  Dieu,  qui  vous  ai  séparés  des  peuples."  Dieu  a  été  fidèle  à  sa
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promesse  et  a  fait  entrer  son  peuple  dans  le  pays  promis.  Mais  ils  l'ont  perdu
maintenant, par leur propre faute.

Verset 3:   "Nous sommes devenus orphelins, sans père; nos mères sont comme  
des veuves." Pendant plusieurs années, ils ont refusé de faire droit à l'orphelin et à la
veuve; ils les ont plutôt exploités et opprimés. Maintenant, ils expérimentent ce que
ça veut  dire  d'être  vulnérables  et  sans  protection comme la  veuve et  l'orphelin.
Quelle figure pathétique de ceux qui n'ont personne pour les protéger, personne qui
pourvoit pour eux et personne qui prend soin d'eux!

Verset 4:   "  Nous buvons notre eau à prix d'argent, notre bois nous arrive contre  
paiement." On est loin du lait et du miel gratuits;  il faut maintenant payer pour les
nécessités les plus fondamentales comme l'eau et le bois. 

Verset 5:   "  Nous avons nos persécuteurs sur le dos; nous sommes épuisés, on  
ne nous laisse pas de repos." Dieu avait promis beaucoup de repos si son peuple
gardait l'Alliance (Deutéronome 12:10 / 25:19 / 2 Samuel 7:1,11); mais ils l'ont
rejeté! Résultat? "Nous sommes épuisés, on ne nous laisse pas de repos." Le péché
n'est jamais reposant. Jamais! "Juda ne trouve pas de repos" (Lamentations 1:3).

Verset 6:    "  Nous avons tendu la main vers l'Égypte, vers l'Assyrie pour nous  
rassasier de pain." Dieu avait pourtant été très clair en disant à son peuple: "Ce roi ne
pourra ni vous guérir, ni porter remède à votre plaie" (Osée 5:13 / 7:11 / 12:2). Mais
ils ont préféré se confier aux hommes. Dieu leur avait dit: "Maudit soit l'homme qui se
confie dans un être humain" (Jérémie 17:5). 

Verset 7:   "  Nos pères ont péché, mais ils ne sont plus, et c'est nous qui portons  
le fardeau de leurs fautes." Parce qu'ils ont copié collé les péchés de leurs ancêtres,
et ils les ont même aggravés à l'extrême. Il est écrit en Jérémie 16:12: "Et vous,
vous avez fait le mal plus encore que vos pères." 

Verset 8:   "  Des esclaves dominent sur nous, et personne ne nous retire de leurs  
mains."  L'Éternel  Dieu  les  avait  miraculeusement  et  gracieusement  délivrés  de
l'esclavage de l'Égypte. Fini l'esclavage! Sujet de reconnaissance éternelle! Mais par
leurs propres fautes, ils sont redevenus esclaves. 

Verset 9:   "Au péril de notre vie, nous rapportons notre pain, affrontant l'épée  
du désert." Ça avait été prédit par Moïse: Deutéronome 28:31: Si tu m'abandonnes,
"il n'y aura personne pour venir à ton secours." Personne! 
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Verset 10:    "  Notre peau est brûlante comme un four par l'ardeur de la faim."  
Dieu avait dit à son peuple: "Si vous vous décidez pour l'obéissance, vous mangerez
les meilleures productions du pays" (Ésaïe 1:19). Mais ils ne se sont pas décidés pour
l'obéissance; alors la faim les tenaille et les consume. 

Verset 11:   "  Ils ont violé des femmes dans Sion, des vierges dans les villes de  
Juda." Moïse en Deutéronome 28 avait prévenu de ce danger (vv.30,32) et Jérémie
aussi en Jérémie 6:12. "Vos femmes et vos filles vont vous être prises."

Verset  12:    "  Par  leur  main,  des  ministres  ont  été  pendus;  la  personne  des  
anciens n'a pas été respectée." C'est une image de l'oppression disgracieuse et de la
dégradation suprême. 

Verset 13:   "  Des jeunes hommes ont porté la meule, des garçons ont trébuché  
sous des fardeaux de bois." Ils ont dû subir des corvées au-dessus de la force de leur
âge,  étant  obligés  de  porter  des  charges  excessivement  lourdes.  Ils  sont  traités
comme des bêtes de somme. 

Et voyez les versets 14 et 15, et ressentez la tristesse inouïe:  "Les anciens
ont délaissé la porte, les jeunes hommes ont délaissé leurs chants. La joie a délaissé
nos  cœurs,  nos  danses  ont  été  changées  en  deuil." Il  n'y  a  plus  de  rencontres
publiques à la porte de la ville avec les anciens pour dispenser de justes jugements
(2:10). Inévitablement, toutes ces détresses ont des effets terribles sur l'esprit du
peuple.  "La joie a délaissé nos cœurs, nos danses ont été changées en deuil." Ils
n'ont plus aucune raison de se réjouir ou d'être heureux. Tout ce qu'ils ont envie de
faire, c'est de pleurer. 

Versets 17 et 18:   "  Voici pourquoi notre cœur est souffrant, voici pourquoi nos  
yeux sont obscurcis, c'est que la montagne de Sion est désolée, c'est que les renards
s'y promènent." Peuplée jadis d'adorateurs en liesse, Jérusalem est maintenant un
repaire de renards. Les renards vivent dans des endroits perdus loin des humains.
Leur présence dans Jérusalem en dit long sur l'absence des adorateurs et sur l'état
de la ville sainte. C'est une ville abandonnée aussi bien par les humains que par Dieu.
Une ville fantôme! Ce n'est plus le lieu de la résidence de Dieu et le refuge du peuple.
On est rendu loin de "Beauté parfaite et joie de toute la terre"!

Verset 16:   "Malheur à nous, parce que nous avons péché!"   Quelle horreur que
le péché! J'espère qu'en lisant ce livre des Lamentations, nous avons acquis encore
un  plus  grand  dégoût  pour  le  péché.  C'est  certainement  une leçon évidente  qui
découle de ce livre biblique.  "Malheur à nous, parce que nous avons péché!" Ils ont
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péché non pas d'abord contre un rituel ou un code de lois, mais contre une personne
vivante: leur Créateur, leur Roi, leur Père, leur Rédempteur. 

Selon une estimation récente du ministère de l'énergie, le nettoyage des sites
contaminés par des substances nucléaires coûtera plusieurs milliards de dollars et ne
sera terminé qu'au bout de 75 ans. Mais même à ça, le rapport affirme qu'on ne sera
pas  venu à  bout  de  toute la  contamination,  si  bien  que le  public  ne  pourra  pas
occuper les lieux empoisonnés, parce que les produits radioactifs ne disparaissent
jamais totalement. 

Dans un monde de toxicité qu'on ne peut éliminer, apprenons que le péché est
le polluant le plus tenace et le plus mortel de tous. Il empoisonne le corps et l'âme, et
il laisse derrière lui souffrances et destructions au pluriel.

L'énorme pouvoir destructeur du péché fait que le moyen que Dieu utilise pour
l'éliminer est encore plus remarquable. Le Psaume 103:12 affirme: "Autant l'orient
est  éloigné de l'occident,  autant Dieu éloigne de nous nos transgressions."  En 1
Pierre 1:18-19, Pierre exprime à quel point la plus grande des décontaminations a
coûté cher: "le sang précieux de Christ." Rien d'autre ne peut enlever le péché. Rien! 

C'est coûteux de nettoyer l'environnement, mais il a fallu le nettoyage le plus
coûteux du monde pour nous nettoyer de nos péchés et procurer la vie à notre âme.
Jésus-Christ a payé un prix que nous ne pouvions jamais payer pour nous donner une
vie que nous ne méritons pas. L'ordure du péché est telle qu'elle ne peut pas être
lavée à  une autre  fontaine  que Jésus-Christ.  Il  n'existe aucun autre  médicament,
remède, solution.

Pour être reçu, le cadeau du pardon des péchés nécessite la repentance. Et les
versets 19 à 22 de notre texte évoquent justement cette repentance, ou en tous
cas au moins un désir de repentance. Cette prière d'espérance et d'attente en Dieu
seul montre que le jugement de Dieu sur la ville a porté son fruit dans le coeur d'au
moins quelques-uns de ses habitants. 

Sur quoi se base cette prière? Regardez le verset 19:   "  Toi, Éternel, tu sièges à  
jamais; ton trône subsiste de génération en génération." La demeure terrestre de
Dieu, c'est-à-dire le temple de Jérusalem, peut être détruite; mais son trône céleste
est inébranlable, il ne peut pas être détruit. Voilà la source de l'espérance du peuple.
"Toi, Éternel, tu sièges à jamais; ton trône subsiste de génération en génération."
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La permanence et la stabilité du Dieu qui ne change pas fournit à Jérémie le
fondement de sa prière et lui fait trouver une perspective d'espérance. Même si ses
enfants ont été désobéissants et rebelles, Dieu est fidèle. Comme l'apôtre Paul écrit
à Timothée: "Si nous sommes infidèles, Dieu demeure fidèle, car il ne peut se renier
lui-même" (2 Timothée 2:13). On peut se fier à lui. Il a accompli ses promesses de
châtier ceux qui glissent vers le mal; Dieu fait ça pour les ramener à lui. Mais il va
aussi accomplir ses promesses de pardon pour ceux qui se repentent.
 

Écoutez bien Lévitique 26:40-42: "Ils confesseront leur faute et la faute de
leurs pères, les infidélités qu'ils ont commises envers moi et la résistance qu'ils m'ont
opposée... Alors leur coeur incirconcis s'humiliera... Je me souviendrai de mon alliance
avec Jacob, je me souviendrai de mon alliance avec Isaac, et de mon alliance avec
Abraham, et je me souviendrai du pays."

Dieu avait promis: "Je me souviendrai, je me souviendrai, je me souviendrai."
Lamentations 5 commence par: "Souviens-toi, Éternel!" Et au verset 20, nous lisons:
"Pourquoi nous oublierais-tu pour toujours, nous abandonnerais-tu tout le temps de
notre vie?" Nous,  nous t'avons oublié;  nous sommes inexcusables.  Mais  toi,  nous
oublierais-tu pour toujours? Souviens-toi, comme tu as promis de te souvenir. 

Est-ce  que le  Seigneur  a  oublié  son  peuple?  Bien  sûr  que  non!  Écoutez  le
prophète Ésaïe: "Sion disait: Le Seigneur m'a oubliée!" Mais le Seigneur répond: "Une
femme oublie-t-elle son nourrisson? Quand elle l'oublierait, moi je ne t'oublierai pas"
(Ésaïe 49:14-15). Moi, je ne t'oublierai pas!

Et voici, au verset 21, cette prière étonnante et très importante:  "Fais-nous
revenir vers toi, Éternel, et nous reviendrons! Renouvelle nos jours comme autrefois!"
Autrement dit, on veut revenir à toi, mais on est tellement englués dans nos fautes
qu'on n'y arrive pas! On a besoin de toi! Jérémie reconnaît qu'ils sont faibles; ils ne
peuvent pas revenir à Dieu par leurs propres forces. Nous non plus on ne peut pas.
Nous avons besoin de l'aide de Dieu.

Cette prière revient à plusieurs reprises dans la Parole de Dieu sous diverses
formes. Par exemple: Jérémie 17:14: "Guéris-moi, Éternel, et je serai guéri; sauve-
moi, et je serai sauvé." Jérémie 31:18: "Fais-moi revenir, et je reviendrai, car c'est toi
l'Éternel, mon Dieu." Psaume 80:4,8,20: "Ô Dieu, fais-nous revenir!  Fais briller ta
face et nous serons sauvés!"

Dieu lui-même énergise, rend possible tout retour à lui. L'apôtre Paul écrit à
Timothée que Dieu donne la repentance (2 Timothée 2:25). Le prophète Jérémie prie
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dans ce sens. Il  supplie Dieu de produire les changements nécessaires.  "  Fais-nous  
revenir vers toi, Éternel, et nous reviendrons!  "  

Nous ne pouvons pas changer nos propres coeurs; ils sont trop corrompus et
trop durs. Il est écrit en Jérémie 17: "Le péché de Juda est écrit avec un burin de fer,
avec une pointe de diamant; il est gravé sur la tablette de leur coeur... Le coeur est
tortueux par-dessus tout et il est incurable" (Jérémie 17:1,9). Il n'est pas sauvable
par les efforts humains. Impossible! Incurable par des moyens humains!  

Mais aucun coeur n'est assez corrompu pour que Dieu ne puisse rien faire. Dieu
est puissant. Et s'il nous fait revenir à lui, nous allons revenir. Aussi profond qu'était
le  déclin  du  peuple,  aussi  loin  de  Dieu  qu'ils  étaient  rendus,  il  y  avait  encore
l'espérance  de  la  repentance  parce  que  Dieu  est  fidèle  et  qu’il  est  le  Dieu  de
l'impossible. 

Si tu t'es éloigné de Dieu, si ce n'est plus comme avant, si tu t'es refroidi, si tu
aimerais que ta communion avec le Seigneur soit comme dans le bon vieux temps où
elle était plus précieuse que tout, voici la prière par excellence qui doit être dans ton
coeur jusqu'à ce que le Seigneur te fasse grâce: "Fais-moi revenir vers toi, Éternel, et
je reviendrai! Renouvelle mes jours comme autrefois!" 

Nous lisons au verset 22: "Nous aurais-tu donc entièrement rejetés, serais-tu
contre nous indigné à l'extrême?" La réponse à cette question, c'est: Non! Non, Dieu
ne  peut  pas  faire  ça,  rejeter  entièrement  son  peuple.  Le  rejet  total  serait
incompatible avec le nom de Dieu (Exode 3:14) et avec ses promesses (Jérémie
27:19-22 et 29:10-14). 

Dans  tous  les  bouleversements  et  dans  les  pires  bourrasques  de  nos
existences, Dieu demeure le même et en contrôle. Ce qu'il faut faire, c'est vivre les
yeux du coeur fixés en tout temps sur le Seigneur qui est fidèle et qui a fait des
promesses  dignes  de  confiance.  Écoutez  bien  le  Psaume  123:2:  "Nos  yeux  se
tournent vers l'Éternel, notre Dieu, jusqu'à ce qu'il nous fasse grâce." Alors que nous
arrivons  au  terminus  du  livre  des  Lamentations  du  prophète  Jérémie,  soyons
entièrement tournés vers Dieu. Et vivons selon cette pensée: "Nos yeux se tournent
vers l'Éternel, notre Dieu, jusqu'à ce qu'il nous fasse grâce."

Il va nous faire grâce, parce que son Fils unique bien-aimé a donné sa vie pour
nous amener dans la grâce de Dieu et pour nous maintenir  dans cette grâce. Le
mérite, l'intercession et la protection de Jésus-Christ ne peuvent pas être anéantis,
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et  le  sceau  du  Saint-Esprit  ne  peut  pas  être  rendu  vain  ou  aboli.  "Nos  yeux  se
tournent vers l'Éternel, notre Dieu, jusqu'à ce qu'il nous fasse grâce." Amen! 

Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Lamentations 5:1-22
*  Qu'est-ce que Jérémie demande à Dieu de se souvenir et de regarder? (v.1) Quel était l'héritage
d'Israël? (v.2 / Lévitique 20:24)  

* Lecture: Lamentations 5:1-22
* Comment est exprimé ici leur désir de s'allier avec d'autres nations? Comment Jérémie insiste-t-il sur
la responsabilité de la génération actuelle pour son péché? (Jérémie 31:29-30)       

* Lecture: Lamentations 5:1-22
*  En  quoi  le  verset  7  dit-il  vrai?  (Exode  20:4-5)  Qu'est-ce  que  cela  implique  pour  votre  propre
existence? Que pensez-vous de la prière en Jérémie 14:19-22? 

* Lecture: Lamentations 5:1-22 
*  Sur quelle base en appelle-t-on à Dieu? Avez-vous déjà été restauré par le Seigneur? Si oui, louez!   

* Lecture: Lamentations 5:1-22
*  Si ce livre biblique des Lamentations n'existait pas, que manquerions-nous? Méditez ceci: "Sa colère
dure un instant, mais sa faveur toute la vie" (Psaume 30:6). Quel bienfait en retirez-vous?

* Lecture: Réfléchissez aux quelques leçons suivantes qu'on peut dégager du livre des Lamentations.
*  Ce livre nous apprend le coût élevé du péché. / Dieu est un feu dévorant (Hébreux 12:29). / Les
privilèges impliquent des responsabilités. / Dieu est patient, mais sa patience a des limites. / Quand
les bénédictions que Dieu nous donne sont prises pour acquises et utilisées égoïstement, Dieu nous les
enlève. / Jouir des dons en ignorant le Donateur est de l'idolâtrie. / Dieu est toujours fidèle aux termes
de son alliance, soit pour bénir quand nous obéissons, soit pour châtier quand nous désobéissons. / Il
est possible d'être fidèle à Dieu toute notre vie, et ne pas voir les coeurs des pécheurs changés.
Jérémie a prêché 40 ans. / Le péché amène tout le temps le CHAOS. / Il faut du temps pour allumer la
colère de Dieu, mais lorsqu'elle se déchaîne, elle est ardente. Il vaut mieux ne pas la provoquer.

Prions!

Merci  pour  ta  Parole,  Seigneur,  pour  toutes  les  parties  de  ta  Parole,  sans
exception. Elles nous sont toutes utiles pour nous enseigner, nous convaincre, nous
redresser, nous éduquer dans la justice. Merci que ton Saint-Esprit n'a pas gaspillé de
mots quand il a inspiré les auteurs de ta Parole. 
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Merci de nous rappeler encore une fois que le péché amène des malheurs au
pluriel et nous vole tout repos. Aide-nous à nous tenir le plus loin possible de tout
péché. Aide-nous à ne jamais t'oublier.  Tu  nous a mariés avec toi par une sainte
alliance; que nous y soyons toujours fidèles.

Merci  d'avoir  trouvé le moyen d'éloigner de nous nos transgressions autant
l'orient est éloigné de l'occident. Merci  pour le sang précieux versé par le Christ-
Jésus pour nous sauver. 

Loué sois-tu, parce que "Toi, Éternel, tu sièges à jamais; ton trône subsiste de
génération en génération." Cette certitude est le fondement de notre prière et nous
remplit d'espérance. Si nous sommes infidèles, toi tu demeures fidèle, tu ne peux te
renier toi-même. On peut se fier à toi. Tu as accompli tes promesses de châtier ceux
qui glissent vers le mal, pour les ramener à toi; tu vas aussi accomplir tes promesses
de pardon pour ceux qui se repentent.
 

Donne-nous de vivre dans la repentance. "Fais-nous revenir vers toi, Éternel, et
nous reviendrons! Renouvelle nos jours comme autrefois!" "Ô Dieu, fais-nous revenir!
Fais briller ta face et nous serons sauvés!"

Tu es puissant; tu es le Dieu de l'impossible. Nos yeux se tournent vers toi,
Éternel, notre Dieu, jusqu'à ce que tu nous fasses grâce.

Merci que le mérite, l'intercession et la protection de Jésus-Christ ne peuvent
pas être anéantis, et que le sceau du Saint-Esprit ne peut pas être rendu vain ou
aboli. 

Nos yeux se tournent vers toi,  Éternel,  notre Dieu,  jusqu'à ce que tu nous
fasses grâce.

Amen!
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Jésus, tel un Jérémie, pleure sur Jérusalem.
(Luc 19:29-44)

"Au dire  des gens,  qui  suis-je,  moi?"  Le Christ-Jésus a posé un jour  cette
question  à  ses  apôtres.  "Au  dire  des  gens,  qui  suis-je,  moi?"  Les  apôtres  ont
répondu: "Les uns disent que tu es Jérémie" (Matthieu 16:13-14).

Le prophète Jérémie était mort depuis plus de 500 ans quand Jésus a posé
cette question; mais il y avait des personnes qui voyaient des ressemblances entre le
ministère du Fils de Dieu et le ministère du prophète Jérémie. Ça pouvait être quoi
ces ressemblances-là? 

Tout comme Jérémie, Jésus-Christ a annoncé des heures bien sombres pour
Jérusalem si  ses  habitants  ne  se  repentaient  pas  de  leurs  péchés.  Tout  comme
Jérémie, Jésus-Christ a enseigné que la conduite des gens d'Israël à son époque était
plus coupable que la conduite des habitants de Sodome. Jésus a dit que Sodome sera
traitée moins rigoureusement que les villes de la Palestine qui repoussaient le Fils de
Dieu qui  était  au milieu d'eux (Matthieu 11:23-24).  Tout comme Jérémie,  Jésus-
Christ  a  été  haï  sans  cause  (Lamentations  3:52  /  Jean  15:25 /  Psaume 69:5),
ridiculisé (Lamentations 3:14 / Matthieu 27:29) et persécuté par les chefs religieux
qui ont cherché à le mettre à mort (Luc 19:47 / Jérémie 11:18-23 / Luc 4:28-29). 

"Au dire des gens, qui suis-je, moi?" "Les uns disent que tu es Jérémie."

Après avoir médité au cours des dernières semaines le livre des Lamentations
du prophète Jérémie, il m'a semblé tout à fait approprié et utile que nous regardions
ce matin ce texte très spécial de l'Évangile de Luc qui nous montre le Fils de Dieu
pleurant sur Jérusalem lors de son entrée dans cette ville, quelques jours avant sa
crucifixion.

Nous lisons au verset 41: "Comme il approchait de la ville, Jésus en la voyant,
pleura sur elle". La ville de laquelle Jésus approche ici, c'est la ville de Jérusalem,
comme nous le précise le verset 37 de notre texte. "Jésus en la voyant, pleura sur
elle".

Le verbe "pleura" ici ne fait pas allusion à des larmes silencieuses; mais il est
question de sanglots; c’est le sens du mot grec utilisé par l’évangéliste Luc. Des
sanglots, ce sont des pleurs bruyants qui coupent la voix. L'épître aux Hébreux nous
parle des grands cris avec larmes de notre Sauveur. (5:7) Que peut-il y avoir de plus
touchant qu'une telle scène? 
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"Comme il  approchait  de la  ville,  Jésus  en la  voyant,  pleura  sur  elle".  Mais
pourquoi  Jésus  pleure-t-il?  N'est-il  pas  en  train  d'expérimenter  un  moment
encourageant lorsqu'il entre à Jérusalem? Ce n'est pas la parade de la Coupe Stanley,
non; mais quand même, ce qui se passe est tout à fait spécial. Le verset 35 nous dit
que Jésus est monté sur un ânon. Le verset 36 nous dit qu'à mesure qu'il avance, les
gens étendent leurs vêtements sur le chemin. Quelqu'un a déjà fait ça pour vous?
C'était un traitement de faveur, comme dérouler le tapis rouge pour une personne
prestigieuse.  Le verset  37 nous dit  que les  disciples,  en foule,  saisis  de  joie,  se
mettent à louer Dieu à haute voix pour tous les miracles qu'ils avaient vus. Le verset
38 nous apprend que cette foule disait: "Béni soit le roi, celui qui vient au nom du
Seigneur! Paix dans le ciel, et gloire dans les lieux très hauts."

Ce sont  des  acclamations  intenses,  au  point  où  quelques  Pharisiens  qui  se
trouvent là sans doute pour épier Jésus, se disent: "Hey, ça va faire, là! Il faut faire
arrêter ça, puis ça presse!" Le verset 39 nous rapporte qu'ils disent à Jésus: "Maître,
reprends tes disciples." Les Pharisiens désapprouvent ce qui se passe. Mais Jésus leur
répond, verset 40:  "Je vous le dis, s'ils se taisent, les pierres crieront!" Autrement
dit, la foule a raison de m'acclamer! Les hommages que me rend la foule en qualité de
Roi-Messie sont tout à fait justifiés. Vous devriez célébrer avec eux! 

Il  y a une foule, il  y a de la joie, il  y a des louanges adressées à Dieu qui
retentissent; mais pourtant, Jésus pleure. Pourquoi? Est-ce parce qu'il pense à lui, à
ce qui l'attend à Jérusalem, à ses souffrances, à sa mort prochaine? Se soucie-t-il ici
de son confort et verse-t-il des larmes à la pensée des mauvais traitements qu'on va
lui faire subir? Pas du tout! Aucunement. Ce n'est pas pour ça qu'il pleure. Alors,
pourquoi Jésus pleure-t-il ? La réponse est aux versets 42 à 44 que je relis: 

42:  "Si  tu  connaissais,  toi  aussi,  en  ce  jour,  ce  qui  te  donnerait  la  paix!  Mais
maintenant c'est caché à tes yeux.
43:  Il  viendra  sur  toi  des  jours  où  tes  ennemis  t'environneront  de  palissades,
t'encercleront et te presseront de toutes parts;
44:  ils t'écraseront, toi et tes enfants au milieu de toi, et ne laisseront pas en toi
pierre sur pierre, parce que tu n'as pas connu le temps où tu as été visitée."

Verset 42: "Si tu connaissais, toi aussi, en ce jour, ce qui te donnerait la paix!
Mais maintenant c'est caché à tes yeux." Fin du verset 44:  "Parce que tu n'a pas
connu le temps où tu as été visitée." "Si tu connaissais… Tu n'as pas connu." Le
sens de ces mots ici n’est pas que Jérusalem n’était pas au courant, qu'elle n'avait
pas eu connaissance, qu’elle n’avait entendu parler de rien, qu’elle ignorait tout: non,
non, non!
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“Tu n’as pas connu le temps où tu as été visitée.” Visitée par le Seigneur en
chair et en os! Zacharie, dans son cantique, avait dit: “Béni soit le Seigneur de ce qu’il
a visité son peuple” (Luc 1:68). Lorsque Jésus a ressuscité le fils d'une veuve, en Luc
7:16, les gens ont dit: "Dieu a visité son peuple." L'apôtre Pierre dit, en Actes 10:39:
"Nous sommes témoins de tout ce que Jésus de Nazareth a fait à Jérusalem." La
grande  visite  de  Dieu  à  son  peuple  n'a  jamais  été  aussi  évidente,  forte,  claire,
puissante qu'avec Jésus en chair en en os. Le Messie en personne est en ville! 

"Si tu connaissais ce qui te donnerait la paix": quelle paix au juste? La paix avec
Dieu.  Par nature, nous ne sommes pas en paix avec Dieu,  mais nous sommes en
guerre contre Dieu. L'apôtre Paul écrit: “Les tendances de la chair sont ennemies de
Dieu” (Romains 8:7). Dieu nous envoie son Fils pour nous permettre de recevoir sa
paix. Si on rejette son Fils, le prince de la paix, nous continuons d'être en guerre avec
Dieu. Il n’y a aucune vraie paix en dehors de Jésus. Aucune. Dix fois en deux versets
Jésus utilise le pronom à la deuxième personne du singulier; ça donne à son propos un
caractère très personnel. 

Ce que Jésus dit ici  est très, très sérieux. Jésus annonce qu'une guerre va
éclater bientôt contre Jérusalem, et les habitants de Jérusalem vont perdre cette
guerre. Qu'est-ce qui va arriver au juste? Des ennemis vont se présenter, ils vont
environner la ville de palissades, de pieux enfoncés dans la terre pour faire une sorte
de mur; ils vont se faire des bases d'opération pour lancer des attaques; ces ennemis
vont encercler la ville de Jérusalem et vont la presser de toutes parts, comme un
étau qui se resserre. Puis, ces ennemis vont écraser les habitants et leurs enfants, et
ils ne laisseront pas pierre sur pierre. Quelles sombres perspectives! 

Jésus prophétise la destruction de Jérusalem. Cette destruction a bel et bien
eu lieu en l'an 70. Des historiens de l'époque nous donnent un petit aperçu de ce qui
s’est passé lors de cette catastrophe. Quand l’empereur  romain Titus Flavius est
venu  pour  détruire  Jérusalem,  il  a  entouré  et  piégé  la  ville  pendant  143  jours.
600,000 personnes sont mortes de famine  (600,000 personnes, c'est la population
de  la  ville  de  Québec).  200,000  sont  mortes  par  l’épée.  300,000  sont  mortes
crucifiées; les historiens disent qu’on avait beaucoup de peine à trouver du bois pour
préparer les croix. 97,000 personnes, surtout des femmes, ont été amenées loin de
là, captives. Un massacre épouvantable! Jérusalem a subi les conséquences d’avoir
rejeté le seul Sauveur envoyé par Dieu. Quel gâchis!

Au  moment  où  Jésus  entre  dans  Jérusalem,  Jérusalem  n’est  pas  détruite,
évidemment;  mais  Jésus  sait  que  c’est  ce  qui  va  arriver.  Et  donc,  “comme  il
s’approchait de la ville, Jésus en la voyant, pleura sur elle.” C’est à pleurer de voir des
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gens rejeter les gracieuses promesses et les salutaires avertissements du Seigneur,
jours après jours, semaines après semaines, mois après mois, années après années.
C’est à pleurer! Ils ne se repentent pas. Ils ne s’humilient pas. Ils ne croient pas. Mais
le jour viendra où ce sera trop tard pour se tourner vers Dieu, trop tard pour se
réfugier à l’ombre du Tout-Puissant,  trop tard pour recevoir  tous les bienfaits de
l’Évangile éternel. 

Avec quelle patience et avec quelle persévérance Dieu appelle les pécheurs!
Mais plusieurs ne répondent pas. Jésus a dit: "Vous ne voulez pas venir à moi pour
avoir la vie" (Jean 5:40); vous ne VOULEZ PAS. Chacun est immergé dans son petit
monde, ses petites affaires, ses petites idées personnelles, sa petite poursuite de la
vanité. Quand Jésus dit: “Si tu connaissais ce qui te donnerait la paix”, il leur dit en
d’autres mots: “Si vous ne voulez pas penser à moi, au moins, au minimum, pensez à
vous, à votre âme, à votre paix, à votre bien-être, à votre éternité! Jérusalem, au
moins pense à ta paix,  pense à ton bien-être éternel!” Jésus pleure sur ceux qui
avancent sur le chemin large et spacieux vers la destruction. Les pleurs de Jésus
nous montrent la valeur extrême que Jésus accorde à la paix avec Dieu. 

Jérusalem n'a pas reconnu le temps où elle a été visitée. Il ne fait aucun doute
qu'il s'agit dans le contexte de la visite de Dieu par la présence de son Messie que le
peuple n'a pas reconnu. C'est une ignorance coupable. Ces gens avaient devant eux
la révélation de ce que Dieu leur avait fait connaître dans les Saintes Écritures de
l'Ancien Testament. Ils voyaient continuellement la preuve de l'action de Dieu dans la
vie et le ministère de Jésus. Ils pouvaient voir en lui que Dieu n'avait pas oublié son
peuple. Ils avaient toutes les raisons d'accueillir le Fils de Dieu. Mais ils ont refusé
toutes ces preuves. Ils ont rejeté le Messie. Ils devront en vivre les conséquences.

On  comprend  maintenant  pourquoi  au  milieu  des  acclamations  qui
accompagnent  son entrée  à  Jérusalem,  Jésus  éclate  en  sanglots;  il  sait  que  ces
acclamations du dimanche vont être enterrées par les “Crucifie-le!” du vendredi saint.
Jésus pleure parce qu’il sait très bien que ces gens vont mourir à cause du refus de
se repentir. Ils vont mourir dans leurs péchés. 

“Tu n’as pas connu le temps où tu as été visitée.” Le temps de la visite de
Dieu, c’est le temps où le Seigneur tend vers nous ses bras miséricordieux. Jérusalem
a eu une saison spéciale pendant laquelle la miséricorde du Seigneur lui était offerte
plus que jamais. 

Jésus pleure-t-il sur nous parce que nous le repoussons lorsqu’il fait des visites
dans  nos  vies,  et  que  nous  méprisons  les  richesses  spirituelles  qu’il  veut  nous
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donner?  La  Bible  nous  enseigne  clairement  qu’il  y  a  parfois  des  moments  plus
particuliers où le Seigneur visite une nation, une église, une famille, une personne. Il y
a des manifestations spéciales de sa présence. Il y a des circonstances où le Seigneur
nous offre sa grâce d’une façon plus intense. 

Quand Dieu nous fait entendre sa Parole, comme ici ce matin par exemple, il
vient vers nous avec des invitations gracieuses, mais aussi avec des avertissements
bénéfiques. Il s’approche de nous, il nous visite. Il se préoccupe beaucoup de notre
salut. Il nous aime! Voyez-vous l’amour de Dieu dans le fait qu’il vous proclame sa
Parole ici, ce matin? Nous entendons les appels répétés de Dieu à fuir la colère à
venir en nous réfugiant dans le Seigneur Jésus. Le Seigneur travaille très fort pour
que nous recevions son salut. Il est écrit en Hébreux 2:3: "Comment échapperons-
nous si nous négligeons un si grand salut?" Nous n'échapperons pas au jugement si
nous négligeons un si grand salut! 

Jésus pleure parce qu'il entrevoit ce jour de grand désastre qui va s'abattre sur
Jérusalem. Pourquoi ce grand malheur va-t-il frapper Jérusalem? Ce sera un jugement
de Dieu sur cette ville. Un jugement de Dieu? Oui! Pourquoi un tel jugement? Parce
que Jérusalem a rejeté le Messie et a choisi de s'endurcir dans ses péchés. 

Il y a des personnes en Israël qui ont reconnu que Jésus-Christ était le Messie
de Dieu, et que sa présence parmi eux était la visite de Dieu lui-même. Ils ont cru, ont
été sauvés et ont glorifié Dieu. Mais, la majorité du peuple n'a pas connu le temps où
il  a été visité.  C'est pour ça que Jésus dit  au verset 42: "Si  tu connaissais,  TOI
AUSSI." Jérusalem a rejeté la paix avec Dieu. Et Jésus regarde cette ville et il pleure.
C'est triste! Qu'est-ce qui peut être plus triste que ça? Les habitants de cette ville
ont perdu une occasion en or d'être sauvés. 

Ça ne veut pas dire que les gens de Jérusalem n'étaient pas religieux. Plusieurs
étaient très religieux. Il y avait beaucoup d'activité religieuse à Jérusalem. Mais c'était
une activité religieuse qui n'apportait pas la vraie paix aux âmes. On peut être très
religieux  et  être  perdu.  Il  y  avait  des  fêtes  religieuses  qui  étaient  célébrées  à
Jérusalem. Il y avait des chefs religieux reconnus. Mais pourtant, les gens avaient des
âmes chargées et fatiguées, et ils étaient comme des brebis qui n'ont pas de berger.
Ils n'étaient pas sauvés.

Jérusalem  sera  livrée  à  des  ennemis.  À  qui  la  faute?  À  eux.  Eux  sont
responsables. Comme dit Jean 1:11: "Jésus est venu chez les siens, et les siens ne
l'ont pas reçu." Ou comme Jésus lui-même leur avait dit dans sa parabole des mines,
en Luc 19:14: "Ses concitoyens le haïssaient, et ils envoyèrent une ambassade après
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lui, pour dire: Nous ne voulons pas que celui-là règne sur nous." "Nous ne voulons
pas." Zacharie dans son cantique avait loué Dieu en disant: "Il est venu pour diriger
nos pas dans le chemin de la paix" (Luc 1:79). Mais les gens ont dit: "Non! On ne
veut pas de lui!" Pas de lui? Pas de paix! 

Jérusalem, ce mot signifie "Ville de la paix". À cause de l'incrédulité de ses
habitants, Jérusalem n'entend pas Jésus dire "La paix soit avec vous"; mais c'est la
guerre qui va être avec eux.  En Jésus, Dieu a suscité un lieu de rencontre unique
entre les hommes et lui. C'est pourquoi cette heure terrestre prend soudain une telle
importance. Jésus a distinctement conscience de la signification de sa venue et de
l'importance décisive du moment actuel pour Jérusalem.

"Comme il approchait de la ville, Jésus en la voyant, pleura sur elle".

J'aimerais maintenant vous transporter ailleurs.  J'aimerais  maintenant placer
devant vos yeux un  tableau extraordinaire. J'aimerais maintenant vous parler de ce
que la Bible appelle la nouvelle Jérusalem. La nouvelle Jérusalem. Ce que nous avons
constaté dans  les  derniers  sermons comme dans  celui  de ce matin,  c'est  que la
Jérusalem terrestre est décevante comme ce n'est pas possible! Ne serait-ce pas
formidable s'il était possible d'avoir une belle Jérusalem toute neuve, toute sainte,
toute pure, pleine de droiture et de justice? 

La  Bible  nous  parle  d'une  telle  Jérusalem.  Écoutez  bien  quelques  versets
d'Apocalypse  21: "Je  vis  descendre  du  ciel,  d'auprès  de  Dieu,  la  ville  sainte,  la
nouvelle  Jérusalem,  prête  comme  une  épouse  qui  s'est  parée  pour  son  époux.
J'entendis du trône une forte voix qui disait: Voici le tabernacle de Dieu avec les
hommes! Il habitera avec eux, ils seront son peuple, et Dieu lui-même sera avec eux. Il
essuiera toute larme de leurs yeux, la mort ne sera plus, et il n'y aura plus ni deuil, ni
cri, ni douleur, car les premières choses ont disparu. Celui qui était assis sur le trône
dit:  Voici,  je  fais  toutes  choses  nouvelles.  Et  il  dit:  Écris,  car  ces  paroles  sont
certaines et vraies." (v.2-5)

Nous avons ici la description magnifique de quelque chose d'idéal et de parfait
qui inclut tous les fruits de la grâce rédemptrice de Dieu. Cette Jérusalem est appelée
nouvelle pour la distinguer de la Jérusalem terrestre, la ville de Palestine. Elle est
appelée sainte,  parce qu'il  n'y a  pas en elle  de péché et  qu'elle  est entièrement
consacrée à Dieu. Cette Jérusalem nouvelle et sainte est l'Église du Seigneur Jésus-
Christ. 
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L'apôtre Jean a vu la cité sainte descendre du ciel, d'auprès de Dieu. En tout
temps, l'Église naît d'en-haut; elle est toujours le fruit de l'oeuvre transformatrice du
Saint-Esprit (Apocalypse 3:12 / 21:9ss / Galates 4:26 / Hébreux 11:10,16 / 12:22).

Dieu  seul  peut  renouveler  toutes  choses  par  son  Esprit.  Lui  seul  peut
transformer l'homme et l'univers. Il le fait maintenant, mais d'une manière partielle. Il
le fera pleinement quand le Christ-Jésus reviendra. Il nous est difficile d'imaginer que
tous les effets du péché puissent un jour être effacés.  Pourtant,  ce sera le cas:
toutes choses seront réellement nouvelles. Cette promesse est certaine. Elle fortifie
notre foi. Elle nous réconforte. "Ces paroles sont certaines et vraies." (19:9 / 21:5 /
22:6)

La victoire n'appartient  pas au diable mais à Jésus-Christ.  Son triomphe va
éclater  finalement.  Unis  à  lui  par  la  foi,  nous  obtenons  les  bénédictions  les  plus
glorieuses. En lui, nous sommes plus que vainqueurs.

Cette  grâce  et  son  pouvoir  de  tout  transformer,  ils  n'appartiennent  pas
seulement à l'avenir; ils sont à l'oeuvre dès aujourd'hui ici maintenant dans le coeur
des enfants de Dieu. L'accomplissement de cette promesse ne concerne pas qu'un
futur lointain et vague. Mais il concerne aussi le présent parce que Dieu habite déjà
maintenant dans son Église par l'Esprit. Mais cette présence de Dieu sera amenée à
sa plénitude dans les  nouveaux cieux et  sur  la  nouvelle  terre,  après le  jugement
dernier.

 "J'entendis du trône une forte voix": que cette forte voix nous remplisse de
courage  ce  matin!  Que  cette  forte  voix  nous  empêche  de  défaillir  quand  nous
sommes éprouvés! Que cette forte voix nous convainque que ça vaut vraiment la
peine de tout abandonner pour ne pas passer à côté de ce paradis d'où seront exclus
tout mal, tout péché, toute souffrance, et où la divine présence remplira tout de
sainteté, de bonheur et de gloire.

Je vais conclure ce sermon avec les mots que C.S. Lewis écrit dans le dernier
chapitre du dernier livre de ses Chroniques de Narnia: "Adieu à la terre de l'ombre. Ce
qui nous attend est trop grand et trop beau pour en parler. Toute notre vie n'a été
que comme la page couverture d'un livre;  nous commencerons au ciel  le  premier
chapitre  de  la  grande  histoire  dans  laquelle  chaque  chapitre  est  meilleur  que  le
précédent." Amen! 
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Pour poursuivre la méditation

* Lecture: Luc 1:68,78 / Luc 7:16 / Luc 19:44
*  Quelles formes les visites du Seigneur à Jérusalem ont-elles prises au cours des siècles? Quelles
formes les visites du Seigneur prennent-elles dans nos vies à nous aujourd’hui? Louez le Seigneur pour
sa patience et sa persévérance incomparable à nous visiter.

* Lecture: Ésaïe 55:6
*  Peut-on dire que les temps d’épreuve sont des visites du Seigneur? Pourquoi? Dans quel sens?

* Lecture:  Matthieu 27:25 / Luc 19:43-44  / Apocalypse 6:16-17
*  Méditez bien les mots de ces versets. Est-ce un jugement du Seigneur? Pourquoi? Y a-t-il un lien que
nous pouvons faire avec le jugement dernier? Si oui, lequel? 

* Lecture:  Psaume 119:136 / Jérémie 8:23
*  Pleurez-vous sur ceux qui rejettent Dieu, vos proches, vos amis? Voulez-vous prier dès maintenant
le Seigneur de vous donner un plus grand amour pour eux?   

* Lecture:  Ézéchiel 33:11 
*  Jésus pleure-t-il sur lui-même, ici en Luc 19? Qu’est-ce que ses pleurs nous disent sur le coeur de
Dieu? Quel réconfort est-ce que ça peut nous apporter dès aujourd’hui?  

* Lecture:  Jean 8:24 
*  Que signifie “mourir dans nos péchés”? Quel est le contraire? Comment ne pas mourir dans nos
péchés? Allez, et dites-le à quelqu’un dès aujourd’hui!

Prions!

Merci pour Jésus-Christ, notre paix! 

Merci de nous avoir visités par le Christ-Jésus! Béni sois-tu! 

Merci d'avoir mis fin définitivement à notre inimitié contre toi!

Oui, c’est à pleurer de voir des gens rejeter tes gracieuses promesses et tes
salutaires avertissements,  jours après jours,  semaines après semaines, mois après
mois, années après années. C’est à pleurer! 

Nous  intercédons  ce  matin  pour  les  gens  que  nous  côtoyons  et  qui  te
repoussent:  nous te  supplions de  les  faire  plier  à  ta  volonté  pour  qu'ils  puissent
goûter  à  ta  paix.  Comment  échapperont-ils  s'ils  négligent  un  si  grand  salut  et
rejettent un si grand Sauveur?
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Agis puissamment en nous pour que nous ne te repoussions pas lorsque tu
nous visites. 

Merci  de  nous  visiter  ce  matin  par  ta  Parole  et  par  ton  Esprit.  Merci  de
t'approcher de nous pour nous bénir. 

Merci de te préoccuper beaucoup de notre salut. 

Merci  pour  la  nouvelle  Jérusalem qui  va  bientôt  descendre  du  ciel,  la  belle
Jérusalem toute neuve, toute sainte, toute pure, pleine de droiture et de justice.
Merci  que la mort ne sera plus,  et il  n'y aura plus ni  deuil,  ni  cri,  ni  douleur;  les
premières  choses  auront  disparu.  Toutes  choses  seront  nouvelles.  Merci  que  ces
paroles sont certaines et vraies.

Aide-nous à nous approprier  ces promesses;  qu’elles soient pour chacun de
nous un puissant réconfort en toute affliction. 

Amen! 


